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Présentation de l’auteur de projet 
 

Impact est un bureau d’études spécialisé dans les domaines 
de l’aménagement du territoire, de l’urbanisme, 
de l’architecture, de l’environnement et du développement 
rural et urbain 

 

Nous mettons à votre service une équipe pluridisciplinaire comprenant les 

formations d’ingénieur agronome, d’architecte, d’urbaniste, de géographe, 

d’architecte paysagiste, d’infographiste, de dessinateur, de géomètre, etc. 

Le bureau est structuré en quatre départements distincts mais complémentaires 

travaillant en étroite collaboration. Nous offrons, de ce fait, une approche globale, 

transversale et réaliste de chaque projet. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Le département ARCHITECTURE se charge des études 
de nouvelles constructions et transformations tant sur le 
domaine public que privé tels que : 

▪ Uni et multi familial, logements groupés 
▪ Immeubles de bureaux 
▪ Bâtiments associatifs 
▪ Bâtiments industriels et commerciaux 
▪ Restaurations d’édifices classés 

  

ARCHITECTURE 
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Le département AMENAGEMENT DU TERRITOIRE 
est agréé par la Région wallonne pour l’élaboration, la 
révision ou la modification de schémas de 

développement pluricommunaux et communaux, de 
guides communaux d’urbanisme et de schémas 
d’orientation locaux, ainsi que pour la réalisation 
d’études d’incidences sur l’environnement. 

 

Ce département se charge de différents types d’études 

à plus grande échelle tels que : 

▪ Permis d’urbanisation 
▪ Schéma de développement communal 
▪ Schéma d’orientation local 
▪ Masterplan et étude urbanistique 
▪ Révision du plan de secteur 
▪ Guide communal d’urbanisme 
▪ Etude d’incidences sur l’environnement 
▪ … 
 

  

AMENAGEMENT 

DU TERRITOIRE 
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Le département PAYSAGE se charge de différents 

types d’études tels que : 

▪ Aménagement de voiries 
▪ Aménagement d’espaces publics 
▪ Aménagements ruraux 
▪ Analyses paysagères 

 

 

 

 

 

 

 

RURAL ET URBAIN 

 

 

 

Le département DEVELOPPEMENT RURAL ET 
URBAIN accompagne les communes dans l’ensemble 
des démarches nécessaires pour aboutir à la rédaction 

de différentes gestions prospectives telles que : 

▪ Programme communal de développement rural 
▪ Revitalisation urbaine 
▪ Rénovation urbaine 
▪ Plan communal de mobilité  

DEVELOPPEMENT 

 

 

PAYSAGE 
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Méthodologie 
 

La partie 1 du Programme Communal de Développement Rural (PCDR) a été élaborée dans le respect 

du décret et de l’arrêté de 2014 régissant le déroulement d’une Opération de Développement Rural 

(ODR). 

La présente analyse se base sur des données provenant de sources officielles (SPF Economie, 

FOREM, ONSS, INASTI, DGO4, DGO3…). Elle a servi de base à la réflexion lors des réunions 

citoyennes. 

Elle a pour objet d’appréhender globalement et transversalement les caractéristiques 

socioéconomiques de la commune de Bièvre. Bien que se voulant transversale, la description 

socioéconomique est traitée par grandes thématiques faisant chacune l’objet d’un chapitre particulier 

pour une lecture plus aisée du document. 

Chaque chapitre se termine par une synthèse mettant en avant les démarches déjà entreprises par la 

commune et les liens avec d’autres plans et programmes. 

La fin du document propose un tableau « AFMO » mentionnant les principaux éléments significatifs 

sous la forme d’une analyse des forces et faiblesses du territoire et de ses composantes. Il est ainsi 

possible de dégager les problématiques majeures ainsi que les ressources spécifiques. Cette synthèse 

sera soumise en consultation lors des réunions faisant appel à la participation de la population. 

Enfin, des documents cartographiques, en annexes ou directement incorporés dans le rapport, 

permettent de visualiser le contexte territorial.  
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Présentation de l’auteur de projet 
 

Impact est un bureau d’études spécialisé dans les domaines du développement rural, de 

l’aménagement du territoire, de l’urbanisme, de l’architecture et de l’environnement. 

Nous mettons à disposition une équipe pluridisciplinaire comprenant les formations d’ingénieur 

agronome, d’architecte, de géographe, d’urbaniste, de paysagiste, de graphiste et de géomètre. 

Impact est agréé en Région wallonne pour la réalisation de schémas de développement 

pluricommunaux et communaux, de schémas d’orientation locaux, de guides d’urbanisme ainsi que 

pour la réalisation d’études d’incidences sur l’environnement. 

 

Présentation de l’équipe 

Chef de projet 

o Stéphane MOTTIAUX – Ingénieur agronome / Gérant 

Chargée de projet 

o Mary GENATZY – Chargée de projets en développement rural et urbain 

o Sara Mestrenzy – Agronome 

Collaborateurs internes 

o Viviane ARNOULD – Secrétaire de direction et graphiste 

o Amaury DE MOL – Dessinateur DAO – Images 3D 

o William DEBROUX – Géomètre 

o Delphine FRESING – Architecte 

o Marjorie LEQUEUX – Architecte / Gérante 

o Frédéric MARTIN-ETIENNE – Géomètre 

o Dominique PAJOT – Géomètre expert / Gérant 

o Valentine PINSON – Architecte 

o Aurélie WILLEM – Bio-ingénieur (Environnement) 
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1 La commune de Bièvre en 14 fiches descriptives 
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1 

Mise à jour :  

1. En 2023, la population est de 3.471 habitants et la densité est de 31,7 habitants/km². 

2. En 2023, la commune compte 1.495 ménages comprenant en moyenne de 2,29 personnes.  

2 
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Mise à jour :  

3. A partir de 2019, on constate un solde naturel négatif, compensé par un solde migratoire positif.  

3 
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Mise à jour :  

4. En 2023, l’âge moyen de la population communale est de 42,6 ans.  

4 
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 Mise à jour :  

5. En 2022, la commune de Bièvre compte 471 entreprises.  

5 
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Mise à jour :  

6. En 2020, la commune de Bièvre compte 631 salariés.  

7. En 2022, la commune de Bièvre compte 477 indépendants 

6 

7 
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Mise à jour :  

8. En 2021, le taux d’activité de la commune est de 71,7 %.  

9. En 2021, le taux de chômage de la commune est de 8,8 % 

10. En 2020, le revenu moyen par habitant s’élevait à 16.676 € 

8 

9 

10 
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Mise à jour :  

11. En 2022, le parc immobilier de la commune de Bièvre comptait 2.601 bâtiments. 

 

11 
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Mise à jour :  

12. En 2021, le nombre d’exploitation agricole s’élevait à 53 sur le territoire communal. 

13. En 2021, la SAU communale est de 2.477 hectares.  

 

12 

13 
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2 Carte d’identité du territoire 
 

Code INS : 91015 

Coordonnées de l’administration communale : 

Rue de Bouillon, 39 

5555 Bièvre 

Numéro de téléphone : 061/239 660 

Site internet : www.bievre.be  

 

Population : 3.471 habitants (01/01/23) 

Superficie : 10.965 hectares 

Région agro-géographique : Ardenne 

Communes voisines : 

− Daverdisse ; 

− Vresse-sur-Semois ; 

− Gedinne ; 

− Bouillon ;s 

− Paliseul. 

Anciennes communes : 

− Bièvre ; 

− Graide ; 

− Naomé ; 

− Oizy ; 

− Monceau-en-Ardenne. 

Accessibilité des anciennes communes, au départ de l’administration communale1 : 

− Graide : 4,3 kilomètres – 5 minutes ; 

− Monceau-en-Ardenne : 5,7 kilomètres – 5 minutes ; 

− Naomé : 6,5 kilomètres – 6 minutes ; 

− Oizy : 6,6 kilomètres – 7 minutes. 

Axes principaux : 

− N835 « Gedinne – Wellin » ; 

− N914 « Bièvre – Vresse-sur-Semois » ; 

− N945 « Baillamont – Vresse-sur-Semois » ; 

− N819 « Alle – Rochehaut » ; 

− Ligne de chemin de fer « Dinant – Bertrix ».  

  

                                                      
1 Source : Viamichelin.be 
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Accessibilité des pôles, au départ de l’administration communale :2 

− Carlsbourg : 6,8 kilomètres – 7 minutes ; 

− Gedinne : 9,5 kilomètres – 9 minutes ; 

− Vresse-sur-Semois : 13,2 kilomètres – 13 minutes ; 

− Bouillon : 19,5 kilomètres – 17 minutes ; 

− Bertrix : 23,7 kilomètres – 19 minutes ; 

− Beauraing : 23,8 kilomètres – 21 minutes ; 

− Wellin : 22,4 kilomètres – 22 minutes ; 

− Libramont-Chevigny : 33,3 kilomètres – 26 minutes ; 

− Marche-en-Famenne : 49,8 kilomètres – 52 minutes ; 

− Namur : 76,7 kilomètres – 63 minutes ; 

− Arlon : 79,8 kilomètres – 55 minutes ; 

− Luxembourg : 104 kilomètres – 73 minutes ; 

− Bruxelles : 134 kilomètres – 100 minutes. 

Province : Namur 

Arrondissement administratif : Dinant 

Arrondissement judiciaire : Namur 

  

                                                      
2 Source : Viamichelin.be 
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3 Partenaires de la commune de Bièvre 
 

3.1 Partenaires communaux 
 

3.1.1 Centre Public d’Action Sociale 
 

Le Centre Public d’Action Sociale (CPAS) est un organisme public dont la mission est de 

« permettre à chacun d’être en mesure de mener une existence conforme à la dignité humaine ». Il est 

chargé de dispenser une aide sociale en faveur des personnes en difficulté.  

Plusieurs services sont assurés par le CPAS, à savoir : 

− Service social : Aides administratives, enquêtes sociales, guidances budgétaires, médiation de 

dettes, demande d’allocations aux handicapés, demandes de pensions et d’allocations mazout, 

collaborations avec différents services sociaux (aides familiales, service de gardiennes…).  

− Initiative Locale d’Accueil (ILA), destinée à accueillir des demandeurs d’asile : Deux 

ILA ont été ouvertes au cours de l’année 2016. L’une a fermé en octobre 2017. Au 31 

décembre 2020, l’ILA située à la rue de Bouillon était occupée par un couple. 

− Service de soutien scolaire : Un instituteur primaire reçoit des enfants pour effectuer de la 

remédiation scolaire. Environ 30 enfants fréquentant une école de l’entité communale 

bénéficient de ce service. 

− Service de covoiturage : En 2018, 1.560 déplacements en covoiturage ont été effectués 

(contre 1 103 en 2017). 

− Service repas : En 2020, 37.921 repas ont été confectionnés par le service du CPAS de 

Bièvre. 12.006 repas ont été livrés aux bénéficiaires des repas chauds de Bièvre. 14.956 repas 

et 3.586 potages ont été livrés aux cantines scolaires de l’entité. 18.092 repas ont été fournis 

au CPAS de Gedinne. 2.824 repas ont été fournis au CPAS de Vresse-sur-Semois et 53 litres 

de soupe ont été livrés pour la plaine de vacances de Jeunesse et Santé à Houdremont. 

− Service de petits dépannages à domicile : Depuis avril 2006, le CPAS propose un service de 

dépannages à domicile tels que des réparations, de l’entretien de jardins, le dépôt et montage 

de meubles ou encore la purge de radiateurs et le placement d’ampoules/détecteurs d’incendie. 

En 2020, 473 interventions ont été comptabilisées pour un total de 1.045 heures. 

− Espace détente : Plus de trente personnes fréquentent cet espace tous les mercredis après-

midi. 

− Magasin de vêtements : En 2019, les recettes du magasin de vêtements se sont élevées à 

8.550,70 €. 

− Service de permanence juridique, les troisièmes jeudis du mois. 
 

3.1.2 Office de tourisme de Bièvre 
 

L’Office de tourisme de Bièvre a pour objectif de faire découvrir le patrimoine des douze villages du 

territoire, à travers l’organisation de diverses manifestations toute l’année. 

Il a par exemple réalisé une brochure cartographique reprenant les tracés de promenades et randonnées 

sur le territoire communal. 
 

3.1.3 Agence Locale pour l’Emploi (ALE)  
 

L’Agence Locale pour l’Emploi (ALE) propose des travaux divers rémunérés en complément du 

chômage ou du Revenu d’Intégration Sociale (RIS) pour les bénéficiaires du chômage de longue durée 

ou du RIS.  
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Les particuliers, les écoles, les pouvoirs locaux et les associations ont ainsi la possibilité d’obtenir de 

l’aide afin d’effectuer des petits travaux (peinture, tapisserie, jardinage, etc.) 

Depuis sa création en août 1995, 332 personnes (particuliers, Administration communale, association 

et associations non commerciales) ont fait appel à l’ALE. En 2020, 2.349 heures ont été prestées pour 

divers travaux (petites réparations, aide au petit entretien de jardin, aide de nature ménagère, 

surveillance d’enfants, nettoyage de locaux). 
 

3.1.4 Centre culturel 

 
 

Le Centre culturel agit comme un véritable pôle de développement socioculturel, orientant ses 

actions en fonction des spécificités locales et territoriales. Il propose des outils de création, 

d’expression et de communication, met en valeur et diffuse des œuvres culturelles, des spectacles et 

diverses réalisations. Il favorise également le développement de projets, qui permettent une 

participation active des citoyens.  

Lancé en 2006, le Centre culturel de Bièvre propose une programmation diversifiée. Citons 

notamment : 

− Organisation d’excursions : Une excursion « arts plastiques » à Charleroi est organisée en 

avril 2022 afin de visiter le Musée de la Photographie et le Musée d’art de la Province de 

Hainaut (BPS22). Cette excursion est réalisée en partenariat avec le Centre culturel de Bertrix. 

Des excursions spécifiques aux adolescents (12 – 16 ans) sont également organisées. A titre 

d’exemple, en juin 2022, la jeunesse bièvroise pourra découvrir la ville de Charleroi à travers 

des ateliers « gaming » et un parcours urbain « street art ». Cette excursion est réalisée avec le 

Centre culturel de Bertrix et la Maison des jeunes bertrigeoise.  

− Organisation de spectacles dans les écoles de type « chansons jeune public », théâtre 

d’objets, etc. 

− Organisation d’expositions, de balades contées, des ciné-conférences, des concerts, des 

stages et ateliers spécifiques (enfants et adultes). 

− Organisation du festival « BBB » avec les centres culturels de Bertrix et de Bouillon, et la 

Halle du Bouillon Blanc pour offrir une programmation musicale variée et projets divers. 

− Club « Terre Happy » mettant à disposition un jardin partagé, en collaboration avec le 

Centre de santé mentale de Beauraing, le Parc naturel de l’Ardenne Méridionale et la Maison 

médicale de Bièvre. 

− … 
 

 

3.2 Partenaires transcommunaux 
 

3.2.1 Agence de Développement Local Bièvre – Vresse-sur-Semois 
 

Active sur les communes de Bièvre et de Vresse-sur-Semois, l’Agence de Développement Local 

(ADL) offre des services de conseil, d’étude et d’animation territoriale.  

Elle a pour missions d’impulser et de soutenir le développement de projets porteurs en termes de 

création d’activités économiques et/ou d’emplois durables : 

−  Accompagner et orienter les porteurs de projet en création d’entreprise ; 

− Étudier et assurer l’installation, la structuration et le développement d’une activité ou d’un 

projet ; 

− Rechercher des financements/subsides ; 

− Aider dans les démarches de mise en conformité ; 

− Coordonner et assurer la liaison avec toutes les parties prenantes ; 
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− Diagnostiquer les atouts et les faiblesses d’une région ; 

− Établir un plan stratégique de développement durable ; 

− Identifier la nature des besoins et des potentialités locales en tenant compte des aspects 

économiques et de la création d’emploi ; 

− Utiliser les ressources et le savoir-faire en vue de développer les capacités d’entreprises des 

territoires communaux ; 

− Réunir l’ensemble des acteurs locaux afin de mener des actions créatrices d’emploi ;  

Initier et animer le partenariat qui associe les pouvoirs publics, les secteurs privés et associatifs sur le 

territoire des deux communes. 

L’ADL identifie trois priorités pour son territoire d’actions : (1) Tendre vers un tourisme de qualité, 

(2) Relocaliser l’économie sur le territoire, (3) Développer la filière courte de l’agriculture et du bois. 

Plusieurs actions sont mises en place par l’ADL, à savoir : 

− Mise en place du chéquier promo « Les Bons Plans de l’ADL Bièvre/Vresse-sur-Semois : 

Cet outil de promotion est offert aux commerçants pour faire de de la publicité à moindre coût. 

Le chéquier a été distribué en toutes boîtes sur les deux communes, dans les communes 

limitrophes et quelques endroits de passage. 

− Mise en place de « chèques commerces » valables chez les acteurs économiques des deux 

communes : L’objectif est de soutenir l’économie locale en incitant les habitants à 

« consommer local ». Les primes communales (naissance, noces d’or, etc.) sont rétribuées à 

leurs bénéficiaires sous formes de chèques commerces (25 €, 15 €, 5 €). De nombreux 

commerces de la commune de Bièvre adhèrent à la démarche (Boucherie de la ferme Martin à 

Naomé, Terroir des Ardennes à Oizy, Saveurs de Fruits à Bièvre… et tant d’autres !).  

− Création du concept « MiAM » (Made in Ardenne Méridionale) : L’objectif est de 

valoriser les produits locaux en permettant aux commerçants d’informer leurs clients sur le fait 

qu’ils vendent des produits issus de l’Ardenne Méridionale. Des visuels ont été créés et sont 

proposés aux épiceries locales et grandes surfaces franchisées du territoire. 

− Organisation des « Tables secrètes » : En vue de promouvoir la région, les produits et le 

savoir-faire local, l’objectif est d’organiser un dîner confectionné par un restaurateur local, 

dans un lieu gardé secret jusqu’à 24h avant le repas.  

− … 
 

3.2.2 Maison de l’emploi de Gedinne, Bièvre et Vresse-sur-Semois  
 

Active sur les communes de Gedinne, Bièvre et Vresse-sur-Semois, la Maison de l’Emploi est un lieu 

privilégié d’accueil, d’information et de conseil de proximité sur toutes les questions liées à l’emploi.  

Les personnes viennent pour réaliser les démarches administratives liées à la recherche d’emploi. Elles 

trouvent également toute la logistique nécessaire pour faciliter la recherche de l’emploi (outils 

informatiques, etc.).  

Plusieurs projets à destination de différents publics ont été réalisés avec différents partenaires : 

− Créa-Job3 : Permanence le 2ème mardi du mois pour accompagner les demandeurs d’emploi 

en création d’activités ; 

− Job’In4 : Permanence le jeudi un mois sur deux ; 

                                                      
3 Créa-Job a pour mission de favoriser l’insertion sociale et professionnelle en accompagnant les personnes qui 

souhaitent créer leur activité d’indépendant. 
4 Job’In soutient l’esprit entrepreneurial et l’autocréation d’emploi en facilitant la transition du projet vers la 

concrétisation d’une entreprise viable via un accompagnement personnalisé. 
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− L’Agence Wallonne pour l’Intégration des Personnes Handicapées (AWIPH)5 : Séances 

d’information collective le vendredi matin tous les deux mois ; 

− Carrefours Emploi Formation Orientation6 : Présence le 3ème jeudi du mois ; 

− Possibilité d’avoir une permanence de la Défense sur rendez-vous ;  

− Organisation de 4 ateliers transfrontaliers avec l’Espace Métiers7 de Vireux-Molhain sur le 

travail en France. 

Une permanence est organisée au sein de l’administration communale de Bièvre les lundis après-

midis. 
 

3.2.3 Maison du Tourisme Pays de Bouillon en Ardenne  

 
 

Aux côtés des communes de Gedinne, Daverdisse, Paliseul, Bouillon, Bertrix, Herbeumont et Vresse-

sur-Semois, Bièvre fait partie de la Maison du Tourisme du Pays de Bouillon en Ardenne. Elle a 

pour missions d’assurer l’accueil et l’information permanents du touriste et de l’excursionniste et, de 

soutenir les activités touristiques de son ressort. Cet opérateur touristique invite à découvrir les 

spécificités du territoire (patrimoine bâti et naturel, balades, gastronomie locale, activités,…). 
 

3.2.4 Contrat de rivière de la Lesse  
 

Le contrat de rivière de la Lesse rassemble les communes de Beauraing, Bertrix, Bièvre, Ciney, 

Daverdisse, Dinant, Gedinne, Houyet, Libin, Marche-en-Famenne, Nassogne, Paliseul, Rendeux, 

Rochefort, Saint-Hubert,  Tellin, Tenneville, Wellin, Libramont-Chevigny. 

Il s’agit ici d’une démarche volontaire d’acteurs publics et privés qui s’engagent sur des objectifs 

visant à concilier les multiples fonctions et usages des cours d’eau, de leurs abords et des ressources en 

eau du bassin. La démarche permet de mettre en place une dynamique locale en vue de la gestion 

intégrée des ressources en eau du bassin hydrographique. 

Ci-dessous les actions du contrat de rivière de la Lesse spécifiques au territoire de la commune de 

Bièvre, inscrites dans son programme d’actions 2020-2022. 

Thèmes Actions 

Assainissement 

collectif des eaux 

usées 

Sensibiliser le propriétaire du non raccordement aux égouts de son bâtiment à 

Bièvre qui se rejette dans le Ruisseau de Quériseul, dans la rue des Witays en 

amont du pont 

Assainissement 

autonome des eaux 

usées 

Sensibiliser la population concernée à l’assainissement autonome 

Agriculture et 

apports en 

nutriments 

Information et sensibilisation des agriculteurs à la protection de l’eau 

Pesticides Informer et sensibiliser le grand public aux dangers des produits 

phytosanitaires 

  

                                                      
5 L’AWIPH propose des aides à l’emploi et à la formation. 
6 Les Carrefours Emploi Formation Orientation sont des services du Forem. Ils aident les personnes en recherche 

d’un emploi ou d’une formation et apportent des réponses en matière d’orientation, de formation et d’emploi 

salarié ou indépendant. 
7 Les missions de l’Espace Métiers sont d’informer, conseiller et orienter le public sur les métiers, les formations 

et l’emploi. 
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Hydromorphologie 

et préservation des 

milieux aquatiques 

Si possible, prévenir la cellule de coordination en cas de travaux sur les cours 

d’eau de la commune ou sur les voiries communales croisant un cours d’eau 

Retirer l’atterrissement et les dépôts divers à Bièvre dans le ruisseau de 

Quériseul juste en aval du pont dans la rue des Witays 

Faire entretenir le voûtement du ruisseau de Quériseul qui semble être obstrué à 

Bièvre près d’une exploitation agricole de la rue de Bellefontaine 

Faire retirer le bois et les débris accumulés dans le ruisseau de Quériseul 

derrière une exploitation agricole de la rue de Bellefontaine et pouvant nuire au 

bon écoulement de l’eau 

Étudier la nécessité d’un curage léger du ruisseau des Baiwez en partenariat 

avec le DNF et la Province 

Étudier la nécessité d’un curage léger du ruisseau des Baiwez juste en amont et 

en aval de son passage sous la rue de la Wiaule en partenariat avec le DNF et la 

Province 

Étudier la nécessité d’un curage léger du ruisseau de Noirenfoy juste en amont 

de son passage sous la rue de Monceau en partenariat avec le DNF et la 

Province 

Sensibiliser le propriétaire de l’étang à l’aménagement de sa prise d’eau créant 

une entrave sur le ruisseau de Frouchi entre Graide-Station et Bièvre en aval de 

la rue de la gare 

Invasives Poursuivre l’information relative à la problématique des plantes invasives et 

inciter les particuliers à gérer la Balsamine de l’Himalaya et la Berce du 

Caucase, et leur proposer des plantes indigènes de remplacement 

Rédiger/maintenir un règlement communal en vue d’endiguer le développement 

de certaines plantes invasives sur la commune 

Déchets Sensibiliser la population aux risques de déposer les tontes de pelouses sur les 

berges des cours d’eau 

Retirer ou faire retirer régulièrement les déchets de l’entreprise le long du 

ruisseau non classé derrière la gare de Graide Station 

Sensibiliser le riverain à la stabilité et à la propreté de la berge gauche du 

ruisseau de Quériseul longeant sa propriété (ferme) dans la rue des Witays en 

amont du pont 

Patrimoine Étudier les possibilités de mise en valeur d’un ancien lavoir à Graide non loin 

de la place du Tram 

Ouvrages Réparer le pont sur le ruisseau des Baiwez sous une voirie communale (près du 

lieu-dit Les Maurzies) 

Vérifier la stabilité de l’ouvrage créé par un particulier sur le ruisseau de 

Noirenfoy derrière les habitations de la rue des Wez 

Réparer la culée du pont enjambant un affluent anonyme du ruisseau de Graide 

sous la rue de Porcheresse à Graide 

Vérifier la stabilité de la dalle enjambant le ruisseau de Noirenfoy à Bièvre, 

utilisée probablement pour le passage d’engins agricoles 

Tourisme, activités 

sportives et loisirs 

Poursuivre la sensibilisation des camps de jeunes au respect des bonnes 

pratiques environnementales 

Autres Poursuivre les procédures de délimitation de zones de prévention autour des 

captages pour la distribution publique 
 

 

3.2.5 Contrat de rivière Semois-Chiers  
 

Le contrat de rivière Semois-Chiers rassemble les communes d’Arlon, Aubange, Bertrix, Bièvre, 

Bouillon, Chiny, Étalle, Florenville, Habay, Herbeumont, Léglise, Libramont-Chevigny, Meix-devant-

Virton, Messancy, Musson, Paliseul, Rouvroy, Saint-Léger, Tintigny, Virton et Vresse-sur-Semois.  
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Ci-dessous les actions du contrat de rivière Semois-Chiers spécifiques au territoire de la commune de 

Bièvre, inscrites dans son programme d’actions 2020-2022. 

Thèmes Actions 

Rejets Sensibiliser la population à l’assainissement autonome 

Informer et sensibiliser le grand public aux dangers des produits 

phytosanitaires 

Solutionner les points noirs prioritaires en zone d’épuration collective équipée 

d’une station d’épuration ou dont la station d’épuration est en construction 

Érosions Mettre en place des points de pompage qui permettent aux agriculteurs de 

s’alimenter en eau 

Invasives Poursuivre la gestion de la Berce du Caucase 

Publication d’articles de sensibilisation relatifs aux espèces exotiques 

invasives (bulletin communal, site internet) 

Déchets Organisation de l’opération Be Wapp : Assainissement des dépôts de déchets 

inventoriés dans le cadre de l’inventaire, courriers aux privés 

Sensibiliser la population aux risques de déposer les tontes de pelouses sur les 

berges des cours d’eau 

Patrimoine culturel 

et naturel 

Inventaire des fontaines et lavoirs à réaliser par le contrat de rivière, sélection 

des points et restauration par la commune 
 

 
 

3.2.6 Parc naturel de l’Ardenne Méridionale : 
 

Aux côtés des communes de Bertrix, Bouillon, Daverdisse, Gedinne, Herbeumont, Paliseul, Vresse-

sur-Semois et Wellin, Bièvre fait partie le Parc naturel de l’Ardenne Méridionale. Evoluant de Groupe 

d’Action Locale (GAL) en tant que Parc naturel en mai 2019, le Parc développe des projets autour de 

5 secteurs : l’agriculture, la forêt et filière bois, le tourisme, l’action sociale et la communication.  

Domaines d’actions Missions 

Tourisme 

▪ Mettre en valeur les guides du territoire ; 

▪ Développer un tourisme à mobilité douce ; 

▪ Promouvoir les promenades, circuits et randonnées ; 

▪ Accompagner les opérateurs du tourisme dans leurs 

démarches de professionnalisation ; 

Action sociale 

▪ Le soutien, mise en réseau et renforcement des acteurs de 

l’action sociale et professionnelle ; 

▪ L’orientation des chercheurs d’emplois vers des filières 

professionnalisantes ; 

▪ Le développement d’une offre touristique accessible ; 

▪ La création des activités intergénérationnelles et pour les 

publics fragilisés ; 

Agriculture 

▪ Développer des outils nécessaires à la transformation, au 

conditionnement et à la valorisation des matières premières 

agricoles ; 

▪ Fédérer les producteurs locaux pour améliorer leur circuit de 

distribution, leur promotion et trouver de nouveaux 

débouchés ; 

▪ Ouvrir des voies de diversification nouvelles dont la filière 

vergers haute-tige voire la culture du chanvre ; 

Filière bois - Forêt 
▪ Valorisation du bois local de qualité ; 

▪ Valorisation des petites forêts privées. 
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4 Plans communaux 
 

La commune de Bièvre dispose d’un Programme Stratégique Transversal (PST) pour les années 2019-

2024. Les deux objectifs stratégiques du PST sont : 

− Être une commune attrayante ; 

− Être une commune où la vie administrative et politique se modernise. 
 

Thématique Objectifs opérationnels Actions 

V
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Garantir une qualité de vie à 

tous nos habitants, à chaque 

étape de leur vie 

− Développer un Plan de Cohésion Sociale 

(PCS) ; 

− Réaliser un second Programme 

Communal de Développement Rural ; 

− Rénover et entretenir nos implantations 

scolaires ; 

− Mettre en œuvre un meilleur entretien 

des cimetières en visant la conformité 

des infrastructures selon le Décret wallon 

sur les funérailles et sépultures (2009) ; 

− Instaurer un Conseil communal des 

enfants ; 

− Formaliser un accueil des nouveaux 

habitants et information relative aux 

services disponibles ; 

 

Favoriser la création d’emplois 

et développer l’employabilité 

des demandeurs 

− Poursuivre l’extension du zoning de 

Baillamont ; 

− Développer des offres de formation 

professionnelle dans des métiers 

innovants ou en pénurie ; 

− Réaliser une brochure d’accueil 

reprenant les coordonnées des 

commerces et indépendants locaux ; 

 

Garantir un lieu de vie agréable 

− L’entretien « ordinaire »  de voirie : 

chaque année, l’autorité politique réserve 

un crédit budgétaire pour la rénovation 

et/ou l’entretien de voiries ; 

− Le Plan d’Investissement Communal 

permet d’obtenir des subventions 

spécifiques pour la rénovation et/ou 

l’aménagement de voiries. 
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Développer des outils de 

simplification administrative 

vers le citoyen, permettant au 

personnel d’être déchargé de 

tâches sans valeur ajoutée pour 

se concentrer sur le 

développement de 

connaissances et services 

donnant davantage de sens au 

travail 

− Envisager les possibilités d’ « e-guichet » 

et/ou les demandes informatisées de 

documents administratifs ; 

− Développer le projet Smartwater afin de 

répandre les compteurs d’eau intelligents 

au sein de la commune ; 

Créer une procédure d’accueil 

des nouveaux membres du 

personnel et des stagiaires 

− Organiser une procédure de 

« parrainage » des nouveaux arrivés 

Permettre au personnel de 

s’épanouir dans leurs fonctions 

− Organiser une communication interne 

efficace ; 

− Développer un management par objectif 

afin de permettre à l’agent de développer 

ses compétences et d’avoir une meilleure 

maîtrise de son travail. 
 

 

 

4.1 Plan de Cohésion Sociale 
 

La commune dispose d’un Plan de Cohésion Sociale (PCS) 2020-2025. « La cohésion sociale est la 

capacité d’une société à assurer le bien-être de tous ses membres. » Adopté pour 5 ans, le PCS 

encourage le citoyen à jouer un rôle actif dans son cadre et dans le tissage de liens sociaux. Les actions 

se répartissent dans 7 axes de travail : le droit au travail, à la formation, à l’apprentissage, à l’insertion 

sociale ; le droit au logement, à l’énergie, à l’eau, à un environnement sain et à un cadre de vie adapté ; 

le droit à la santé ; le droit à l’alimentation ; le droit à l’épanouissement culturel, social et familial ; le 

droit à la participation citoyenne et démocratique, aux technologiques de l’information et de la 

communication ; le droit à la mobilité. 

Le PCS 2020-2025 identifie les actions suivantes : 

− Apporter de l’aide à la réalisation des travaux scolaires ; 

− Organiser un salon de l’emploi afin d’informer, aider à identifier son projet personnel et 

orienter vers les services adéquats ; 

− Lutter contre le gaspillage alimentaire en faisant profiter d’autres personnes (donnerie) ; 

− Susciter les échanges entre générations différentes (hors liens familiaux) à travers des ateliers 

et activités de partage intergénérationnel (informatique, histoire locale…) ; 

− Impliquer les citoyens à la vie citoyenne en organisant et animant des conseils consultatifs. 
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5 Dynamique transcommunale 
 

La commune de Bièvre s’est saisie de l’importance de s’engager dans une dynamique transcommunale 

afin de mobiliser un territoire, ses ressources et moyens plus larges pour résoudre des problèmes 

structurants ou impacter le développement local. 

Il est possible de citer : 

− Le contrat de rivière de la Lesse ; 

− Le contrat de rivière « Semois – Chiers » ; 

− Le Parc Naturel de l’Ardenne Méridionale ; 

− La Maison du Tourisme du Pays de Bouillon. 

La commune est également associée à des communes pour développer des projets de développement 

local, à travers la Maison de l’emploi avec Gedinne et Vresse-sur-Semois ou encore l’Agence de 

Développement Local avec Vresse-sur-Semois. Aux côtés de Paliseul, Bièvre assure la gestion de la 

piscine dans le cadre de la Régie communale autonome « Sports pour tous en Centre Ardenne ». 

La commune de Bièvre est également impliquée dans divers projets transcommunaux tels que : 

− La création d’une piste cyclable « école », dans le cadre de l’ancienne opération de 

développement rural, en collaboration avec la commune de Beauraing ; 

− La rénovation de la piscine de Carlsbourg (subsides  infrasport) et le projet de rénovation 

des halls sportifs de Carlsbourg en collaboration avec la commune de Paliseul ; 

− Les travaux de construction d’un nouveau home (Résidence Saint-Hubert) entre 

l’intercommunale Bièvre, Gedinne et Vresse-sur-Semois. 

Dans le cadre de la précédente opération de développement rural, les communes de Bièvre et 

Daverdisse travaillent à la création d’une voie lente entre la gare de Graide-Station et le village de 

Gembes. Le tracé empruntera notamment l’ancien vicinal de la commune de Bièvre, des chemins 

forestiers et un tronçon de pré-Ravel entre Porcheresse et Gembes. Cette nouvelle portion complète la 

ligne 518 du RaVeL, offrant des perspectives en matière de bi-modalité – les promeneurs et cyclistes 

pouvant descendre du train à Graide et rejoindre directement le RaVeL. Les travaux sont actuellement 

en cours de réalisation.8 Ce tracé représente la réalisation de près de 10 kilomètres de chemins destinés 

aux usagers lents, soit 7,870 kilomètres sur Bièvre et 1,935 kilomètres sur Daverdisse. Les travaux ont 

débuté en septembre 2019, la date de fin de travaux étant annoncée pour mi-2021. Les travaux totaux 

s’élèvent à 1 553 466,04 €. 

                                                      
8 Source : Vivreici.be, Le RAVeL entre Graide-Station et Gembes est sur les rails, 22 novembre 2018 
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La commune de Bièvre est également partenaire du projet Ardenne Cyclo dans le cadre du 

programme européen INTERREG France – Wallonie – Vlaanderen.  Ce projet de coopération 

européenne, associant 28 partenaires, prévoit la création de deux véloroutes de longue distance à 

travers l’Ardenne transfrontalière sur 280 kilomètres d’itinéraires balisés, à travers le massif ardennais. 

Ce projet permettra à la commune de compléter son projet reliant la gare de Graide à la commune de 

Daverdisse en reliant cette fois la gare à la commune de Gedinne. 5 kilomètres d’itinéraires seront 

aménagés et balisés sur le territoire communal. Il concentre les moyens d’investissement sur 3 grands 

types d’actions destinés à accroître l’attractivité et la qualité des itinéraires : 

− L’aménagement de sections et de points noirs ; 

− L’implantation d’équipements de qualité (balisage, mobilier d’information, compteurs de 

fréquentation) ; 

− Des actions de promotion ciblées et multilingues pour les marchés prioritaires. 

Les résultats attendus sont une augmentation de 35 000 nuitées, la création de 2 véloroutes de 

moyenne distance, l’aménagement de 9 sections ou points noirs, la sécurisation et le balisage de 280 

kilomètres. Le budget total du projet s’élève à 4 339 803 €. 

La commune de Bièvre a lancé un marché public9 pour la réalisation et la conception d’un parcours 

d’aventure dans le Bois de Graide. Le coût de la réalisation des travaux s’élève à 1 079 265 €. 

L’offre touristique de Bièvre et sa région sera renforcée, le parc étant situé le long du tracé « Voie 

lente/Ardenne Cyclo ».  

En termes de logement, Bièvre dépend de la Société de Logement de Service Public (SLSP) 

« Ardenne et Lesse » qui gère les logements locatifs sur les communes de Wellin, Tellin, Sainte-Ode, 

Rochefort, Libin, Gedinne, Bièvre, Houyet, Beauraing et Saint-Hubert. Elle dépend également de 

l’Agence Immobilière Sociale (AIS) Lo.G.D.Phi, ayant pour mission de promouvoir l’accès au 

logement salubre. Elle couvre un vaste territoire composé des communes de Vresse, Bièvre, Gedinne, 

Beauraing, Houyet, Dinant, Yvoir, Anhée, Onhaye, Hastière, Florennes, Philippeville, Doische, 

Viroinval, Couvin, Cerfontaine et Walcourt. 

                                                      
9 Source : LaMeuse Namur, Bièvre va investir un million d’euros dans un parcours d’aventure, 9 janvier 2020 
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A ces éléments, s’ajoutent des liens pluricommunaux à travers les services de sécurité (zone de police 

« Houille – Semois ») et de secours (zone de secours « Dinaphi » Dinant – Philippeville).  

Enfin, Bièvre est affiliée à plusieurs intercommunales telles qu’ORES, INASEP et BEP 

Environnement. 
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Contrat de 

rivière 

« Semois-

Chiers » 

Contrat de 

rivière de la 

Lesse 

Parc naturel 

de l’Ardenne 

Méridionale 

Maison du 

tourisme du 

Pays de 

Bouillon 

Maison de 

l’emploi 

Agence de 

Développement 

Local 

RCA 

« Sports 

pour tous en 

Centre 

Ardenne » 

Résidence 

Saint-Hubert 

Projet de 

piste cyclable 

« école » 

Projet de 

création 

d’une voie 

lente 

Arlon Arlon Arlon Arlon Arlon Arlon Arlon Arlon Arlon Arlon 

Aubange Aubange Aubange Aubange Aubange Aubange Aubange Aubange Aubange Aubange 

Beauraing Beauraing Beauraing Beauraing Beauraing Beauraing Beauraing Beauraing Beauraing Beauraing 

Bertrix Bertrix Bertrix Bertrix Bertrix Bertrix Bertrix Bertrix Bertrix Bertrix 

Bièvre Bièvre Bièvre Bièvre Bièvre Bièvre Bièvre Bièvre Bièvre Bièvre 

Bouillon Bouillon Bouillon Bouillon Bouillon Bouillon Bouillon Bouillon Bouillon Bouillon 

Ciney Ciney Ciney Ciney Ciney Ciney Ciney Ciney Ciney Ciney 

Chiny Chiny Chiny Chiny Chiny Chiny Chiny Chiny Chiny Chiny 

Daverdisse Daverdisse Daverdisse Daverdisse Daverdisse Daverdisse Daverdisse Daverdisse Daverdisse Daverdisse 

Dinant Dinant Dinant Dinant Dinant Dinant Dinant Dinant Dinant Dinant 

Étalle Étalle Étalle Étalle Étalle Étalle Étalle Étalle Étalle Étalle 

Florenville Florenville Florenville Florenville Florenville Florenville Florenville Florenville Florenville Florenville 

Gedinne Gedinne Gedinne Gedinne Gedinne Gedinne Gedinne Gedinne Gedinne Gedinne 

Habay Habay Habay Habay Habay Habay Habay Habay Habay Habay 

Herbeumont Herbeumont Herbeumont Herbeumont Herbeumont Herbeumont Herbeumont Herbeumont Herbeumont Herbeumont 

Houyet Houyet Houyet Houyet Houyet Houyet Houyet Houyet Houyet Houyet 

Léglise Léglise Léglise Léglise Léglise Léglise Léglise Léglise Léglise Léglise 

Libin Libin Libin Libin Libin Libin Libin Libin Libin Libin 

Libramont-

Chevigny 

Libramont-

Chevigny 

Libramont-

Chevigny 

Libramont-

Chevigny 

Libramont-

Chevigny 

Libramont-

Chevigny 

Libramont-

Chevigny 

Libramont-

Chevigny 

Libramont-

Chevigny 

Libramont-

Chevigny 

Marche-en-

Famenne 

Marche-en-

Famenne 

Marche-en-
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Figure 1 : Situation géographique régionale 
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Figure 2 : Situation géographique communale 
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Figure 3 : Limite des anciennes communes 



Programme Communal de Développement Rural 

Partie 1 : Analyse des caractéristiques socio-économiques 

66 

 

Les villages équipés en commerces et services sont cartographiés ci-après. 

Figure 4 : Carte synthétique de Bièvre centre 
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Figure 5 : Carte synthétique de Bièvre sud 
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Figure 6 : Carte synthétique de Graide 
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Figure 7 : Carte synthétique de Graide-Station 
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Figure 8 : Carte synthétique de Graide-Station 
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Figure 9 : Carte synthétique de Bellefontaine 
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Figure 10 : Carte synthétique de Oizy 
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Figure 11 : Carte synthétique de Gros-Fays 
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Figure 12 : Carte synthétique de Monceau-en-Ardenne 
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Figure 13 : Carte synthétique de Naomé 

  



Programme Communal de Développement Rural 

Partie 1 : Analyse des caractéristiques socio-économiques 

76 

 

6 Aperçu historique 
 

Les éléments ci-dessous sont repris du Programme Communal de Développement Rural de Bièvre, 

approuvé en 2006. 

Les documents les plus anciens qui parlent de Bièvre citent : Beveris en 770, Bievere en 1243 et enfin 

Bièvre ou Bièvres en 1139, 1245 et 1290. 

En fait, l’étymologie du nom de Bièvre viendrait de « bever » c’est à dire « castor » en gaulois. C’est 

pourquoi, le 30 avril 1999, un arrêté du Gouvernement de la Communauté française reconnaissait à la 

Commune de Bièvre des armoiries particulières, un sceau et un drapeau représentant un castor, 

emblème que l’on retrouve sur la girouette de la maison communale. 

Bièvre, est à la fois agricole, forestière et industrielle. Nourrie de traditions ancestrales, elle est « Terre 

de maquis ». 

Les maisons de pierres aux larges toits de schiste furent construites d’abord pour le confort des bêtes 

avant celui des hommes. Le charme de la contrée réside maintenant dans ce qui était banal hier : une 

fontaine, un lavoir, un abreuvoir, un calvaire ou un arbre remarquable. 

On s’étonnera du nombre de pèlerinages qui se déroulaient dans l’entité de Bièvre et par la science de 

ses habitants qui ont su se servir de la force motrice des eaux des ruisseaux dans cet univers vallonné. 

Les très nombreux moulins - ils étaient 17 sur l’entité - fournissaient farine, huile, tan ou bien 

alimentaient des scieries à bois ou permettaient de découper des pierres d’ardoises. Ils ont pour nom : 

− sur le versant Sud : « Fayais, Bellefontaine, Baillamont, Ruaumoulin, Mitauge, Brou, 

Bléchamp, Gros-Fays » : 

− sur le versant Nord : « Naomé, Graide, Petit et Grand Moulin de Bièvre, d’Herbois, de 

Proagy, Genon ». 

 

Nous reprenons ici un large extrait du travail effectué par Monsieur Jean Clarinval intitulé « Bièvre – 

Aperçu historique ». Ce texte reprend de manière détaillée l’histoire de Bièvre depuis ses origines 

jusqu’à la révolution belge. 

 

Avant 770 

En se rapportant à la légende : caverne des « Nutons » à Our, à Anloy au lieu-dit « CUY », la région 

de Bièvre a vraisemblablement été occupée par l’homme préhistorique, mais les vestiges de cet habitat 

sont presque inexistants. 

Bien plus tard, pendant l’âge du fer aux environs de 850 avant Jésus-Christ, une peuplade germanique 

s’introduisit dans nos régions. 

Par la mise à jour de cimetières, on a découvert plusieurs « TUMULI » gaulois renfermant des tombes 

à incinération dans les bois de Louette-Saint-Pierre et de Gedinne ; il est prouvé que notre région était 

habitée bien que l’histoire reste muette à ce sujet. 

Suivant TACITE (historien latin) dans son « Histoires de la Germanie », les premiers habitants de 

Bièvre et de sa région faisaient partie de la tribu belgo-germaine des « CAERESIENS ». 

Cette peuplade Belgo-Germaine avait des cabanes construites en bois et en terre, éparses selon qu’une 

fontaine, un champ, un bois en avaient déterminé le choix. 

Leurs demeures ne formaient donc pas une agglomération, mais elles étaient disséminées sur les 

différentes parties du territoire où, plus tard, prirent naissance nos villages. 
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Sous la domination romaine, notre région dépendait de la « CIVIATS TUNGRORUM » mais ne paraît 

guère avoir été inquiétée par les nouveaux conquérants. Tout au plus, quelques-uns de ces derniers 

vinrent-ils s’établir aux côtés des indigènes. 

D’après l’abbé PECHENART, dans son histoire de GESPONSART, il existait, au temps de 

l’Empereur DIOCLETEN, une ville romaine dans la région Nord de Charleville. Cette ville, nommée 

CASTRICE, était le chef-lieu d’une vaste contrée qui couvrait le territoire compris entre Saint-Hubert 

et la Semois, celle-ci séparant les pagus de CASTRICE et d’Ardennes.  

Si à cette époque reculée, Bièvre existait, il faisait donc partie de ce « PAGUS CASTRICENSIS ». 

Bièvre, dans le « PAGUS d’Ardennes », était, sous la domination franque, une propriété des Rois 

d’Austrasie et se rattachait au fisc ou domaine royal de PALISEUL. Les Rois d’Austrasie possédaient 

à Paliseul un manoir ou petit palais : relais de chasse que les princes mérovingiens avaient établi, de 

distance en distance, dans les forêts d’Ardennes. 

Ce manoir de Paliseul fut le chef-lieu d’un fisc royal, c’est-à-dire domaine rural qui comprenait 

plusieurs « manses » ou fermes exploitées par des colons au profit du souverain. Ce fisc de Paliseul, 

qui dépendait directement de la Couronne, s’étendait à toute une région, Bièvre n’étant à l’origine 

qu’un démembrement de ce fisc royal. 

 

De 770 à la Révolution Française (1789) 

Sous le règne des Rois fainéants, le fisc de Paliseul devint la propriété des Maires du Palais. 

Tout en conservant leurs droits de souveraineté ainsi qu’une partie des revenus, les Rois carolingiens 

avaient remis l’administration de leurs territoires à des comtes bénéficiaires, ou bien les cédaient aux 

églises et aux monastères dont ils voulaient encourager l’action civilisatrice. Un des monastères les 

plus favorisés par les largesses des souverains de cette époque fut celui de Stavelot, fondé par Saint-

Remacle.  

C’est ainsi qu’au début du VIIIe siècle, Bièvre est uni à Gembes pour ne former qu’une seule paroisse 

et un même domaine seigneurial et devint la propriété de l’Abbaye de Stavelot. Cette paroisse de 

Gembes - Bièvre faisait également partie du doyenné de Graide. Pendant tout le IXe siècle, les 

religieux de Stavelot en gardèrent jouissance, confirmée par les souverains Lothaire II, Roi de 

Germanie (862), et Louis le Germanique (en 874). 

En l’an 837, Bièvre devint tributaire également de l’Abbaye de Saint-Hubert. A la suite des pluies 

désastreuses qui affligèrent le pays, le peuple se rendit au tombeau de Saint-Hubert pour y déposer ses 

offrandes et obtenir la cessation du fléau. 

Chaque année, ce pèlerinage se renouvela. Ces oboles uniquement volontaires au début furent par la 

coutume, considérées comme des redevances légales ; durant des siècles, les paroisses entre autres 

Bièvre, payèrent ces offrandes appelées « Croix banales » de Saint-Hubert. 

Pour comprendre ce fait, il faut noter que notre région était très peu habitée et couverte de forêts, et 

elle recevait surtout ses éléments de civilisation d’organisations religieuses, ce qui explique 

l’importance très grande des églises et monastères qui devenait refuges physiques et moraux pour le 

peuple.  

Après le Traité de Verdun (843), où les trois fils de Louis le Pieux signèrent le partage de l’empire 

carolingien en trois parties, notre région passa en l’an 900 dans les mains de Reignier au Long Col, 

Comte de Hainaut. Cet homme, ambitieux et turbulent, après avoir repoussé les Normands qui 

désolaient le pays, se crut autorisé à chasser l’Abbé régulier du Monastère de Stavelot et à se faire 

reconnaître Abbé commendateur, titre qu’il conserva jusqu’à sa mort en 916. C’est alors que surgirent 

dans toute la région, des châteaux forts tels que Bouillon et Orchimont, des tours d’églises fortifiées 

comme celles de Gedinne, Bièvre, etc. 
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Après l’an 1023, Bièvre, filiale de Gembes, devint la propriété de l’Abbaye de Mouzon voulant 

intéresser l’Evêque de Liège – qui était aussi Duc de Bouillon – à la conservation de ses biens que son 

monastère possédait de longue date à Bièvre et à Gembes, fit savoir à ce prélat qu’il allait construire 

une nouvelle ville sur le territoire de PROAGY et qu’il lui céderait la moitié des revenus seigneuriaux 

de ce nouveau village, se réservant toutefois le patronage de l’église qu’il y édifierait.  

Les religieux de Mouzon se mirent à l’œuvre et bientôt, sur le territoire de PROAGY, s’élevèrent une 

église, un four et un moulin banals, peut-être aussi une brasserie, qui sont les premiers établissements 

d’une ville nouvelle sous le régime féodal. Le moulin se trouvait à proximité de la ferme tandis que 

l’église et le four banal étaient distants d’un kilomètre du village de Bièvre. Ces édifices ont disparu ; 

seulement l’emplacement de l’église est encore distinct le nom de « Vieille église » est resté attaché au 

territoire et au ruisseau qui l’avoisinent. 

Faute de colons, le village demeura à l’état de projet. Aussi, le couvent de Mouzon fut obligé de 

prendre de nouveaux arrangements avec Robert de Langres, Evêque de Liège. 

C’est ainsi que, le 5 novembre 1245, l’Evêque de Liège fit savoir aux religieux de Mouzon désireux de 

placer leur ville de Gembes (JEMBRES) sous sa protection et celle de ses successeurs, qu’ils devaient 

céder la moitié des produits de ladite ville en terrages, amendes et autres émoluments ; l’Abbé de 

Mouzon conservait le patronage de l’église de Gembes et de Bièvre, les hommes de Gembes étaient 

tenus à se rendre aux armées et chevauchées de l’abbé et de son couvent. La loi de Beaumont-en-

Argonne régira la ville, les habitants payeront les rentes et droits de bourgeoisie comme ceux de 

Beaumont. L’Evêque confirma aux religieux leurs droits et revenus sur le territoire de PROAGY et le 

village de Bièvre. 

Les moines de Mouzon venaient de choisir pour avouer de leurs terres de Bièvre un des puissants 

feudataires et officiers de l’Evêque, le seigneur de HIERGHES, qui était pair et haut forestier du 

Duché de Bouillon. 

Le 2 août 1245, Gilles de HIRGHES vint faire hommage à l’Abbé de Mouzon, se reconnaissant 

homme de lige de l’église de Mouzon, en tenant d’elle un fief, l’Avouerie de Bièvre. C’est ainsi que, 

jusqu’à la fin du XIIIe siècle, les membres de cette famille de HIERGHES demeura les avoués de la 

seigneurie de Bièvre. 

En l’an 1364, Jean d’AVIT, supérieur de l’Abbaye de Mouzon engagea à Jean d’Orjo, Seigneur de 

SAUSSURE (Carlsbourg), les terres de Bièvre et de Gembes. 

Rien n’est plus embrouillé que l’histoire de Bièvre à la fin du XIV, XV et XVIe siècles. 

Nous y trouvons plusieurs seigneurs hautains et bas, dont les droits aussi bien que la succession, ne 

nous sont pas bien connus. On cite comme le seigneur en partie de Bièvre, en 1387, Jean de 

BOTASSART, Seigneur de Naômé et de Bièvre. Son fils Gérard, eut quatre fils dont l’aîné, Jean de 

Naômé, devint seigneur de Bièvre et de Vilette en 1439.  

Il n’eut que des filles comme héritières, entre autres Catherine, Dame de Bièvre, qui fonda des 

anniversaires en l’église de Gedinne en 1452. 

En 1460, les terres de Bièvre furent rachetées par l’Abbé WAUTHIER-PILLY, Supérieur de l’Abbaye 

de Mouzon, mais l’abbaye ne conserva bientôt plus que ses droits sur l’église et plus tard, en 1630, 

elle céda sa part sur les dîmes et la moitié du patronage de l’église à l’Abbaye d’ORVAL. 

C’est vers la fin de ce XVe siècle que nous voyons apparaître, à la tête de la seigneurie de Bièvre, la 

lignée des Comtes d’Orchimont. En revenant quelque peu en arrière, il apparaissait déjà que les 

Seigneurs d’Orchimont, dans le courant du XIIIe siècle, jouissaient de quelques revenus seigneuriaux 

sur la terre de Bièvre, sous le règne de Jacques II d’Orchimont.  

Vers 1331, celui-ci vendit son château, fief et dépendances, à Jean l’Aveugle, Roi de Bohème et 

Comte de Luxembourg qui, lui-même revendit la prévôté d’Orchimont en 1343 à Adolphe de la 
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Marck, Evêque de Liège. Deux ans plus tard, la prévôté d’Orchimont est dans les mains de Marie 

d’Artois, Comtesse de Namur. 

En 1358, Wenceslas 1er, unique enfant de Jean l’Aveugle, rentre en possession de la seigneurie 

d’Orchimont à la suite d’une guerre avec le Comte de Namur, et il confie alors la charge de la 

seigneurie à Wuillaume l’ardennais, arrière-neveu de Jacques II d’Orchimont, en 1360. 

Wenceslas II dit « L’Ivrogne », fils de l’Empereur Charles IV, cède l’administration de son Duché de 

Luxembourg à JOSSE, Marquis de MORAVIE, qui meurt sans enfant en 1411. Sa sœur Elisabeth 

épouse Antoine, Duc de Brabant.  

Une partie de la noblesse se montre alors hostile et avec à leur tête Huart d’AUTEL, entre en guerre 

avec le Comte de Brabant. 

Ces divisions, coïncident avec l’anarchie qui régnait en France, livrèrent notre région  au brigandage. 

C’est ainsi qu’Orchimont devint un repaire de brigands qui furent longtemps la terreur et le fléau de 

notre région. 

C’est en 1436 qu’Evrard III de la Marck, Seigneur de MIRWART, LOMPREZ et VILLANCE, 

détruisit la forteresse d’Orchimont et l’acheta. 

C’est l’époque des seigneurs « engagistes » d’Orchimont. Ayant à leur tête les seigneurs de la Maison 

de la Marck, ils intervinrent dans la guerre que se livraient les Ducs de Bourgogne et la Principauté de 

Liège. 

Ces seigneurs de la MARCK donnèrent en fief la seigneurie de Bièvre à une famille d’Orchimont ; 

telle fut probablement l’origine des seigneurs d’Orchimont dits de BIEVRE que nous voyons à la tête 

de la seigneurie au début du XVIe siècle. 

Les premiers des d’Orchimont qui possédèrent en partie la seigneurie de Bièvre s’appelaient Nicolas 

d’Orchimont, qui était en 1500 membre de l’Etat noble du Luxembourg, et Jacques d’Orchimont, 

Seigneur de Bièvre et Capitaine résidant à Herbeumont « comme se voit d’un acte du 25 février 

1541». 

En 1542, nous constations le partage de la seigneurie de Bièvre entre Jean d’Orchimont dit « de 

BIEVRE », Jean de COBREVILLE, et MATHIEU le Capitaine.  

En 1552, la guerre se rallume entre l’Espagne et la France, ce qui ramène les armées françaises 

d’Henri II dans notre région. 

En 1554, le Duc de Nevers, à la tête de 1 200 chevaux, s’empare de plusieurs petits forts dont ceux de 

Bièvre, Graide, Louette et Gedinne, et brûle les villages environnants ainsi que le château 

d’Orchimont.  

A partir de 1562, la seigneurie de Bièvre passe dans les mains de la famille de STOLBERG, héritière 

de Louis III de la Marck, qui jouissait sur le ban de Bièvre des droits de terrage, fournage et d’assises 

de bourgeoisie et avoine dites de Hour.  

Au comte de STOLBERG, succédèrent les Comte et Prince de « LOEVENSTEIN ». 

Comme le Comte de Stolberg, ceux-ci eurent des démêlés avec le « Bas Seigneurs » Jean de Bièvre, 

Jean de Cobreville et Mathieu le Capitaine, au sujet du droit de terrage (droit pour le seigneur de 

prélever du blé ou des légumes sur les produits de la terre). 

Peu d’années après, en 1576, Jean de Bièvre et Jean de Cobreville possédaient, par individus (en 

commun), la seigneurie de Bièvre, avec haute, moyenne et basse justice. C’est ce qui est clairement 

déclaré dans les lettres patentes du 2 janvier 1576, dans lesquelles le Roi Philippe II autorise ces deux 

seigneurs à redresser le signe patibulaire renversé par les Français en 1554 au lieu-dit « ROSINE » sur 

le chemin de Louette-Saint-Denis.  
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Il est à noter que notre région avait une très grande importance stratégique dans les guerres que se 

livrèrent la France et l’Espagne pendant tout le XVIIe siècle. C’est ainsi qu’au début du XVIIe siècle, 

à la mort de l’Archiduc Albert en 1621, une ère de calamités allait s’ouvrir pour notre région. En 1635, 

la France et la Hollande concluent un traité d’alliance pour la conquête de notre pays, propriété 

espagnole. C’est l’année où l’armée française entra dans le duché de Luxembourg et détruisit le 

château d’Orchimont en 163… 

Pour la prévôté d’Orchimont, ce passage des troupes françaises est marqué par le pillage et l’incendie.  

Les habitants virent leurs maisons brûlées, leurs champs dévastés. 

Au fléau de la guerre, vint bientôt s’ajouter celui de la peste, en 1636. Pendant 25 ans, le pays 

d’Orchimont fut presque continuellement livré aux ravages et aux rétorsions non seulement des 

troupes françaises, mais surtout des régiments espagnols qui pourtant, étaient envoyés pour défendre 

notre territoire. Notre région passa de main en main, et c’est seulement en 1657 que Louis XIV et 

l’Espagne et, à nouveau, le pillage recommença. La guerre avait abaissé considérablement le niveau 

moral et religieux de nos populations. Les paroisses étaient sans église et les habitants subissaient 

l’influence néfaste de la vie licencieuse des troupes.  

C’est ainsi que, pendant que les armées s’attaquaient aux forteresses, des humbles religieux prêchaient 

l’évangile (les Dominicains établis à REVIN en 1649 avaient à Bièvre un refuge pour deux religieux), 

et ce n’est pas la paix de NIMEGUE, signée en 1678, qui arrêta les exactions des troupes françaises, 

cantonnées aux frontières. Outrepassant ses droits, la France prit possession, en 1681, d’Orchimont et 

des vingt et un villages de la prévôté, obligeant les officiers et les justices de ces localités à prêter 

fidélité au Roi de France. 

En 1695, la paix de RYSWICK replace à nouveau notre région sous la domination espagnole. Sous 

Charles III, Roi d’Espagne, la famille THIERRY prit la charge de Capitaine prévôt d’Orchimont. 

Au XVIIIe siècle, les habitants de nos régions durent lutter contre la tyrannie de leur seigneur pour 

pouvoir conserver leurs biens et le maintien de leurs institutions car les conquérants voulaient remettre 

en vigueur quelques droits féodaux que les guerres et les partages avaient laissé tomber en désuétude.  

Le dernier prévôt d’Orchimont fut Jean JUSTIN de BELHOSTE, en 1783, et sa dernière séance se 

cour féodale date de 1793. C’est l’époque où un nommé Augustin LAMBOT ayant acquis un terrain 

sur le territoire d’Orchimont, construisit une maison qu’il baptisait HERISSON.  

A la fin du XVIe siècle, en 1588, Jean de Cobreville et TILLY de Bièvre étaient « AMBEDEUX 

seigneurs de Bièvre» (se disait au Moyen Age lorsque deux seigneurs possédaient ensemble une 

seigneurie). 

Dès 1598, la seigneurie de Bièvre passe des mains de la famille de Bièvre à celles des d’Orchimont 

qui, par son mariage avec Marguerite de Bièvre, devint Seigneur en partie de Bièvre.  

Jusqu’à la fin du XVIIIe siècle, la famille d’Orchimont posséda environ la moitié de la seigneurie.  

Quant à l’autre moitié tenue par la famille de Cobreville, elle se morcela entre différents propriétaires 

dont certains n’avaient droit qu’au 1/24e de la seigneurie. Il est impossible de rattacher entre eux les 

différents propriétaires, relatons simplement que les droits de COBREVILLE échurent par alliance au 

d’AWAN, aux de BARBASON, aux d’ASSENOY, aux de HASSEZ et aux MEREAU. 

Après son mariage avec Marguerite de Bièvre, Jean-Louis d’Orchimont vendit, en 1614, le 1/6e de tout  

le gros bois de Bièvre à Evrard de Celles, Seigneur de Villers-sur-Lesse.  

Jean-Louis eut trois enfants, dont Jacques, né en septembre 1609, qui succéda à son père. Il eut une 

carrière militaire très active et épousa Jeanne de VANTHIER, fille de Nicolas, Seigneur de Neufmanil 

et de Mouzaive. Il décéda le 30 septembre 1655, laissant six enfants dont l’aîné, Ferdinand-Charles, né 

en 1646, devient Seigneur de Bièvre pour moitié.  
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Lui succéda à la tête de la seigneurie, Michel d’Orchimont, né en 1686 et décédé le 17 août 1738. 

Dans l’entretemps, il avait racheté la moitié de la « cense » de PROAGY et par son mariage avec Alix 

ROBE, il agrandissait encore son patrimoine.  

Jean-Joseph d’Orchimont, né en 1728, lui succéda.  

Par suite d’acquisitions, et de donations, il parvint bientôt à réunir sous son chef tous les droits à la 

seigneurie de Bièvre. Il mourut le 27 janvier 1810 ; ce fut le dernier seigneur féodal de Bièvre. Sa 

résidence fut incendiée en 1793 par les sans-culottes.  

 

De 1789 à 1830 

1789 fut l’année de la Révolution française qu’allait accompagner chez nous les révolutions 

brabançonne et liégeoise. 

A la veille de la révolution, Bièvre faisait partie de la prévôté d’Orchimont qui, elle-même, faisait 

partie du Duché de Luxembourg. 

En 1793, les troupes françaises se répandent dans la prévôté en réquisitionnant et pillant. En 1795, la 

Belgique fut définitivement unie à la France. 

La Belgique, conquise, avait été fractionnée en divers départements ; eux-mêmes partagés en 

arrondissements et ceux-ci, en cantons. Bièvre, faisait partie du canton d’Orchimont  avec Baillamont, 

Bellefontaine, Bohan, Chairière, Houdremont, Laforêt, Membre, Monceau, Mouzaive, Noirefontaine, 

Naômé, Petit-Fays, Vresse, Louette-Saint-Denis, Louette-Saint-Pierre et Rienne, de l’arrondissement 

de Saint-Hubert, département de Sambre et Meuse. 

Mais plus tard, c’est-à-dire le 24 septembre 1796, le conseil des Cinq Cents décidait entre autre que 

Bièvre avec Rienne et les deux Louette, provenant du canton d’Orchimont, étaient réunies au canton 

de Gedinne, Département Sambre et Meuse. 

A noter qu’en 1801, le Canton d’Orchimont fut supprimé et rattaché au Canton de Gedinne.  

La notion de gestion communale n’existait pas, et c’est pratiquement la loi du 28 FEUVIOSE en VIII 

(17 février 1800) qui rendit l’autonomie à chaque commune, les  nominations des conseils municipaux 

revenant encore aux préfets. 

Par la bulle de 1802, les anciens sièges épiscopaux disparaissaient et de nouvelles circonscriptions 

allaient être formées, qui correspondaient pratiquement aux nouvelles divisions départementales. Cette 

mesure entraîna de profondes modifications ; c’est ainsi que Bièvre, qui faisait partie depuis presque 1 

000 ans du doyenné de Graide et donc de L’Evêché de Namur. Graide perdait son antique titre de 

doyenné et retombait au rang de simple paroisse. 

Après l’abdication de NAPOLEON en 1814, était signé le premier Traité de Paris qui rendait à la 

France ses frontières du 1er janvier 1792, avec une légère extension, dont le canton de Gedinne.  

Après la tentative désespérée de Napoléon et après Waterloo, était signé le second Traité de Paris 

(1815), et le canton de Gedinne, entre autres, était retiré de la France pour être rattaché aux Pays-Bas 

et à la Province de Namur. 

Les premières années de ce nouveau régime furent très difficiles et on ne peut s’empêcher de rappeler 

l’année 1817, année de famine et de misère générale. 

C’est en 1820 que la France et les Pays-Bas signèrent le «Traité de limites» qui fixait la délimitation 

exacte de leurs territoires et l’emplacement de toutes les bornes frontières. 

1830, éclata la Révolution belge contre les Pays-Bas et, le 26 juin 1831, le Prince Léopold acceptait la 

Couronne de Belgique. 



Programme Communal de Développement Rural 

Partie 1 : Analyse des caractéristiques socio-économiques 

82 

 

7 Aperçu géographique 
 

7.1 Situation géographique 
 

Située à l’extrême sud-est de la Province de Namur, la commune de Bièvre appartient à 

l’arrondissement administratif de Dinant. Bordé par la vallée de la Semois, le territoire s’étend sur 

10.965 hectares. 

Bièvre est issue de la fusion de six communes : Bièvre, Graide (Graide et Graide-Station), Naomé, 

Oizy (Oizy, Baillamont, Cornimont, Gros-Fays et Six-Planes) et Monceau-en-Ardenne (Monceau-en-

Ardenne, Petit-Fays et Bellefontaine). La commune est bordée par celles de Gedinne au nord-ouest, 

Daverdisse au nord, Paliseul à l’est, Bouillon au sud-est et Vresse-sur-Semois au sud-ouest. 

Elle est située à proximité de pôles plus importants comme Beauraing, Bouillon ou Bertrix. Ces 

derniers sont facilement accessibles via la N95. 
 

7.2 Occupation du sol 
 

 

Tableau 1 : Occupation du sol - 2021 - WALSTAT 

Catégories d’utilisation du sol 

Nombre 

d’hectares 

de Bièvre 

Part de 

Bièvre 

Arrondissement 

de Dinant 

Région 

wallonne 

T
er

ra
in

s 
a
rt

if
ic

ia
li

sé
s 

Terrains résidentiels 186 1,7 % 3,1 % 6,7 % 

Terrains occupés par des 

commerces, bureaux et services 
11 0,1 % 0,1 % 0,3 % 

Terrains occupés par des services 

publics et équipements 

communautaires 

22 0,2 % 0,7 % 1,1 % 

Terrains à usage de loisirs et 

espaces verts urbains 
22 0,2 % 0,8 % 0,6 % 

Terrains occupés par des 

bâtiments agricoles 
22 0,2 % 0,4 % 0,6 % 

Terrains à usage industriel et 

artisanal 
33 0,3 % 0,3 % 1,0 % 

Carrières, décharges et espaces 

abandonnés 
0 0,0 % 0,2 % 0,2 % 

Infrastructures de transport 11 0,1 % 0,2 % 0,4 % 

Autres espaces artificialisés 0 0,0 % 0,0 % 0,0 % 

Sous-total 307 2,8 % 5,8 % 10,9 % 

T
er

ra
in

s 
n

o
n

 

a
rt

if
ic

ia
li

sé
s 

Terres arables et cultures 

permanentes 
2.050 18,7 % 22,0 % 28,4 % 

Surfaces enherbées et friches 

agricoles 
1.711 15,6 % 24,6 % 23,2 % 

Forêts 6.184 56,4 % 40,8 % 29,3 % 

Milieux semi-naturels 307 2,8 % 2,4 % 2,5 % 

Zones humides 0 0,0 % 0,0 % 0,3 % 

Eau 11 0,1 % 0,2 % 0,2 % 

Sous-total 10.263 93,6 % 90,0 % 83,9 % 

Terrains de nature inconnue (dont 

non cadastré) 
395 3,6 % 4,2 % 5,2 % 

Total 10.965 100,0 % 100,0 % 100,0 % 
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La commune de Bière apparaît comme un territoire rural avec 93,6 % de terrains non-artificialisés. 

Plus de la moitié d’entre eux (56,4 %) représentent des forêts et 18,7 % des terres arables et cultures 

permanentes. Les terrains artificialisés, principalement des terrains résidentiels, s’étendent sur 307 

hectares, soit 2,8 % du territoire communal. 
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Figure 14 : Occupation du sol 
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8 L’environnement physique, naturel et paysager 
 

8.1 Contexte physique 

 

Les éléments ci-dessous sont tirés du Programme Communal de Développement Rural (PCDR) de 

Bièvre, approuvé en 2006.  
 

8.1.1 Géologie 
 

 

 
 

La géologie de la région est caractérisée par les assises suivantes du Dévonien inférieur : 

− G2 : Gedinnien supérieur : 

o G2b : assise supérieure ou de Saint-Hubert ; 

o G2a : assise inférieure ou d’Oignies. 

− G1 : Gedinnien inférieur. 

 

Gedinnien supérieur : assise de Saint-Hubert 

L’assise de Saint-Hubert appartient au synclinal de Redu et couvre les extrémités nord (entre Bièvre et 

Haut-Fays) et sud (passant par Cornimont et Vivy). Elle est caractérisée par un ensemble de schistes et 

phyllades gris-vert et verts, de quartzophyllades, de psammites, de quartzites verdâtres ou gris. Les 

schistes et phyllades dominent. 

Les affleurements sont abondants le long des vallées dans lesquelles serpentent les affluents de la 

Semois. 

Gedinnien supérieur : assise d’Oignies 

L’assise d’Oignies couvre la majorité du territoire communal et passe par Bièvre, Graide, Graide-

Station, Naomé et Gros-Fays. Elle est bien visible le long des routes de Gros-Fays à Baillamont. 

L’assise se rattache à la zone anticlinale de l’Ardenne que traverse la faille d’Opont. Cette dernière est 

facile à suivre sur le terrain grâce aux affleurements et à la couleur souvent rouge des sols. Ces sols 

sont particulièrement visibles au nord-est de Graide (au nord des Virées Madame). 

L’assise est principalement formée de schistes et de phyllades bigarrés et diversement teintés. L’assise 

est parsemée d’affleurements d’arkose généralement altérée à Bièvre et plus à l’ouest. Elle donne des 

sols à charge caillouteuse plus gréseuse dans certaines campagnes entre Bièvre et Graide et au sud de 

Graide. 

Gedinnien inférieur 

Le Gedinnien inférieur occupe le quart nord-ouest de la commune (Monceau, Petit-Fays, 

Bellefontaine). Le Gedinnien inférieur est schisteux avec des quartzophyllades et quelques quartzites. 

Des affleurements caractéristiques de la partie phylladeuse de l’assise abondent entre Houdrémont-

Orchimont-Baillamont. 

Dépôts quaternaires 

A la faveur de la dernière glaciation, des limons éoliens se sont développés en couches minces. Cette 

couverture limoneuse a été mélangée par solifluxion et cryoturbation aux débris de roches du socle 

primaire et à leurs produits d’altération. Ces nappes de solifluxion ont subi des transports qui ont 

mélangé ces matériaux et recouvert des assises différentes de celles qui ont fourni les débris de roche 

et leurs altérations. Le mélange limono-caillouteux qui en résulte forme le matériau dans lequel les 

sols se développent. Il peut avoir plusieurs mètres d’épaisseur. Il convient de remarquer que lorsque le 

relief est plus calme, l’influence éolienne est restée plus nette, les sols y étant plus épais et surtout 

moins caillouteux.  
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Les dépôts postglaciaires sont représentés par deux accumulations de matériaux d’origine récente qui 

colmatent le fond des vallées et des dépressions. Ces dépôts ont été mis en place par les inondations 

des cours d’eau (alluvions) ou apportés par les eaux de ruissellement des pentes (colluvions). La 

texture de ces matériaux est limoneuse, sablo-limoneuse, limoneuse peu caillouteuse ou franchement 

limono-caillouteuse. 
 

8.1.2 Pédologie 
 

Sols des plateaux et des pentes 

Les sols des plateaux et des pentes sont divisés en sols limoneux peu caillouteux et sols limono-

caillouteux. 

Les sols limoneux peu caillouteux sont bien représentés dans la moitié Nord. Ils sont constitués de 

limons relativement homogènes et se localisent en position topographique assez calme (têtes de 

dépressions, plateaux, replats, pentes douces, niveaux de terrasses). Ce sont toujours des sols bruns 

acides. Les phases profondes et moyennement profondes sont fréquentes. Cependant, la couche 

limoneuse assez homogène de surface repose à faible profondeur soit sur un horizon limono-

caillouteux de solifluxion, soit encore localement sur la roche en place dure ou altérée. Au contact 

d’anciens dépôts de terrasses, certains de ces sols peuvent contenir une faible charge graveleuse. 

Différentes classes de drainage ont été repérées. Les sols à drainage favorable sont cependant 

nettement majoritaires. Quelques sols à drainage modéré ou imparfait se signalent à proximité des 

têtes de vallées humides. Il s’agit alors de sols blanchis par l’humidité, à couche humifère 

paratourbeuse et reposant sur un limon d’altération ou plus souvent sur un substrat schisto-gréseux. 

Les sols limono-caillouteux sont nettement prédominants et se localisent sur l’ensemble du territoire 

en positions topographiques diverses. Ils peuvent être divisés en plusieurs groupes d’après la nature de 

la charge caillouteuse. Les sols limoneux à charge schisto-phylladeuse sont de loin les plus répandus. 

Ce sont des sols bruns acides. La majorité de ces sols ont un drainage favorable. Les sols à drainage 

modéré ou imparfait n’ont qu’une apparition très furtive. Les sols profonds et moyennement profonds 

sont les plus répandus. Les sols limoneux à charge quartzophyllade couvrent, bien regroupés, la région 

très accidentée bordant la vallée de la Semois. Le drainage naturel est toujours favorable. Etant de 

structure plus grossière (fraction sableuse plus importante) que les sols schisto-phylladeux, ils sont 

plus perméables. Les eaux de pluie s’infiltrent facilement sans rencontrer des niveaux d’engorgement. 

Les sols à charge schisto-gréseuse n’ont qu’une étendue très restreinte. Ils ne forment jamais que des 

plages ne couvrant au maximum que quelques dizaines d’hectares. Leur drainage est presque toujours 

favorable, parfois excessif. 

Sols des vallées et des dépressions 

Les sols des vallées et des dépressions comprennent les colluvions et les alluvions, c’est-à-dire les sols 

qui ont moins de 50 cm de dépôt récent et qui n’ont pas encore manifesté de développement de profil. 

Ils sont localisés surtout dans les dépressions et les vallées, et en amont d’obstacles ou en aval 

d’anciens fossés d’irrigation. Les fonds de nombreuses vallées à ruisseau permanent sont colmatés par 

un enchevêtrement d’alluvions (des colluvions peuvent s’y mêler) diversement humides, limoneuses 

ou limono-caillouteuses. Signalons enfin la présence de quelques plages de sols sur matériaux 

tourbeux. 

Pour conclure, les sols, comme partout en Ardenne, sont généralement pauvres par rapport aux autres 

régions agro-géographiques. La pauvreté de ces sols est plus due à un excès d’acidité qu’à un mauvais 

drainage. A l’acidité des sols, s’ajoute la topographie et le climat qui rendent difficiles et non rentables 

les productions liées aux grandes cultures. 
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Figure 15 : Principales associations des sols 
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Figure 16: Sols hydromorphes et organiques 
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8.1.3 Hydrographie 
 

8.1.3.1 Réseau hydrographique 
 

Le réseau hydrographique est situé dans le bassin fluvial mosan et à l'exception de 120 hectares 

appartenant au bassin de la Houille, il se partage entre le bassin versant de la Lesse qui couvre la partie 

septentrionale de l'entité et qui draine environ 40 % du territoire et le bassin versant de la Semois qui 

draine directement la partie méridionale et couvre donc près de 60 % du territoire. 

 

Bassin versant de la Houille 

Le seul cours d'eau appartenant au bassin versant de la Houille et s'écoulant sur le territoire de la 

commune de Bièvre est le ruisseau de la Vanne Logeai. 

 

Bassin versant de la Lesse 

Le ruisseau d’Herbois s’écoule vers Porcheresse et est formé par le ruisseau des Rives et le ruisseau de 

Graide. Le premier prend naissance à la sortie de Bièvre où il succède au Ruisseau de Noirenfoy 

prenant sa source au lieu-dit « Les Montys » et traversant le village de Bièvre. Le second, comme son 

nom l’indique, parcours le village de Graide. 

Le ruisseau de Ruawenne s’écoule le long de la frontière avec la commune de Daverdisse. 

Le ruisseau de la Goutelle sert de limite territoriale entre la section administrative de Naomé et celle 

de Carlsbourg dans l'entité de Paliseul. Il a pour affluents les ruisseaux de Naomé, de Carlsbourg et le 

ruisseau des Frênes et s'écoule vers Opont. 

 

Bassin versant de la Semois 

Le ruisseau de Gros-Fays s’écoule dans une vallée fortement incisée et reçoit de nombreux affluents 

dont les principaux sont le ruisseau des Wez et le ruisseau de Cornimont. 

Le ruisseau de Gros-Fays se jette dans la Semois à hauteur de Mouzaive (commune de Vresse-sur-

Semois). 

Le ruisseau Ru au Moulin s’écoule également dans une vallée fortement escarpée. Celui-ci succède au 

ruisseau de la Vanne qui traverse le village de Baillamont et puis serpente vers l’entité de Vresse-sur-

Semois. 

Le réseau hydrographique est constitué d’une multitude de rus et ruisseaux. La plupart des cours d'eau 

prennent leur source dans l'entité et y développent la majeure partie de leur cours. Signalons que de 

nombreux étangs sont situés le long des ruisseaux. 
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Tableau 2 : Catégories des cours d'eau 

Catégories des cours d’eau Longueur 

1ère catégorie : gestion assurée par le Service Public de 

Wallonie 
466 mètres 

2ème catégorie : gestion assurée par les provinces 59.514 mètres10 

3ème catégorie : Gestion assurée par les communes 20.298 mètres 

Non-classés : Gestion revenant aux propriétaires riverains 78.032 mètres 

Voies Navigables  1.082 mètres 

Total 159.392 mètres 
 

Au total, la commune est traversée par 159 kilomètres de ruisseaux dont 78 kilomètres de rivières non 

classées. 
 

Tableau 3 : Inventaire des ruisseaux traversant le territoire communal 

Nom de la rivière/ruisseau Longueur sur le territoire communal Catégories 

Ruisseau du Rux au Moulin 
466 mètres 1 

4.983 mètres 2 

Ruisseau de Graide 6.347 mètres 2 

Ruisseau de Ranwenne 1.575 mètres 2 

Ruisseau d’Herbois 1.653 mètres 2 

Ruisseau du Pré aux Trembles 2.440 mètres 2 

Ruisseau du Rondia 976 mètres 2 

Ruisseau de la Scierie 3.324 mètres 2 

Ruisseau du Grand Pré 768 mètres 2 

Ruisseau du Bois 2.673 mètres 2 

Ruisseau de Gros-Fays 5.309 mètres 2 

Ruisseau de la Goutelle 4.672 mètres 2 

Ruisseau des Frênes 1.043 mètres 2 

Ruisseau des Trois Fontaines 1.015 mètres 2 

Ruisseau de Bellefontaine 5.696 mètres 2 

Ruisseau de Gesves le Bouc 614 mètres 2 

Ruisseau de Piernoise 692 mètres 2 

Ruisseau « 14.022 » 580 mètres 2 

Ruisseau de Fayait 1.148 mètres 2 

Ruisseau de Bochetay 434 mètres 2 

Ruisseau d’Orchimont 2.162 mètres 2 

                                                      
10 Dont 771 mètres non-déc 
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Ruisseau « 14.010 » 
1.230 mètres 2 

229 mètres 3 

Ruisseau de Wez 
2.269 mètres 2 

304 mètres 3 

Ruisseau des Tremlais 
755 mètres 2 

1.806 mètres 3 

Ruisseau de Proigy 
215 mètres 2 

578 mètres 3 

Ruisseau de Frouchy 
1.125 mètres 2 

396 mètres 3 

Ruisseau d’Entre Deux Bains 
707 mètres 2 

460 mètres 3 

Ruisseau des Rives 
4.338 mètres 2 

1.323 mètres 3 

Ruisseau de la Vieille Église 1.868 mètres 3 

Ruisseau de Noirenfoy 1.535 mètres 3 

Ruisseau des Baiwez 1.181 mètres 3 

Ruisseau « 13.078 » 932 mètres 3 

Ruisseau « 13.123 » 1.020 mètres 3 

Ruisseau du Rux du Moulin 688 mètres 3 

Ruisseau de Quériseul 936 mètres 3 

Ruisseau des Raymonds 920 mètres 3 

Ruisseau de la Fontaine  aux Chênes 957 mètres 3 

Ruisseau de Carlsbourg 285 mètres 3 

Ruisseau des Passages 1.341 mètres 3 

Ruisseau de Ronde Douve 1.274 mètres 3 

Ruisseau de la Vanne 2.265 mètres 3 

 
 

8.1.3.2 Hydrogéologie 

 

Le territoire communal dispose de plusieurs captages de distribution publique ou à usage privé : 

Puits : 

− Graide – La Scierie ; 

− Graide – Les Gesves ; 

− Graide – Franc Bois ; 

− Naomé – Fontaine aux Bœufs ; 

− Six-Planes – Puits ; 
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− Oizy – Pré Belle Faloige ; 

− Cornimont – Give.  

Sources captées par drain(s), murs drainants ou autre système : 

− Naomé – Derrière le Frambois ; 

− Bellefontaine – La Taille ; 

− Bellefontaine – Champ de la Taille ; 

− Monceau – Bois de Sèchefaux A1 ; 

− Monceau – Bois de Sèchefaux A2 ; 

− Monceau – Bois de Sèchefaux B ; 

− Cornimont – Mont d’Aule ; 

− Petit-Fays : Fond de Foumeuse ; 

− Six-Planes : Source ; 

− Bièvre – Source Raymont ; 

− Bièvre – Captage Gustaumont. 
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Figure 17 : Réseau hydrographique 
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Figure 18 : Captages et zones de protection 
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8.1.3.3 Qualité des eaux de surface 
 

Bassin versant de la Houille 

Aucun résultat d'analyse n'est disponible pour le ruisseau Vanne Logeai. 

Bassin versant de la Lesse 

Le ruisseau de Ruawenne circule à l'écart de toute agglomération et en grande partie en zone boisée. A 

sa sortie de l'entité, c'est un ruisseau oligotrophe dont le niveau de qualité des eaux est élevé. 

Le ruisseau d'Herbois se présente comme un ruisseau méso-eutrophe et la qualité de ses eaux s'avère 

de niveau assez médiocre. L'explication est que ses précurseurs (le ruisseau des Rives et le ruisseau de 

Graide) sont pollués par les rejets d'eaux usées domestiques et agricoles des agglomérations de Bièvre 

et de Graide et que ces ruisseaux ne bénéficient pas d'une autoépuration suffisante.  

Le ruisseau de Goutelle est également de type méso-eutrophe avec des eaux de qualité organique 

moyenne et de qualité trophique faible. Le ruisseau de Goutelle est négativement influencé par les 

apports du ruisseau de Naomé dont les eaux sont chargées de phosphates et d'ammoniaque provenant 

en grande partie des exploitations agricoles. 

Bassin versant de la Semois 

A son entrée dans l'entité de Vresse-sur-Semois, les eaux des ruisseaux de Gros-Fays et du Ru au 

Moulin se sont avérées de niveau élevé tant au point de vue de la qualité organique que trophique. 

Le passage d'une partie des eaux du ruisseau de Gros-Fays par les étangs de la pisciculture – pêcherie 

Halleux diminue légèrement leur qualité globale.  

Enfin, le seul cours d'eau qui présente des eaux de qualité discutable à sa sortie de l'entité est le 

ruisseau de Six Planes. 
 

8.1.3.4 Aléas d’inondation 
 

L’aléa d’inondation par débordement de cours d’eau comprend les zones dans lesquelles des 

inondations sont susceptibles de se produire, de façon plus ou moins importante et fréquente, suite au 

débordement « naturel » de cours d’eau. Il représente les zones où il existe un risque d’inondation, 

même aux endroits où aucune inondation n’est historiquement connue. Inversement, l’absence d’une 

zone d’aléa sur la carte ne peut garantir qu’une inondation ne s’y produira jamais. 

 

Trois valeurs d’aléas d’inondation sont possibles : faible, moyenne et élevée. Dans la pratique, la 

valeur de l’aléa d’inondation est déterminée par la combinaison de deux facteurs : la récurrence d’une 

inondation (période de retour ou occurrence) et son importance (profondeur de submersion). 

 

Les zones ayant une valeur « élevée » se situent sur les cours d’eau suivants : 

 

− Le Ruisseau des Rives sur plusieurs tronçons ; 

− Le Ruisseau de Frouchy, notamment un tronçon en amont de sa confluence avec le Ruisseau 

des Rives ; 

− Le Ruisseau d’Herbois ; 

− Le Ruisseau de Devant Grainchy, notamment un tronçon en amont de sa confluence avec le 

Ruisseau d’Herbois ; 

− Le Ruisseau de Graide, notamment un tronçon avant sa confluence avec le Ruisseau de 

Devant Grainchy du village et en amont de son premier affluent ; 

− Le Ruisseau de la Goutelle. 
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La valeur « moyenne » se retrouve sur : 

 

− Le Ruisseau de la Goutelle sur un tronçon non-classé au nord-est de Naomé ; 

− Quelques tronçons du Ruisseau de Devant Grainchy entre ses confluences avec le Ruisseau 

d’Herbois et le Ruisseau de Graide ; 

− Un petit tronçon du Ruisseau de Rancenne ; 

− Le Ruisseau du Pré aux Trembles au niveau de sa confluence avec le Ruisseau de la Vieille 

Eglise. 

 

La valeur « faible » se retrouve sur quasiment tous les cours d’eau. La problématique est peu 

importante sur le territoire, la commune de Bièvre étant relativement préservée au niveau des 

inondations. 
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Figure 19 : Zones inondables 
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8.1.4 Relief et géomorphologie 

 
 

Le relief de la commune de Bièvre peut être scindé en deux parties distinctes. 

 
Tout d’abord, au nord, les zones de plateaux largement vallonnés au relief assez calme. Le caractère 

de plateau calme est surtout bien marqué au niveau de la région où s’étire la crête de partage des eaux 

de la Lesse au nord, de la Semois au sud et de la Houille à l’ouest. Dans cette zone de plateaux, les 

vallées sont très évasées. 

Ensuite, au sud et en se rapprochant de la Semois, le relief devient beaucoup plus accidenté. En effet, 

de nombreux ruisseaux aux cours souvent tortueux, affluents de la Semois, ont incisé profondément le 

paysage. Leur naissance se fait sous forme de sources et, très vite, leur vallée s’incruste au milieu de 

pentes excessivement déclives pour former de véritables ravins. Les affleurements de roches sont 

nombreux surtout dans leur partie aval de leur cours. Ce n’est que près de leur source que les ruisseaux 

s’écoulent plus calmement entre des plateaux largement ondulés. Ces principaux ruisseaux sont eux-

mêmes formés d’une multitude de petits affluents encaissés à filet d’eau permanent ou intermittent, ce 

qui tend encore à renforcer le caractère très tourmenté du relief. Beaucoup de petites dépressions 

sèches contribuent également au modèle du relief.  
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Figure 20 : Modèle numérique de terrain 
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Figure 21 : Classes des pentes 
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8.2 Contexte naturel 
 

8.2.1 Natura 2000 

 

Le réseau Natura 2000 a pour objectif de contribuer à préserver la diversité biologique sur 

l’ensemble du territoire de l'Union européenne. Il doit assurer le maintien ou le rétablissement 

dans un état de conservation favorable des habitats naturels et des habitats d'espèces de la flore et 

de la faune sauvage d'intérêt communautaire.  

 

Il est composé de sites désignés spécialement par chacun des Etats membres en application des 

directives européennes dites « Oiseaux » et « Habitats » de 1979 et 1992. 

 

− La Directive 79/409/CEE ou Directive « Oiseaux » vise la protection des oiseaux 

sauvages sur le territoire communautaire et des habitats d’espèces les plus menacées. Ces 

habitats sont érigés en zones de protection spéciale (ZPS). 

− La Directive 92/43/CEE ou Directive « Habitats » ou encore Directive « Faune-Flore-

Habitats » vise quant à elle le maintien ou le rétablissement dans un état de conservation 

favorable des habitats naturels et des espèces de faune et de flore sauvages d’intérêt 

communautaire. Ces habitats sont érigés en zones spéciales de conservation (ZSC). 
 

Sept sites Natura 2000 s’étendent sur 1.080 hectares du territoire de Bièvre, soit 9,8 % de la 

superficie communale totale. Les descriptions ci-dessous sont tirées du site relatif à la biodiversité en 

Wallonie.11 
 

BE35046 – Vallée du Ruisseau de Gros-Fays (88,33 ha s’étendant sur la commune, soit 0,8 % de 

la superficie communale totale) 

Le site est une vallée de ruisseau ardennais typique s'étendant depuis le nord du village de Vivy en 

amont et sa confluence avec la Semois en aval. Des peuplements de hêtraie à luzule y occupent les 

flancs. Dans le fond, on retrouve des milieux alluviaux (chênaies climaciques, forêts alluviales et 

mégaphorbiaies) de bonne qualité en alternance avec des milieux enrésinés mais restaurables. 
 

BE34042 – Bassin de la Semois de Bouillon à Alle (1.667,94 ha dont 0,02 hectares sur la 

commune) 

Le site correspond au bassin de la Semois entre Bouillon et Alle-sur-Semois et englobe, au nord de 

Rochehaut, le Bois de Djume. Il est caractérisé par la présence importante de forêts de versants 

escarpés avec de nombreux rochers et érablières, typiques de la vallée de la Semois. De ce fait, il 

présente un intérêt important pour l'avifaune forestière (Pic noir, Pic mar, Gélinotte des bois), ainsi que 

celle des cours d'eau (Martin pêcheur). Le périmètre retenu est aussi d'un grand intérêt 

chiroptérologique pour les anciennes ardoisières de Laviot et Gérardfosse à Rochehaut; sites 

d'hibernation majeurs pour le Grand Rhinolophe et important pour le Grand Murin et le Vespertilion à 

oreilles échancrées. 
 

BE34025 – Haute-Wimbe (3.095 ha dont 1,89 ha sur la commune) 

Le site est un vaste massif forestier ardennais s'étendant entre Froidfontaine et Haut-Fays, traversé par 

la Wimbe et plusieurs ruisseaux générant des vallons forestiers encaissés et des milieux alluviaux de 

bonne qualité. Le site est important pour l'avifaune caractéristique des grands massifs forestiers (plus 

de 50 couples de gobemouche noir, plus de 80 couples de pic mar, cigogne noire, gélinotte des bois, 

                                                      
11 Source : biodiversite.wallonie.be 
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...). Ce massif comprend des forêts de fond de vallée de type boulaies tourbeuses, aulnaies 

marécageuses, chênaies pédonculées à bouleau. Il englobe aussi la vallée du ruisseau de Snâye à 

Vonêche et des prairies situées autour de Froidfontaine où s'y retrouvent des prés de fauche et des 

prairies humides typiques. Ces milieux ouverts participent à l'habitat des petits et grands rhinolophes 

et des pies-grièches grises et écorcheurs. 
 

BE35041 – Bassin de la Houille en amont de Gedinne (1.439,16 hectares dont 36 m² sur la 

commune 

Le site englobe le massif de la Croix-Scaille, les vallées du ruisseau de Barbais et de l'Eau du Pont en 

amont de Louette-St-Pierre, des prairies humides de fond de vallée autour de Louette-St-Denis, de 

Houdremont et entre Gedinne et Rienne. La hêtraie à luzule occupe de grandes surfaces sur la Croix-

Scaille. Des espèces forestières rares comme la gélinotte des bois, l'engoulevent d'Europe et aussi de 

moins rares comme le vespertilion à oreilles échancrées, la bondrée apivore ou le pic noir nichent sur 

ce massif. Les ruisseaux qui y prennent leur source sont cotoyés par des mosaïques de chênaies 

pédonculées à bouleau, de landes humides et de boulaies tourbeuses. Les cours-d'eau et plans d'eau 

participent à l'habitat du chabot, du martin-pêcheur, du balbuzard pêcheur et de la bécassine des 

marais. Par ailleurs, les vallées agricoles abritent de nombreuses espèces et habitats : prés de fauches 

submontagnards, prairies humides maigres, mégaphorbiaies, pie-grièche grise et écorcheur et cuivré de 

la bistorte. 
 

BE35042 – Vallée de l’Almache en amont de Gembes (1.283,68 ha dont 862,49 ha sur la 

commune, soit 7,9 % de la superficie communale totale) 

Le site comprend une mosaïque de milieux traversés par l'Almache et quelques-uns de ses affluents 

tels les ruisseaux des Trembles, de Rancenne, des Rives et de Graide : forêts riveraines, forêts de 

résineux, mégaphorbiaies, prairies de fauche à bistorte, prairies maigres, .... Les milieux prairiaux 

abritent de nombreuses populations du cuivré de la bistorte, les pies-grièches écorcheur et grise et le 

milan royal. Les cours d'eau et zones humides contribuent à l'habitat du martin-pêcheur d'Europe, du 

chabot, de la bécassine des marais, de la lamproie de Planer et du balbuzard pêcheur. Les habitats 

forestiers y sont variés et diversifiés, typiques des milieux humides de fond de vallée: aulnaie 

alluviale, chênaie pédonculée à bouleau et chênaie charmaie climacique. Deux grands blocs de hêtraie 

bien conservée sont également repris pour l'habitat hêtraie mais aussi pour leur importance en termes 

d'oiseaux inféodés aux grands massifs forestiers mixtes comme la gélinotte des bois, les pics mar et 

noir, la bondrée apivore et la cigogne noire. 
 

BE35045 – Vallée de la Semois en aval d’Alle (1.796,92 ha dont 1,67 ha sur la commune) 

Le site est une portion de vallée typique de la Semois entre Alle et Bohan et comprenant, outre le lit 

majeur de la rivière, de nombreuses forêts de versant. Le périmètre retenu est important pour diverses 

espèces d'oiseaux forestiers, en particulier la Gélinotte des bois, mais aussi pour le Martin pêcheur sur 

la Semois. On peut signaler la présence de hêtraies de plateau et de haut de pente, de chênaies-

charmaies accompagnées d'érablières et de rochers sur les pentes et de forêts alluviales en fond de 

vallée. 
 

BE35044 – Bassin du Ruisseau du Ru au Moulin (510,75 ha dont 125,96 sur la commune, soit 1,1 

% de la superficie communale totale) 

Le site est un complexe de milieux forestiers et ouverts, diversifiés et typiques de la région, riches sur 

les plans floristique et faunistique et établis le long du Ruisseau d'Orchimont et du Ru au Moulin entre 

Nafraiture et Vresse-sur-Semois. Il forme un intéressant complexe riverain avec la forêt alluviale 
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présentant notamment une variante à ail des ours, peu commune sur l'Ardenne. Des parcelles 

d'érablières et de formations rocheuses y sont relativement fréquentes et intactes, particulièrement le 

long d'un des affluents du ruisseau des Blancs Cailloux. C'est un site forestier important pour la 

Gélinotte des bois et d'autres espèces forestières d'intérêt communautaire. 
 

8.2.2 Sites de grand intérêt biologique 
 

Le territoire de Bièvre regroupe 19 sites de grand intérêt biologique.  

Les descriptions ci-dessous sont tirées du site relatif à la biodiversité en Wallonie.12 
 

1672 – La Fontaine aux Trembles (3,46 ha) 

Ce site ardennais est localisé au sein du vaste massif forestier au nord de Bièvre. Il comprend plusieurs 

clairières occupées par des prairies acides diversifiées ainsi que des jonçaies acutiflores. On y trouve 

également plusieurs petits étangs artificiels. L'intérêt de cet endroit méconnu est principalement 

d'ordre entomologique (présence d'une espèce de papillon très menacée en Wallonie). 
 

871 – Ruisseau d’Entre-Deux-Bans (2,18 ha) 

Bordant le Ruisseau d'Entre-Deux-Bans peu avant sa confluence avec le Ruisseau des Rives, ce petit 

site abrite une belle zone humide constituée d'une mégaphorbiaie et d'une prairie abandonnée à 

bistortes. Diverses espèces rares, certaines protégées, y sont présentes, notamment des papillons de 

jour tels que le Cuivré de la bistorte (Lycaena helle) ou le Damier noir (Melitaea diamina). Le Lézard 

vivipare (Zootoca vivipara) fréquente également le site. 
 

878 – Ruisseau de la Goutelle amont 

A un peu plus d'un kilomètre au Sud-Ouest du village de Naomé, le Ruisseau de la Goutelle constitue 

la limite physique entre la province de Namur et celle du Luxembourg et circule dans un paysage de 

bois, de pessières et de prairies. Dans une clairière se maintient une végétation très intéressante 

comprenant des éléments de bas-marais acides, de prairies humides à bistorte, de mégaphorbiaies à 

reine des prés et de prés de fauche. Sur les berges du cours d'eau pousse une petite plante très discrète 

de la famille des campanulacées, la wahlenbergie (Wahlenbergia hederacea). Les prairies humides 

hébergent d'autres plantes peu communes comme l'orchis tacheté (Dactylorhiza maculata) et l'écuelle 

d'eau (Hydrocotyle vulgaris). Le site est riche en papillons et abrite plusieurs espèces protégées, dont 

le cuivré de la bistorte (Lycaena helle) et la nacré de la bistorte (Boloria eunomia), deux espèces 

spécialisées liées à la présence de la bistorte. 

121 – Graide (10,04 ha) 

Le site de Graide se localise en Ardenne centrale, dans le bassin de la Haute Lesse, sur le territoire de 

la commune de Bièvre. Il regroupe un ensemble de prairies et bois résineux compris entre l'ancienne 

voie vicinale et la route reliant le village de Graide à Graide Station. Les milieux présents y consistent 

notamment en des prés humides abandonnés à renouée bistorte et reine des prés, incluant des éléments 

de jonçaies et d'autres végétations hygrophiles, des prairies de fauche peu fertilisés, en des boulaies de 

colonisation et fourrés de saules. Les terrains faisant partie de la réserve naturelle Natagora - créée en 

1991 - comprend également une petite nardaie à arnica. Durant le projet LIFE Papillons actif de 2004 

à 2009, plusieurs plantations d'épicéas ont été abattues en vue d'augmenter les potentialités d'accueil 

du site pour les papillons menacés présents (nacré et cuivré de la bistorte). 
 

                                                      
12 Source : biodiversite.wallonie.be 
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870 – Ruisseau des Rives aval 

S'étendant en Ardenne occidentale, à quelques kilomètres au nord du village de Graide, la vallée du 

Ruisseau des Rives comporte, dans sa partie avale, un ensemble de prairies humides, mégaphorbiaies, 

jonçaies et végétation de coupes forestières dont l'intérêt reconnu est d'héberger une population de 

cuivré de la bistorte (Lycaena helle), une espèce de papillon de jour légalement protégée au niveau 

communautaire. C'est d'ailleurs l'une des principales raisons qui ont conduit au classement d'une 

grande partie de cette vallée comme site Natura 2000. D'autres espèces remarquables sont également 

présentes, comme l'échiquier (Carterocephalus palaemon). 
 

162 – Roda (19,37 ha) 

Le site de Roda est localisé en Ardenne occidentale, dans le bassin de la Haute Lesse, sur le territoire 

de la commune de Bièvre. Il est constitué d'un ensemble bocager englobant l'une des zones de sources 

du ruisseau de la Grande Scierie, au Sud-Est du village de Graide. Le cœur du site s'articule autour de 

la réserve naturelle de Roda (6,9 ha), gérée depuis 1991 par l'asbl Réserves Naturelles RNOB. De 

nombreuses parcelles voisines sont par ailleurs reprises dans le réseau Natura 2000 en raison de la 

présence d'habitats et d'espèces d'intérêt communautaire. Les groupements végétaux y sont très 

diversifiés et répartis en mosaïque : citons entre autres des prairies humides à renouée bistorte, des 

prés oligotrophes à molinie et succise, des jonçaies acutiflores, des bas-marais acides, des fragments 

de landes à callune, un groupement à nard et genêt des anglais, des mégaphorbiaes à reine des prés et 

angélique, des fourrés de saules, ou encore des plantations résineuses, dont une partie a été mise à 

blanc dans le cadre d'un récent projet Life. On y trouve également plusieurs plans d'eau à niveau 

variable accueillant une flore intéressante, notamment un groupement amphibie à jonc bulbeux et des 

herbiers de potamots. La flore locale rassemble nombre d'espèces rares, menacées et/ou protégées en 

Région wallonne: orchis tacheté (Dactylorhiza maculata), orchis à larges feuilles (Dactylorhiza 

majalis), scorsonère des prés (Scorzonera humilis), jonc raide (Juncus squarrosus), trèfle d'eau 

(Menyanthes trifoliata)... Sur le plan faunistique, le site représente également un réservoir d'espèces 

d'intérêt patrimonial en particulier parmi les papillons de jour (40 espèces recensées) et les odonates 

(25 espèces). 
 

867 – Ruisseau de Graide aval (3,8 ha) 

Le site est localisé en Ardenne entre les villages de Gembes (au nord) et de Graide (au sud). Jusqu'en 

2010, il comprenait un ensemble de mégaphorbiaies et de prairies à bistortes d'un grand intérêt 

entomologique. Deux espèces d'intérêt communautaire y étaient présentes : le cuivré de la bistorte 

(Lycaena helle) et le nacré de la bistorte (Boloria eunomia). Cette zone humide remarquable, incluse 

dans le site Natura 2000 "Vallée de l'Almache en amont de Gembes", a été irrémédiablement et 

illégalement détruite (remblais, destruction de forêt alluviale, labour et semis de prairies humides, ...) 

868 – Ruisseau de Graide amont 

Ce site de l'Ardenne occidentale comprend la portion de la vallée du ruisseau de Graide (ou ruisseau 

de la Grande Scierie) situé juste au nord du village de Graide, en amont et en aval de la confluence 

avec le ruisseau de la Vaulx. Sur une distance d'un kilomètre environ, on y rencontre une mosaïque 

d'habitats intéressants comme des mégaphorbiaies et des prairies de fauche humides riches en bistorte 

(Persicaria bistorta). Ces dernières, généralement à l'état d'abandon, hébergent deux papillons de jour 

d'intérêt patrimonial et bénéficiant à ce titre d'une protection stricte en Région wallonne, à savoir le 

cuivré de la bistorte (Lycaena helle) et le nacré de la bistorte (Boloria eunomia). En dépit de cela, cette 

zone humide demeure à ce jour dépourvue de tout statut de protection. 
 

1369 – Pré Taman (18,11 ha) 
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Le Pré Taman se localise en Ardenne occidentale, dans le bassin de la Haute Lesse. Le site s'étend plus 

précisément le long du ruisseau de Frouchi, entre Bièvre et Graide, de part et d'autre de la route reliant 

ces deux localités. Il s'agit d'un ensemble de prairies humides constituées d'une mosaïque de 

végétations comprenant des prairies maigres mésophiles, des prés à bistorte (Persicaria bistorta), des 

jonchaies acutiflores, des éléments de bas-marais acides à comaret (Comarum palustre), trèfle d'eau 

(Menyanthes trifoliata), écuelle d'eau (Hydrocotyle vulgaris), etc. Ici et là, des fourrés de saules 

témoignent de l'abandon plus ou moins ancien du site. On y observe également une boulaie humide 

riche en mousses, ainsi que des plantations résineuses sur les versants du vallon. Dans le nord du site, 

plusieurs étangs ont en outre été creusés près d'un chalet de vacances. Cette zone humide remarquable 

tant par son étendue que par ses richesses biologiques, est entièrement comprise dans le réseau Natura 

2000 et pour moitié incluse dans la réserve naturelle RNOB du Pré Taman. 
 

1715 – Ruisseau de la Vaulx (2,83 ha) 

Ce minuscule affluent niché au fond d'un vallon discret est dépendant du ruisseau de Graide qu'il joint 

un peu au nord du village du même nom. Outre le cours d'eau lui-même, on y trouve également 

plusieurs mares et petits étangs. Bien qu'insignifiant en apparence, le site renferme toutefois quelques 

habitats et espèces de grand intérêt : bas-marais à linaigrette à feuilles étroites (Eriophorum 

angustifolium) et laiche blanche (Carex canescens), groupement fontinal à montie (Montia fontana) ou 

encore herbiers aquatiques à rubanier simple (Sparganium emersum). Les alentours sont occupés par 

des pâtures et quelques bosquets. Ce très petit ru, et en particulier sa zone de source, est menacé par un 

assèchement général et, malgré ses multiples richesses, est dépourvu de statut de protection. 
 

873 – Au Grand Moulin (3,27 ha) 

Formé d'un ruisseau sans nom et de plusieurs zones de sources, ce petit site est un affluent du Ruisseau 

des Rives, dans lequel il se jette à hauteur du lieu-dit "Wé de Mairesse". Il abrite une série de biotopes 

caractéristiques des zones humides ardennaises, tels que des éléments de bas-marais acides, de la 

prairie humide abandonnée à bistorte, ... Il accueille une diversité importante en papillons de jour, 

parmi lesquels les rares Lycaena helle, Boloria eunomia, Melitaea diamina, ... 
 

872 – Ruisseau des Rives à hauteur de Laide Haie (22,76 ha) 

Le site du Ruisseau des Rives à hauteur de Laide Haie couvre près de deux kilomètres de long. Il 

s'étend entièrement sur la commune de Bièvre, entre les étangs de la Pichelotte, au sud, jusqu'à la 

confluence du Ruisseau d'Entre-Deux-Bans, plus en aval. Situé en Natura 2000, il abrite une grande 

variété de biotopes humides et alluviaux intéressants, notamment des mégaphorbiaies à reine des prés, 

des phalaridaies, des prairies abandonnées à bistorte, des bas-marais acides à laîche noire et comaret. 

Ces habitats patrimoniaux accueillent eux-mêmes leurs lots d'espèces animales rares, menacées et/ou 

protégées, dont divers lépidoptères spécialisés tels que le cuivré de la bistorte (Lycaena helle), 

l'échiquier (Carterocephalus palaemon), le damier noir (Melitaea diamina), le nacré de la bistorte 

(Boloria eunomia)... Du point de vue ornithologique, le site se révèle particulièrement favorable à la 

présence de la cigogne noire (Ciconia nigra) et d'autres espèces peu communes. 
 

2819 – Prairie abandonnée du Ruisseau du Passage (2,79 ha) 

Le site se trouve en Ardenne occidentale entre les villages de Monceau-en-Ardenne et Baillamont, à 

une altitude d'environ 360 m. Il comprend essentiellement une prairie abandonnée dont l'intérêt 

biologique doit encore être documenté. 
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150 – Orchimont (31,72 ha) 

Description indisponible. 
 

1781 – Ruisseau de la Ferme Agrainchenet 

Ce vallon humide situé au Nord de la commune de Graide, à la limite de la province de Namur, est 

occupé par un tout petit ruisseau prenant sa source dans une prairie de la Ferme Agrainchenet et 

aboutissant en rive droite de la Rancène, un affluent de l'Almache. On y croise une mosaïque de 

groupements végétaux intéressants, dont des bas-marais, cariçaies, prairies oligotrophes, lisières 

arbustives, etc. La faune reste à étudier, mais on signale déjà la présence du cuivré de la bistorte 

(Lycaena helle), un papillon légalement protégé, ainsi que plusieurs autres espèces peu communes. 
 

2827 – La Rancenne (4,69 ha) 

Localisé en Ardenne, au Sud-Ouest du village de Gembes, le site comprend une partie de la vallée du 

ruisseau de la Rancenne, en amont du Mémorial des Maquisards. Il comprend notamment des prairies 

humides dont l'intérêt biologique se traduit par la présence du cuivré de la bistorte (Lycaena helle), un 

papillon rare et légalement protégé en Région wallonne. 

2820 – La Vanne Logeai (15,15 ha) 

Ce site de l'Ardenne occidentale s'étend à l'est du village de Louette-Saint-Denis, à une altitude 

d'environ 370 m. Comprenant essentiellement le vallon du ruisseau de la Vanne Logeai, il a été 

abondamment creusé d'étangs mais accueille encore d'intéressantes prairies humides. Il s'agit d'une 

zone de grande valeur biologique qui héberge notamment plusieurs papillons de jours menacés, 

comme le cuivré de la bistorte (Lycaena helle). 
 

876 – Ruisseau de la Goutelle aval (10,16 ha) 

Au Sud du village de Naomé, la vallée du Ruisseau de la Goutelle égraine une série de zones humides 

occupées par une végétation très intéressante : bas-marais acides à linaigrette à feuilles étroites 

(Eriophorum angustifolium) et comaret (Comarum palustre), prairies humides à bistorte (Persicaria 

bistorta), mégaphorbiaies à reine des prés (Filipendula ulmaria), etc. Le site est riche en papillons et 

abrite plusieurs espèces protégées, dont le cuivré de la bistorte (Lycaena helle) et la nacré de la bistorte 

(Boloria eunomia), deux espèces très spécialisées dont le développement larvaire dépend entièrement 

de la présence de la bistorte. Le lézard vivipare (Zootoca vivipara) y trouve également des conditions 

de vie optimales. 
 

462 – Vallée de la Semois de Poupehan à Alle 

Ce tronçon de la vallée de la Semois, situé au nord de Bouillon, est particulièrement pittoresque du fait 

de la présence de plusieurs pointements rocheux dont certains sont bien connus, comme la Roche des 

Corbeaux. Outre la très grande valeur paysagère de l'endroit, la végétation et la flore sont également 

d'un intérêt exceptionnel. 
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8.2.3 Réserves naturelles 
 

Bièvre compte deux réserves naturelles agréées sur son territoire, s’étendant sur 4,6 hectares. Les 

descriptions ci-dessous sont tirées du site relatif à la biodiversité en Wallonie.13 
 

6642 – Graide (1,50 ha dont 1,34 ha sur la commune) 

Le site de Graide se localise en Haute Lesse, sur le territoire de la commune de Bièvre. Il s'agit d'un 

ensemble de prairies et bois résineux compris entre l'ancienne voie vicinale et la route reliant le village 

de Graide à Graide Station. Les milieux présents y consistent prés à renouée bistorte et reine des prés, 

en une petite nardaie et en fourrés de saules. Le périmètre comprend également des plantations 

résineuses et pâtures amendées. Une réserve naturelle a été initiée par les RNOB sur ce site depuis 

1991. 
 

6645 – Roda (6,97 ha dont 3,24 ha sur la commune) 

La réserve naturelle de Roda se localise en Haute Lesse, sur le territoire de la commune de Bièvre. Il 

s'agit d'un ensemble de prés et bois constituant une des zones de sources du ruisseau de la Grande 

Scierie, au sud-est du village de Graide. Les milieux présents y consistent notamment en prés à 

renouée bistorte, jonçaie acutiflore, prairie tourbeuse à nard et genêt des anglais, bas-marais acide, 

mégaphorbiae, fourrés de saules et plantations résineuses. En bordure sont présent également plusieurs 

petits plans d'eau. La flore et la faune sont très riches et comprennent nombre d'espèces patrimoniales. 
 

 

8.2.4 Projet LIFE Papillons 
 

Certains sites Natura 2000 bénéficient de projets « L’Instrument Financier pour l’Environnement » 

(LIFE), constituant pour l’Europe des outils au service de sa politique environnementale. 

Dans le sous-bassin de la Lesse, trois projets LIFE étaient en cours, notamment le projet LIFE 

Papillons (2009-2014) impliquant la commune de Bièvre. Le projet a pour but de reconstituer un 

réseau d’habitats naturels de papillons menacés sur 5 régions différentes. Celle concernant le sous-

bassin de la Lesse s’étend sur 75 hectares sur Libin, Paliseul, Bertrix, Gedinne, Daverdisse, Bièvre, 

Wellin, Saint-Hubert et Beauraing. 

Le projet se décline autour de quatre objectifs particuliers : 

− Réduire l’isolement des populations subsistantes par la recréation de réseaux d’habitat 

interconnectés tenant compte des exigences de chacune des espèces visées et leur assurant une 

viabilité à long terme ; 

− Contribuer à la restauration d’habitats favorables ; 

− Mettre en place au sein des sites de projets une gestion récurrente adaptée et durable ; 

− Sensibiliser et informer les gestionnaires et le grand public à la situation particulièrement 

critique des papillons de jour ainsi qu’aux principes de gestion du territoire qui leur sont 

nécessaires. 
 

8.2.5 Espèces invasives 
 

La problématique des espèces invasives est présente sur le territoire communal. Le contrat de rivière 

de la Lesse identifie les espèces suivantes. Les descriptions de chaque espèce proviennent du site 

relatif aux alternatives aux plantes invasives (AlterIAS)14.  

                                                      
13 Source : biodiversite.wallonie.be 
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− Les Renouées asiatiques : La Renouée asiatique (ou du Japon) est une plante herbacée 

vivace, avec des tiges robustes, creuses, en forme de bambou, érigées, pouvant aller jusqu’à 4 

mètres de haut. Elle fait partie des plantes invasives les plus problématiques en Europe. En 

effet, elle peut former des populations denses et monospéfiques qui freinent le développement 

de la flore indigène et modifient les propriétés physico-chimiques du sol, inhibant alors la 

croissance des autres espèces. L’espèce peut favoriser l’érosion des berges et endommager les 

infrastructures comme les fondations des bâtiments, murs ou terrasses. 

− La Balsamine de l'Himalaya : La Balsamine de l’Himalaya est une plante herbacée d’une 

hauteur allant jusqu’à 2,5 mètres. Largement répandue en Belgique, de nombreux cours d’eau 

sont envahis par cette espèce. Au regard de sa vitesse de croissance et ses capacités de 

dispersion, l’espèce forme des peuplements denses qui recouvrent entièrement le sol et 

empêchent le développement de la flore indigène. 

− La Berce du Caucase : La berce du Caucase est une des plus grande plante herbacée 

d'Europe. Elle peut atteindre 4 m de haut et 10 cm de diamètre. Les feuilles sont divisées en 

lobes à bord dentés. Les fleurs sont regroupées en de larges ombelles blanches dont la largeur 

peut atteindre 80 cm. Une plante peut compter jusqu'à 80 000 fleurs. Elle se disperse par 

graines. Au regard de sa taille imposante, l’espèce a tendance à dominer la végétation et à 

créer un ombrage important qui empêche les espèces indigènes de se développer. 

La commune de Bièvre s’est engagée dans la lutte contre les plantes invasives et donne à la population 

via le site de l’administration communale des conseils de limitations ou de suppressions. 
 

8.2.6 Arbres et haies remarquables 
 

− Arbres remarquables : 

La commune de Bièvre compte 25 arbres remarquables. Ils sont recensés dans le tableau ci-dessous. 

 

Tableau 4 : Inventaire des arbres remarquables de la commune de Bièvre 

Sections/hameaux Adresse Dénomination latine 

Baillamont Rue de Sedan, 7 Fagus sylvatica 

Petit-Fays Tiernay Quercus robur 

Naomé 

Rue du Moulin Tilia x europaea 

Rue d’Opont Aesculus hippocastanum 

Rue d’Opont Aesculus hippocastanum 

Rue de Graide Tilia x europaea 

Rue de Graide Tilia x europaea 

Bièvre 

Rue du Centre Fraxinus excelsior 

Rue d’Houdremont, 27 Quercus robur 

Rue d’Houdremont Tilia x europaea 

Rue d’Houdremont Tilia x europaea 

Rue de Baillamont Fagus sylvatica 

Graide 

Rue du Mont – Lieu-dit 

« Chapeau terne » 
Quercus petraea 

Route de Naomé Picea abies 

Oizy 

Rue de la Chapelle Tilia x europaea 

Rue de la Chapelle Tilia x europaea 

Rue de la Chapelle Aesculus hippocastanum 

Rue Grande Tilia x europaea 

                                                                                                                                                                      
14 Source : www.alterias.be/fr 
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Cornimont 

Cornimont Aesculus hippocastanum 

Cornimont Tilia sp. 

Lieu-dit « Le Hamay » Quercus robur 

Gros-Fays 

Gros-Fays Tilia x europaea 

Gros-Fays Tilia x europaea 

Gros-Fays Tilia x europaea 

Gros-Fays – Lieu-dit 

« Astrelle » 
Fagus sylvatica 

 

 

− Haies remarquables : 

La commune de Bièvre compte 2 haies remarquables. Elles sont recensées sur le tableau ci-dessous. 

Tableau 5 : Inventaire des haies remarquables de la commune de Bièvre 

Section Adresse Dénomination latine 

Oizy 
Rue de la Chapelle Aesculum hippocastanum 

Rue de la Chapelle Aesculum hippocastanum 

  



Programme Communal de Développement Rural 

Partie 1 : Analyse des caractéristiques socio-économiques 

110 

 

Figure 22 : Sites naturels 

  



Programme Communal de Développement Rural 

Partie 1 : Analyse des caractéristiques socio-économiques 

111 

 

8.3 Contexte paysager 
 

8.3.1 Description paysagère 
 

Selon la cartographie des territoires paysagers de la CPDT (2004), la commune de Bièvre appartient à 

l’ensemble paysager du haut plateau de l’Ardenne centrale. 
 

Figure 23 : Ensembles paysagers - 2004 - CPDT 

 
 

Les éléments ci-dessous sont repris de l’étude15 portant sur les ensembles paysagers, réalisée par la 

CPDT. 

Le haut plateau de l’Ardenne centrale fait partie du massif schisteux rhénan qui regroupe les plateaux 

les plus hauts de l’Eifel allemand et de l’Ardenne du nord-est, puis, à un niveau inférieur, l’Oesling 

luxembourgeois, l’Ardenne centrale et, au-delà de la Meuse, le bout du plateau de l’Ardenne 

occidentale. Le plateau central ardennais descend lentement par paliers, de 550 m au nord-est à 

environ 400 m au sud-ouest. Au sud comme au nord, les cours d’eau entament fortement ses bordures 

en y creusant des vallées parfois profondes, isolant des hauts plateaux résiduels tels que la Croix-

Scaille (505 m) et le plateau de Saint-Hubert (598 m). L’Ardenne centrale est caractérisée par des 

plateaux centraux agricoles au relief tranquillement ondulé et des bordures forestières au relief 

disséqué. L’habitat de cet ensemble est relativement homogène, caractérisé par le groupement des 

maisons en villages. A l’ouest, les villages sont plutôt concentrés tandis qu’à l’est, villages et hameaux 

sont plus lâches. 

 

 
 

                                                      
15 Les territoires paysagers de Wallonie, CPDT, 2004 
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8.3.2 Périmètres d’intérêt paysager et points de vue remarquable 
 

La commune dispose de plusieurs périmètres d’intérêt paysagers : 

− Au nord du territoire communal ; 

− Une zone encerclant Graide ; 

− Au nord-est de Bièvre ; 

− Une zone encerclant Bellefontaine ; 

− Au sud de Monceau-en-Ardenne ; 

− Une zone encerclant Baillamont et Oizy ; 

− Une zone encerclant Gros-Fays et Cornimont. 

L’ADESA identifie également plusieurs points de vue remarquables notamment au nord du territoire 

communal, au nord de Graide-Station, au nord-ouest de Graide, à Bellefontaine et à Gros-Fays. 
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Figure 24 : Périmètres d'intérêt paysager et points de vue remarquable 
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8.4 Actions mises en place en faveur de l’environnement 
 

 

 Plan Maya : 

Bièvre adhère à l’opération « Plan Maya » depuis le 2 juillet 2012. Dans le but de favoriser le 

développement des butineuses, jouant un rôle majeur dans la fécondation et la reproduction de plus de 

80 % des espèces végétales (nécessaires à la survie d’espèces animales), le projet vise à promouvoir 

les plantations d’essences mellifères (prés fleuris, vergers, plantation de haies…). Le Plan Maya a 

pour objectif de sauvegarder les populations d’abeilles et autres insectes butineurs en Wallonie. 

Dans le cadre de son PST 2019-2024, la commune de Bièvre souhaite « optimaliser le Plan Maya » 

présenté ci-dessus. L’engagement de la commune s’étale sur 3 ans et doit mener des actions concrètes. 
 

Tableau 6 : Actions à réaliser de la commune de Bièvre dans le cadre du plan Maya 

Actions à mener au 

bout de la 1ère, 2ème 

et 3ème années dans 

le cadre du plan 

Maya 

1ère année 2ème année 3ème année 

Plantations ou semis 

de végétaux mellifères 

Incorporer au moins 

20 % de fleurs 

mellifères dans les 

fleurissements réalisés 

par la commune 

Adopter un Plan 

Communal de 

Développement de la 

Nature 

Organisation d’une 

rencontre annuelle 

entre la commune et 

les apiculteurs 

Inventorier et mettre 

des sites pour le dépôt 

de ruches par les 

apiculteurs 

Envisager la création 

d’un rucher 

pédagogique 

Campagne annuelle de 

sensibilisation Poursuivre la 

convention « Bords de 

routes – Fauchage 

tardif » en réservant 

des zones à un 

fleurissement naturel 

Instauration d’une 

semaine de l’abeille 

Ouverture du plan 

Maya dans les 

cimetières à travers les 

végétalisations 

 

 Convention « Bords de Routes – Fauchage tardif » : 

Depuis 2000, la commune de Bièvre adhère à la convention « Bords de route – Fauchage tardif ». 

Cette campagne vise au maintien, à la restauration et au développement des potentialités d’accueil de 

la vie sauvage sur l’ensemble du territoire. En effet, les bords de route peuvent jouer un rôle important 

comme espace refuge pour la faune et la flore sauvages. 
 

 Combles et clochers : 

La commune de Bièvre adhère également à l’action « Combles et clochers », visant à protéger les 

espèces animales qui peuvent s’y trouver (chauves-souris, chouettes effraies, choucas, martinets 

noirs). 

Enfin, la commune de Bièvre adhère aux contrats de rivière de la Lesse et Semois-Chiers. 
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8.6 Éléments de synthèse 
 

Contexte physique ▪ Géologie régionale caractérisée par le Gedinnien supérieur (Assise de 

Saint-Hubert ; Assise d’Oignies) et le Gedinnien inférieur ; 

▪ Sols des plateaux et des pentes divisés en sols limoneux peu 

caillouteux et sols limono-caillouteux ; 

▪ Colluvions et alluvions dans les sols des vallées et des dépressions ; 

▪ Réseau hydrographique partagé entre les bassins versants de la 

Houille, de la Lesse et de la Semois ; 

▪ 7 sites Natura 2000 (1.080 hectares sur la commune, soit 9,8 % de la 

superficie communale totale) ; 

▪ 19 sites de grand intérêt biologique ; 

▪ 2 réserves naturelles (4,6 hectares sur la commune) 

▪ Espèces invasives : Renouées asiatiques, Balsamines de l’Himalaya, 

Berce du Caucase ; 

▪ 25 arbres et 2 haies remarquables ; 

Contexte paysager 
▪ Ensemble paysager du haut plateau de l’Ardenne centrale ; 

▪ Plusieurs périmètres d’intérêt paysager et points de vue remarquable ; 

Programmes et 

mesures en faveur 

de l’environnement 

▪ Adhésion au Contrat de rivière de la Lesse ; 

▪ Adhésion au Contrat de rivière « Semois-Chiers » ; 

▪ Adhésion au Plan Maya ; 

▪ Adhésion à la convention « Bords de route – Fauchage tardif » ; 

▪ Participation à l’opération « Combles et clochers » ; 

Enjeux, perspectives 

et besoins 

▪ Préservation de la structure paysagère et naturelle ; 

▪ Engagement communal pour la protection de l’environnement. 
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9 L’environnement bâti 
 

9.1 Caractéristiques urbanistiques architecturales 
 

Les éléments ci-dessous sont tirés du Programme Communal de Développement Rural (PCDR) de 

Bièvre, approuvé en 2006. Ces derniers proviennent de l’Inventaire du patrimoine culturel 

immobilier, réalisé par l’Agence wallonne du Patrimoine. 

 
Baillamont 

Situé sur un plateau légèrement ondulé, Baillamont est un petit village composé de bâtiments tardifs 

(fin du XIXème – début du XXème siècle), en schiste ou en grès, antis d’encadrements en brique. 

Quelques volumes plus anciens existent mais ont été transformés. Les toitures sont généralement en 

ardoises. Le village est traversé par la N945, ce qui ne va pas sans poser des problèmes de sécurité 

routière. Un lotissement récent s’est développé le long de cette voirie. 
 

Bellefontaine 

Etiré sur une crête, au confluent de deux ruisseaux, Bellefontaine est un petit village composé de 

fermes en schiste souvent tardives. Quelques volumes plus anciens généralement remaniés ou dotés de 

nouveaux encadrements en brique sont également présents. La configuration du plan de secteur risque 

d’amener une déstructuration de l’habitat avec un développement possible le long des rues du Village 

et Ru-au-Moulin. 
 

Bièvre 

Bièvre est un gros village ardennais se tassant sur les deux versants d’un vallon où confluent plusieurs 

petits ruisseaux. L’habitat y est assez dense. Les constructions sont en grès et schiste et datent des 

XIXème et XXème siècles. L’habitat s’est ensuite développé principalement le long de la grand-route 

Dinant - Bouillon (RN 95), qui frôle la localité par l’Est et aujourd’hui, il s’est principalement installé 

le long de la route Bièvre – Graide-Station. Ce dernier développement est favorisé par le plan de 

secteur.  
 

Cornimont 

Au sommet du versant Sud de la vallée encaissée du ruisseau de Gros-Fays, Cornimont est un petit 

village en schiste conservant plusieurs toitures de « faisiaux ». On peut signaler la concentration d’une 

demi-douzaine de fermes anciennes en contre-haut de la chapelle Saint-Monon. Des constructions 

moins homogènes ont pris place dans le bas du village. On y dénombre actuellement de nombreuses 

secondes résidences. Cornimont est un village tout à fait typique et caractéristique. Il est important de 

signaler que le plan de secteur est favorable au maintien des caractéristiques du village. 
 

Graide 

Graide est un gros village du plateau ardennais dont le centre ancien, assez dense, se regroupe sur un 

petit éperon ponctué par l’église et sa tour massive. On y retrouve des fermes traditionnelles en grès du 

XIXème siècle, parfois transformées. Quelques vestiges de constructions en colombage subsistent 

également. On assiste à une extension importante de l’habitat dans la vallée du ruisseau de Graide à la 

fin du XIXème et XXème siècle, particulièrement au Sud-Ouest où s’est créé le hameau de Graide-

Station, à la suite de la construction entre 1861 et 1885, de la voie ferrée Virton – Gedinne. 

Aujourd’hui encore, cette extension se poursuit favorisée par le plan de secteur (développement 

tentaculaire). 
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Gros-Fays 

Accroché sur le versant Nord du ruisseau de Gros-Fays, le village regroupe de nombreuses fermes 

traditionnelles en schiste du XIXème siècle, voire plus anciennes, dont les baies ont été fréquemment 

renouvelées ou modifiées au XXème siècle. L’habitat est disséminé le long de rues étroites et 

sinueuses. Ces éléments en font un village tout à fait remarquable. Il est important de signaler que la 

configuration actuelle du plan de secteur ne devrait pas entraîner une déstructuration de l’habitat. Isolé 

au sud, on retrouve un intéressant manoir des temps modernes. 

Il est repris comme l’un des plus beaux villages de Wallonie. 
 

Monceau-en Ardenne 

Ce gros village étiré sur un plateau ondulé présente toutefois une concentration plus dense de l’habitat 

en contrebas de l’église. Les constructions en schiste ou en grès y sont généralement plus tardives, 

d’autant qu’une trentaine de maisons ont été incendiées en août 1914 et reconstruites juste après la 

guerre. Quelques volumes anciens et transformés sont à signaler. 
 

Naomé 

Presque situé sur un sommet, Naomé est un petit village ardennais dont l’habitat traditionnel en grès se 

regroupe le long de deux rues principales qui se coupent à angle droit. A remarquer une série de belles 

fermes en long du XIXème siècle. L’habitat récent s’est fortement développé la route menant à 

Graide. De nouveau, le plan de secteur a cautionné ce développement tentaculaire. 
 

Oizy 

Isolé sur une colline du plateau ardennais, ce village est assez dense et groupé au Sud de l’église. Les 

constructions sont en schiste et grès sous toitures d’ardoises ou de « faisiaux », parmi lesquelles 

survivent quelques profonds volumes des XVIIIème et XIXème siècles. Un des derniers témoins de 

bâtisse en colombage de la région y a malheureusement disparu il y a quelques années. 
 

Petit-Fays 

Petit-Fays est un hameau en tas implanté dans le creux et sur les versants d’une petite dépression. Les 

fermes et maisons sont en schiste et plutôt tardives, hormis quelques volumes plus anciens 

transformés, qui conservent des pignons en colombage. 
 

Six-Planes 

Six-Planes est un petit hameau composé d’une vingtaine de fermes en schiste groupées sur le plateau, 

de part et d’autre de la chapelle Notre-Dame de Lourdes. A signaler la présence de quelques gros 

volumes traditionnels du XVIIIème où XIXème siècle, dont les ouvertures ont été refaites en brique au 

XXème siècle. Les toitures sont en ardoises et en éternit, plus rarement en « faisiaux ». 
 

9.2 Espaces publics structurants 
 

Le territoire communal de Bièvre compte peu d’espaces publics considérés comme structurants. Nous 

pouvons noter plus particulièrement à Bièvre centre : la Place de l’Europe qui accueille plusieurs 

activités annuelles (fête du village, etc.) ainsi que le parc communal à proximité de l’administration 

communale et du centre culturel. 
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9.3 Patrimoine 
 

9.3.1 Monuments et sites classés 
 

Bièvre dispose de monuments et sites classés sur son territoire : 

− Monuments classés : 

o Tour de l’Eglise à Graide – arrêté du 25/09/1947 ; 

o L’Eglise Saint-Hubert et son mobilier à Oizy – arrêté du 16/10/1975 ; 

o La Fontaine Saint-Furcy à Bellefontaine – arrêté du 29/08/1990. 

 

− Sites classés : 

o L’ensemble formé par la chapelle de Foy-Notre-Dame, les deux tilleuls qui 

l’encadrent et les abords immédiats à Oizy – arrêté du 16/10/1975 : 

o L’ensemble formé par la fontaine Saint-Furcy à Bellefontaine et ses abords – arrêté du 

29/08/1990. 
 

9.3.2 Autres éléments patrimoniaux 
 

Sont comptabilisés 93 édifices sur la commune de Bièvre, repris sur la liste du patrimoine monumental 

de Belgique. 

La tradition agricole du territoire est fortement marquée à travers les édifices figurant à l’inventaire. 

En effet, plus de la moitié de ceux-ci sont des fermes (ou châteaux-ferme), présentes dans toutes les 

entités de la commune, hormis Six-Planes. 

Les lavoirs, abreuvoirs, moulins et autres témoins de la vie communautaire rurale d’autrefois sont peu 

représentés. Il importe néanmoins de noter la présence d’édifices liés aux cultes religieux (églises et 

chapelles) dans toutes les entités communales. Aucune croix, calvaire et potale ne sont repris au sein 

de l’inventaire. 

Comme monuments particuliers, il est possible de citer la Fontaine Saint-Furcy à Bellefontaine ou 

encore une ferme basse et en long en colombage et brique à Oizy, classée comme un « exemple 

rarissime en Ardenne ».  
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Tableau 7 : Répartition du patrimoine selon le type d'édifice et la localité 
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Oizy 2 7 1 3 1   14 

Baillamont 1 3 1    1 6 

Cornimont 1 7  1    9 

Gros-Fays 1 4 1  1  1 8 

Six-Planes 1  1     2 

Bièvre 2 5  1    8 

Graide 1 9 1 1 1 1 2 16 

Monceau-en-Ardenne 1 6 1 2 1   11 

Bellefontaine 2 1     1 4 

Petit-Fays 1 3     2 6 

Naomé 1 7  1    9 

Total 14 52 6 9 4 1 7 93 

 

 

 

9.3.3 Description cartographique des villages 
 

Les cartes suivantes illustrent la structure urbanistique (sur base des époques d’urbanisation) des 

différents villages ainsi que les éléments patrimoniaux recensés. 

  



Programme Communal de Développement Rural 

Partie 1 : Analyse des caractéristiques socio-économiques 

120 

 

Figure 25 : Structure du bâti de Bièvre 
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Figure 26 : Structure du bâti de Graide 
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Figure 27 : Structure du bâti de Graide-Station 
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Figure 28 : Structure du bâti de Bellefontaine 
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Figure 29 : Structure du bâti de Oizy 
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Figure 30 : Structure du bâti de Cornimont 
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Figure 31 : Structure du bâti de Gros-Fays 
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Figure 32 : Structure du bâti de Monceau-en-Ardenne 
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Figure 33 : Structure du bâti de Baillamont 
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Figure 34 : Structure du bâti de Naomé 
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Figure 35 : Structure du bâti de Six-Planes 
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9.4 Éléments de synthèse 
 

Caractéristiques 

urbanistiques 

architecturales 

▪ Des spécificités architecturales par village ; 

Patrimoine ▪ 3 monuments et 2 sites classés ; 

▪ 93 édifices repris sur la liste du patrimoine monumental de 

Belgique ; 

▪ Tradition agricole fortement marquée ; 

Enjeux, perspectives 

et besoins 

▪ Préservation du patrimoine bâti. 
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10 La population 
 

10.1 Nombre d’habitants et son évolution 
 

10.1.1 Au niveau communal 
 

Tableau 8 : Densité de population - 2019 - WALSTAT 

 

 

Comptabilisant 3.355 habitants au 1er janvier 2019 (1.668 hommes et 1.687 femmes), la commune de 

Bièvre présente une densité de 30,6 habitants par km² 16. Cette densité est bien inférieure à celle de 

l’arrondissement de Dinant (69,5 hab/km²) qui comprend des communes plus urbaines, à savoir 

Dinant, Ciney, Beauraing et Yvoir. La densité de population de Bièvre se trouve dans la moyenne de 

la micro-région, dominée par le centre de Paliseul (48,4 hab/km²). Ces chiffres témoignent du 

caractère rural des communes de la micro-région.  
 

Tableau 9 : Evolution de la population - 1992-2019 - WALSTAT 

Année Nombre d’habitants Evolution Indice 1992 

1992 3.032 / 100,0 

1993 3.038 0,2 100,2 

1994 3.074 1,2 101,4 

1995 3.089 0,5 101,9 

1996 3.069 - 0,6 101,3 

1997 3.073 0,1 101,4 

1998 3.069 - 0,1 101,3 

1999 3.117 1,6 102,9 

2000 3.140 0,7 103,6 

2001 3.140 0,0 103,6 

2002 3.142 0,1 103,7 

2003 3.164 0,7 104,4 

2004 3.103 - 1,9 102,5 

2005 3.128 0,8 103,3 

2006 3.151 0,7 104,0 

2007 3.164 0,4 104,4 

2008 3.157 - 0,2 104,2 

2009 3.178 0,7 104,9 

2010 3.177 0,0 104,9 

2011 3.171 0,2 104,7 

                                                      
16 Au 1/01/2023, la commune de Bièvre compte 3 471 habitants, soit 116 habitants supplémentaires par rapport à 

2019, et une densité de 31,7 habitants par km². 

 

Communes Densité 

Daverdisse 24,5 hab/km² 

Vresse-sur-Semois 25,8 hab/km² 

Bièvre 30,6 hab/km² 

Gedinne 30,6 hab/km² 

Bouillon 36,4 hab/km² 

Paliseul 48,4 hab/km² 

Arrondissement 69,5 hab/km² 
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2012 3.218 1,5 106,2 

2013 3.213 - 0,2 106,0 

2014 3.251 1,2 107,2 

2015 3.215 - 1,1 106,1 

2016 3.250 1,1 107,2 

2017 3.258 0,2 107,4 

2018 3.307 1,5 108,9 

2019 3.355 1,5 110,4 

 

Graphique 1 : Evolution de la population - 1992-2019 - WALSTAT 

 
 

Depuis 1992, Bièvre a gagné 323 habitants, soit une augmentation relative de 10,4 %. Sur la période 

1992-2019, le nombre d’habitants de la commune évolue de manière irrégulière, oscillant entre 

augmentation et diminution. Les années 2004 et 2015 connaissent les diminutions les plus importantes 

de la population, avec la perte respective de 61 et 36 habitants.  

Cependant, depuis 2016, Bièvre voit sa population croître (+ 97 unités en 3 ans). Avec une tendance 

générale à la hausse, la commune devrait voir son nombre d’habitants augmenter dans les années à 

venir. En effet, selon les projections démographiques de l’IWEPS, à l’horizon 2033, Bièvre comptera 

3 671 habitants, soit une augmentation relative de 9,4 % par rapport à 2019. 
 

10.1.2 Au niveau des sections 
 

Le territoire communal comprend les sections de Bièvre, Graide, Naomé, Oizy et Monceau. 

 

Au 31 décembre 2018, Bièvre, centre administratif, est la section la plus peuplée avec 1.136 habitants, 

devant Graide (795 habitants). Naomé est la section la moins peuplée de la commune, avec moins de 

350 habitants.  
 

Tableau 10 : Evolution de la population par section - Administration communale - 2008-2018 

 2008 2018 Evolution absolue Evolution relative 

Bièvre 1.114 1.136 22 2,0 
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Graide 768 795 27 3,5 

Naomé 334 347 13 3,9 

Oizy 526 556 30 5,7 

Monceau 442 519 77 17,4 
 

Graphique 2 : Evolution de la population par section - Administration communale - 2008-2018 

 
 

Entre 2008 et 2018, toutes les sections de la commune ont vu leur population augmenter mais de 

manière relativement faible. La section de Monceau connaît la plus forte croissance démographique, 

avec une augmentation de 77 habitants. Il est suivi par les entités d’Oizy et Graide, avec le gain 

respectif de 30 et 27 habitants.  
 

Tableau 11 : Évolution de la population par villages - 2015-2019 - Administration communale 

Localités 2015 2016 2017 2018 2019 
Évolution 

absolue 

Évolution 

relative 

Baillamont 139 144 145 154 155 + 16 + 11,5 % 

Bellefontaine 85 81 82 85 92 + 7 + 8,2 % 

Bièvre 1.097 1.100 1.114 1.136 1.131 + 34 + 3,1 % 

Cornimont 38 39 41 38 39 + 1 + 2,6 % 

Graide-Station 243 236 247 253 253 + 10 + 4,1 % 

Graide-Village 533 534 535 542 550 + 17 + 3,2 % 

Gros-Fays 113 105 106 111 110 - 3 - 2,7 % 

Monceau-en-

Ardenne 
263 252 265 270 267 + 4 + 1,5 % 

Naomé 332 352 353 347 340 + 8 + 2,4 % 

Oizy 188 192 190 193 196 + 8 + 4,3 % 

Petit-Fays 157 165 168 164 166 + 9 + 5,7 % 

Six-Planes 62 59 63 60 63 + 1 + 1,6 % 
 

 

Globalement, entre 2015 et 2019, tous les villages de la commune de Bièvre voient leur population 

augmenter – hormis la localité de Gros-Fays qui connaît une légère perte de 3 habitants sur la période, 

soit une diminution relative de 2,7 %. 
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Les villages de Baillamont et Bellefontaine connaissent les évolutions les plus importantes, avec 

l’arrivée respective de 16 et 7 habitants supplémentaires entre 2015 et 2019. 

 

10.1.3 Au niveau de la micro-région 
 

Tableau 12 : Evolution de la population au sein de la micro-région - 1992-2019 - WALSTAT 

 1992 2019 Evolution absolue Indice 1992 

Bièvre 3.032 3.355 323 110,4 

Bouillon 5.529 5.411 - 118 - 102,1 

Daverdisse 1.460 1.395 - 65 - 104,4 

Gedinne 4.252 4.632 380 108,9 

Paliseul 4.837 5.389 552 111,4 

Vresse-sur-Semois 2.645 2.615 - 30 - 101,1 

Arrondissement 94.482 111.008 16.526 117,5 

Région wallonne 3.275.923 3.633.795 357.872 110,9 
 

 

Bouillon et Paliseul constituent les deux pôles démographiques les plus importants de la micro-région, 

avec respectivement 5.411 et 5.389 habitants. Bouillon, Daverdisse et Vresse-sur-Semois ont vu leur 

population diminuer sur la période 1992-2019. Les autres communes de la micro-région ont connu une 

augmentation du nombre de leurs habitants. Paliseul connaît le taux de croissance démographique le 

plus important (+11,4 %). La commune de Bièvre se situe donc dans une région démographiquement 

peu attractive, vu sa situation relativement éloignée des axes de communication et des pôles. 
 

10.2 Mouvements de la population 
 

Les mouvements de la population s’étudient selon le solde naturel17 et le solde migratoire18. 

Tableau 13 : Mouvements de la population - 2018 - STATBEL 

 
Solde naturel / 

1000 hab 

Solde migratoire / 

1000 hab 
Solde total 

2010 3,47 - 5,36 - 1,89 

2011 1,88 12,83 14,71 

2012 - 3,42 1,87 - 1,55 

2013 2,78 8,97 11,75 

2014 0,93 - 12,06 - 11,13 

2015 2,17 8,66 10,83 

2016 3,38 - 0,92 2,46 

2017 - 1,22 16,15 14,93 

2018 2,70 11,71 14,41 

                                                      
17 Le solde naturel est le nombre de naissances moins le nombre de décès enregistrés à une période. Si le solde 

est positif, il y a plus de naissances que de décès. Le taux de croissance naturel est en baisse de 2019 à 2022 

passant respectivement de – 2,38 à – 7,81 / 1 000 habitants.   
18 Indépendant de la nationalité, le solde migratoire est le nombre de personnes immigrées (entrées) moins le 

nombre de personnes émigrées (sorties). Si le solde est positif, il y a plus d’entrées sur le territoire. Le taux de 

migration est en augmentation de 2019 à 2022 passant respectivement de 4,47 à 14,74 / 1 000 habitants. 
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Graphique 3 : Mouvements de la population - 2010-2018 - STATBEL 

 
 

Sur la période 2010-2018, le solde naturel est globalement positif, variant de 0,93 à 3,47 pour 1.000 

habitants. Néanmoins, les années 2012 et 2017 sont marquées par un solde naturel négatif. D’un point 

de vue général, Bièvre a comptabilisé plus de naissances que de décès sur l’ensemble de la période 

mais le solde naturel reste faible. 
 

Tableau 14 : Détails du solde migratoire - 2019 - WALSTAT 

 Entrées Sorties 

Depuis/vers une commune de l’arrondissement de Dinant 59 43 

Depuis/vers un autre arrondissement de la Province de Namur 4 18 

Depuis/vers une commune flamande 12 10 

Depuis/vers une commune wallonne d’une autre province 97 86 

Depuis/vers une commune bruxelloise Non diffusé 7 
 

Le solde migratoire est plus aléatoire et conditionne l’évolution de la démographie constatée. Les 

années 2010, 2014 et 2016 ont connu plusieurs départs des habitants de la commune. Les habitants 

quittent majoritairement le territoire pour une commune d’une autre province. Cependant, les dernières 

années (2017 et 2018) sont marquées par une arrivée de nouveaux habitants. Cette nouvelle population 

provient principalement d’une commune d’une autre province ou d’une autre commune de 

l’arrondissement de Dinant. 
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10.3 Structures d’âges 
 

Graphique 4 : Pyramide des âges - 2019 - STATBEL 

 
 

La pyramide des âges de Bièvre montre une base large, notamment pour les jeunes âgés de moins de 

10 ans. Les cinquantenaires sont la tranche d’âge la plus représentée (14,5 % de la population). 

Suivent de près les jeunes de moins de 10 ans (12,5 %). Le renouvellement de la population est assuré, 

à condition que ces derniers restent sur la commune pour les années à venir. 

On note également un déficit des tranches d’âge des 20 à 24 ans, traduisant un départ des jeunes au 

moment de leur entrée dans la vie active. Au contraire, les tranches d’âge de 25 à 39 ans sont plus 

larges, ce qui est un élément positif pour la dynamique socio-économique de la commune. 

Un déséquilibre peut être constaté entre les hommes et les femmes âgés de 90 ans, pouvant s’expliquer 

par l’espérance de vie plus longue des femmes. 

Zoom sur les indicateurs démographiques19 : Plus ces indicateurs sont bas, plus la situation est 

favorable. 

− Âge moyen = 41,3 ans20 (41,9 ans pour l’arrondissement de Dinant et 41,4 ans en Région 

wallonne) ; 

− Indice de dépendance21 = 99,9 (94,9 pour l’arrondissement et 92,3 pour la Wallonie) ; 

− Indice de vieillissement22 = 103,8 (113,5 pour l’arrondissement et 107,7 pour la Wallonie) ; 

− Indice d’intensité du vieillissement23 = 21 (20,9 pour l’arrondissement et 21,1 pour la 

Wallonie). 

                                                      
19 Données STATBEL au 1er janvier 2019 
20 Au 01/01/23, l’âge moyen de la population est de 42,6 ans (en augmentation). Les moins de 20 ans 

représentent 23,5 % de la population tandis que 20,2% des habitants ont 65 ans et plus. 
21 L’indice de dépendance est le rapport entre le nombre de non-actifs (population âgée de moins de 20 ans et de 

plus de 60 ans) et la population âgée de 20 à 59 ans. Un indice inférieur à 100 indique une part plus importante 

de la population en âge d’activité. 
22 L’indice de vieillissement est le rapport entre la population des personnes âgées de 60 ans et plus et la 

population des moins de 20 ans. Un indice supérieur à 100 indique que la part des plus de 60 ans est supérieure à 

celle des moins de 20 ans. 
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L’indice de dépendance de la commune est 99,9. Autrement dit, Bièvre détient une part plus 

importante d’habitants en âge d’activité. Ce constat est à nuancer car un indice supérieur à 100 traduit 

une part plus importante de non-actifs au sein du territoire. Il y a donc presque autant de non-actifs que 

d’habitants en âge d’activité. 

Avec un indice de vieillissement de 103,8, la part des plus de 60 ans est supérieure aux jeunes de 

moins de 20 ans sur la commune de Bièvre. 25,4 % de la population est âgée de plus de 60 ans et 24,5 

% de la population est âgée de moins de 20 ans. La part des moins de 20 ans de la commune est 

pourtant supérieure à celles de l’arrondissement de Dinant (22,8 %) et la Région Wallonne (23,1 %). 

La part des plus de 60 ans de Bièvre se rapproche de celle de l’arrondissement (25,9 %) et est 

supérieure à l’indicateur régional (24,9 %). Ce constat doit être quelque peu nuancé par la présence 

d’une maison de repos à Bièvre qui peut influer sur les chiffres d’habitants plus âgés au niveau 

communal. 

En termes d’évolution, les parts des moins de 20 ans et plus de 60 ans ont augmenté depuis 2009. 

Bièvre a connu une augmentation de 1 point pour les moins de 20 ans et de 0,6 point pour les plus de 

60 ans. Cette augmentation de la part des plus de 60 ans est également rencontrée de façon plus 

marquée au sein de l’arrondissement de Dinant (+ 13,6 %) et de la Région wallonne (+ 12,7 %). 

L’augmentation des moins de 20 ans n’est constatée qu’à l’échelle communale puisque les deux autres 

échelles de référence ont connu une diminution de leurs jeunes habitants sur la période 2009-2019 (- 

7,7 % pour l’arrondissement et - 4,5 % pour la région). 

Comparativement à la micro-région, la population de Bièvre peut être qualifiée de plus jeune (ou de 

moins âgée) et un rajeunissement de celle-ci est constatée. 
 

 Perspectives démographiques par tranches d’âge : 

Graphique 5 : Perspectives démographiques par tranches d'âge - 2019-2034 - WALSTAT 

 

 

Comme il est précisé précédemment, selon les projections démographiques de l’IWEPS, à l’horizon 

2033, Bièvre comptera 3.671 habitants, soit une augmentation de 9,4 % par rapport à 2019. 

                                                                                                                                                                      
23 L’indice d’intensité du vieillissement est le rapport entre la population des personnes âgées de 80 ans et plus et 

la population âgée de 60 ans et plus. Il permet de mesurer la part des personnes les plus âgées (ayant un plus 

grand risque de perte d’autonomie) parmi les 60 ans et plus.  
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Si nous nous intéressons aux tranches d’âge de cette population future, l’IWEPS projette une 

augmentation des actifs de 20 à 64 ans (+ 3,8 %) et des jeunes de moins de 20 ans (+ 15,7 %). Il faut 

noter aussi l’augmentation des plus de 65 ans d’ici 2034, à travers une hausse de 36,0 %, laissant 

présager un vieillissement de la population. 

10.4 Structure des ménages 
 

En 2019, Bièvre comptait 1.425 ménages dont 1 424 ménages privés24, soit une augmentation relative 

de 8,5 % par rapport à 2009.  
 

Tableau 15 : Structure des ménages par type - 2019 - STATBEL 

 Bièvre Arrondissement Région 

Ménages d’une 

personne 
34,4 % 36,0 % 35,9 % 

Couples non-mariés 

avec enfant(s) 
10,9 % 10,3 % 9,1 % 

Couples mariés avec 

enfant(s) 
19,7 % 17,4 % 18,4 % 

Couples non-mariés 

sans enfant 
6,5 % 6,9  % 6,1 % 

Ménages 

monoparentaux 
19,7 % 17,3 % 16,4 % 

Couples mariés sans 

enfant 
8,2 % 10,6 % 12,2 % 

Ménages d’autres 

types 
0,6 % 1,5 % 1,9 % 

Total 100 % 100 % 100 % 

 

Graphique 6 : Structure des ménages par type - 2019 - STATBEL 

 

                                                      
24 On entend par ménage privé « l’ensemble des personnes occupant habituellement un même logement et vivant 

en commun. Le ménage est constitué soit par une personne vivant habituellement seule, soit par deux ou 

plusieurs personnes qui sont unies ou non par des liens de parenté. » Les ménages collectifs rassemblent « les 

communautés religieuses, les maisons de repos, les orphelinats, les logements pour étudiants ou travailleurs, les 

institutions hospitalières et les prisons ». (Source : Statbel) Au 1/01/2023, la commune de Bièvre compte 1 495 

ménages privés, soit une augmentation relative de 22,54 % par rapport à 2003.  

0% 5% 10% 15% 20% 25% 30% 35% 40%

Ménages d'une personne

Couples non-mariés avec enfant(s)

Couples mariés avec enfant(s)

Couples non-mariés sans enfant

Ménages monoparentaux

Couples mariés sans enfant

Ménages d'autres types

Région Arrondissement Bièvre



Programme Communal de Développement Rural 

Partie 1 : Analyse des caractéristiques socio-économiques 

140 

 

 

Aussi constatée au sein de l’arrondissement de Dinant et de la Région wallonne, une surreprésentation 

des ménages d’une personne caractérise Bièvre mais ce phénomène est moindre sur la commune. Par 

rapport aux deux échelles de référence (Arrondissement : 17,3 % ; Région : 16,4 %), elle détient une 

part significative et plus importante de ménages monoparentaux (19,7 %) mais également de couples 

(qu’ils soient mariés ou non) avec enfants. 
 

Graphique 7 : Evolution des structures de ménages par type - 2009-2019 - STATBEL 

 
 

Comparativement à l’année 2009, Bièvre a vu une majeure partie de ses types de ménages augmenter, 

hormis les couples mariés avec et sans enfant, ainsi que les ménages d’autres types. Il importe de noter 

les diminutions de 7,3 points pour les couples mariés avec enfant(s) et de 12,4 points pour les couples 

mariés sans enfant, laissant penser que la tendance évolue et que les mariages sont moins nombreux au 

sein de la commune. Les ménages monoparentaux ont fortement augmenté sur la période 2009-2019 

(+ 10,9 points).  
 

Graphique 8 : Evolution du nombre de ménages privés - 2010-2019 - STATBEL 
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Sur la période 2010-2019, le nombre de ménages privés évolue de manière globalement positive. Les 

années 2011 et 2013 ont vu leur nombre baisser légèrement de respectivement 1 et 5 ménages. Avec 

une tendance générale à la hausse, la commune devrait voir son nombre de ménages privés augmenter 

dans les années à venir. En effet, selon les projections démographiques de l’IWEPS, à l’horizon 2033, 

Bièvre comptera 1.642 ménages privés, soit une augmentation relative de 15,3 % par rapport à 2019. 

En 2019, la taille moyenne des ménages privés est de 2,3425 personnes, ce qui est légèrement supérieur 

à celles de l’arrondissement de Dinant (2,26) et de la Région wallonne (2,27). 
 

10.5 Population étrangère 
 

 

Au 1er janvier 2019, la population étrangère représente 2,98 % de la population de Bièvre, soit environ 

100 personnes. Cette proportion est inférieure à celles de l’arrondissement (3,80 %) et de la Région 

Wallonne (10,28 %). 

Cette population est majoritairement issue des pays membres de l’Union Européenne, notamment de 

France (1,6 %26). 
 

10.6 Structure socio-économique de la population 
 

 

 

10.6.1 Statut socio-économique 
 

 

En 2018, la commune de Bièvre possède 611 postes salariés27, soit 41,6 % de la population active28. 

En effet, cette même année, la population active communale s’élève 1.467 habitants. 

Comparativement à l’arrondissement de Dinant (54,0 %) et la Région wallonne (66,7 %) par rapport à 

leur population active, Bièvre détient une part salariale inférieure. 

En 2018, la commune de Bièvre compte 446 indépendants, représentant 30,4 % de la population active 

communale. Cette part est supérieure à celle de l’arrondissement de Dinant (23,3 %) et la Région 

wallonne (19,7 %).  

Les emplois salariés et indépendants seront détaillés dans la partie relative à l’économie et l’emploi.  
 

10.6.2 Indicateurs d’emploi 
 

 

10.6.2.1 Taux de chômage, d’activité et d’emploi 
 

 

Selon le FOREM, en mars 2020, Bièvre présente un taux d’activité29 de 70,7 % et un taux d’emploi30 

de 64,3 %.31 La commune présente une situation favorable par rapport à la Région wallonne (Taux 

                                                      
25 Au 1/01/2023, la taille moyenne des ménages a encore diminuée et est de 2,29.   
26 Données 2013 CYTISE 
27 Nombre de postes salariés assujetties à la sécurité sociale selon le lieu de travail 
28 « La population des 15 à 64 ans peut être définie comme la population en âge de travailler et donc 

potentiellement active. Il s’agit avant tout d’un cadre de référence, en principe d’un maximum, qui représente la 

composante démographique de la population active. La population active wallonne est composée des personnes 

résidant en Wallonie, qui travaillent en Wallonie ou ailleurs (population active occupée) ou qui sont sans emploi 

et à la recherche d’un emploi (population active au chômage). » (Source : Iweps, données 2018) 
29 Le taux d’activité exprime le rapport à la population d’âge actif (15 à 64 ans) des personnes qui se présentent 

sur le marché du travail, qu’elles soient occupées ou chômeuses. Il traduit un comportement par rapport au 

marché du travail, comportement qui est lui-même fonction d’un nombre considérable de variables tenant autant 

à l’individu, à sa famille et à sa culture, qu’au contexte économique et institutionnel dans lequel il évolue. 
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d’activité : 68 % et taux d’emploi : 58,5 %) et se rapproche des taux de l’arrondissement de Dinant 

(Taux d’activité : 70,3 % et taux d’emploi : 62,3 %). 

Depuis ces dernières années, le taux de demande d’emploi de la commune est en constante diminution, 

passant de 10,3 % en 2016 à 8,2 % en mars 2020. Il présente également des conditions favorables par 

rapport aux deux échelles de référence. (Arrondissement : 11,5 % et Région : 12,90%). 

Graphique 9 : Taux d'activité, d'emploi et de demande d'emploi - Mars 2020 - FOREM 

 
 

Au regard du graphique ci-dessus, comparativement à l’arrondissement de Dinant et à la Région 

wallonne, Bièvre présente des indicateurs d’emplois favorables avec un taux d’activité et d’un taux 

d’emploi plus importants, et un taux de demande d’emploi plus faible. 
 

10.6.2.1.1 Taux de demande d’emploi et profil des demandeurs d’emploi 
 

 

Graphique 10 : Evolution du taux de demande d'emploi - 2016-2020 - FOREM 

 

                                                                                                                                                                      
30 Un taux d’emploi rapporte le nombre de personnes qui ont un emploi (population active occupée) à la 

population de 15 à 64 ans, en moyenne annuelle. Il permet d’informer de la participation effective à l’emploi 

d’une population qui pourrait potentiellement travailler. 
31 En 2021, le taux d’activité est de 71,7% et le taux d’emploi est de 65,3%. 
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Entre 2016 et 2020, Bièvre a vu son taux de demande d’emploi baisser de 2,1 points.32 Ce constat peut 

également être fait pour les deux autres échelles de référence. La commune a connu la diminution la 

plus importante sur cette période.  

Il serait dès lors intéressant d’analyser le profil des demandeurs d’emplois. 

Le taux masculin des demandeurs d’emploi (8,4 %) de la commune de Bièvre est légèrement supérieur 

au taux des demandeuses d’emploi (8 %). Depuis 2016, ces derniers sont en baisse (- 1,2 point pour 

les hommes et – 3,2 points pour les femmes). Ce constat peut également être fait aux échelles de 

l’arrondissement de Dinant et de la Région wallonne. 

Notons que la mise sur pied depuis quelques années d’une ALE (Agence Locale pour l’Emploi) a 

favorisé une diminution de ces taux de demande d’emplois, plus spécialement féminins. 
 

Graphique 11 : Répartition du nombre de demandeurs d'emplois en fonction de leur âge - Mars 

2020 - FOREM 

 
 

Les demandeurs d’emplois de la commune sont majoritairement âgés de plus de 50 ans (31,7 %). 

L’arrondissement de Dinant et la Région wallonne connaissent également une surreprésentation des 

demandeurs d’emplois plus âgés. A l’inverse, la tranche d’âge des 25 à 29 ans est la moins concernée 

par la recherche et la demande d’un emploi à Bièvre. 
 

                                                      
32 En septembre 2023, la commune de Bièvre présente un taux de demande d’emploi de 10,7%, soit une 

augmentation de 2,5 points par rapport à 2020.  
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Graphique 12 : Evolution du nombre de demandeurs d'emplois en fonction de leur âge - 2016-2020 

- FOREM 

 

Il apparaît important que pour une majorité des classes d’âge, le nombre de demandeurs d’emploi 

diminue. Cependant, la commune voit les demandeurs d’emploi âgés entre 40 et 49 ans augmenter de 

3 unités entre 2016 et 2020. 
 

Graphique 13 : Evolution du nombre de demandeurs d'emplois en fonction de leur durée 

d'inoccupation - 2016-2020 - FOREM 

 
 

En mars 2020, la durée d’inoccupation des demandeurs d’emplois de la commune de Bièvre la plus 

représentée est de moins de 6 mois. Elle est suivie d’assez près par la population inoccupée entre 2 et 5 

ans. Entre 2016 et 2020, d’une façon générale, le nombre de demandeurs d’emplois inoccupés est en 

baisse, toute durée d’inoccupations confondues.  Les durées d’inoccupation les plus courtes (moins de 

6 mois, et entre 6 et 12 mois) connaissent les diminutions du nombre de demandeurs d’emplois les 

plus importantes (- 10 unités chacune). 
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10.6.2.2 Taux de chômage 
 

 

En 2017, Bièvre connaissait un taux de chômage administratif des 15-64 ans de 9,0 %. Le taux 

communal est inférieur à celui de l’arrondissement de Dinant (11,3 %) et celui de la Région wallonne 

(13,8 %). 

Graphique 14 : Evolution du taux de chômage administratif des 15-64 ans - 2008-2017 - WALSTAT 

 
 

D’une façon globale, les taux de chômage ont diminué depuis 2008. Cette diminution est également 

constatée au sein des échelles de l’arrondissement de Dinant (- 2,5 points) et de la Région wallonne (- 

2 points). Le taux communal est passé de 11,6 % à 9 % (- 2,6 points) entre 2008 et 2017. 
 

Graphique 15 : Evolution du nombre de chômeurs indemnisés - 2008-2018 - Administration 

communale 

 
 

Le graphique ci-dessus montre la diminution du nombre de chômeurs indemnisés au sein de la 

commune, tous sexes confondus. En 2018, Bièvre comptait au total 105 chômeurs indemnisés, soit une 

diminution de 106 unités par rapport à 2008. 
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10.6.3 Niveau de vie 
 

 

En 2017, selon les déclarations réalisées en 2018, le revenu annuel d’un habitant de Bièvre s’élève à 

15 450 €33. Il est inférieur à celui de l’arrondissement de Dinant (16.966 €) et à la Région wallonne (17 

281 €). 
 

Graphique 16 : Evolution du revenu moyen par habitant - 2005-2017 - WALSTAT 

 
 

Depuis 2005, le revenu moyen par habitant de Bièvre a augmenté de 4.431 €, soit une 

augmentation relative de 40,2 %. Comparativement à l’arrondissement de Dinant (+ 41,0 %) et la 

Région wallonne (+ 35,3 %), l’évolution du revenu moyen par habitant de la commune de Bièvre 

se trouve dans la moyenne. 
 

 
Graphique 17 : Répartition des déclarations fiscales par tranches de revenus - 2017 - WALSTAT 

 

                                                      
33 En 2020, selon les déclarations réalisées en 2019, le revenu annuel par habitant de la commune de Bièvre 

s’élève à de 16.676€, soit 1.226€ supplémentaire par rapport à 2018. Cette augmentation peut être également 

constatée au sein des deux autres échelles de référence. 
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Tableau 16 : Répartition des déclarations fiscales par tranches de revenus - 2017 - WALSTAT 

 < 10.000 € 
10.001 à 

20.000 € 

20.001 à 

30.000 € 

30.001 à 

40.000 € 

40.001 à 

50.000 € 
> 50.000 € 

Bièvre 13,0 % 30,2 % 23,4 % 14,0 % 7,8 % 12,1 % 

Arrondissement 13,9 % 29,2 % 21,5 % 13,0 % 8,0 % 14,9 % 

Région 13,9 % 28,9 % 21,6 % 13,0 % 7,5 % 15,4 % 

 
Aussi constatée au sein des deux échelles de référence, la tranche de revenus de 10.001 à 20.000 € est 

la plus représentée au sein de la commune de Bièvre. Elle compte moins de hauts revenus, supérieurs à 

50.000 € que l’arrondissement de Dinant et la Région wallonne.  
 

Zoom sur le Revenu d’Intégration Sociale (RIS) 

En 2018, 39 personnes ont bénéficié du Revenu d’Intégration Sociale, soit 1,16 % de la population 

totale.34 Cette part est inférieure à celles de l’arrondissement (2,45 %) et de la Région wallonne (3,19 

%). Depuis 2003, de moins en moins de bénéficiaires sont recensés sur le territoire communal. Bièvre 

a vu une diminution de 26,2 %. A l’inverse, l’arrondissement de Dinant et la Région wallonne 

comptabilisent plus de bénéficiaires, avec respectivement une augmentation de 39,2 % et 49,1 %.35 
 

  

                                                      
34 Donnée provenant du rapport annuel 2018 de la commune de Bièvre 
35 Données WALSTAT 
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10.8 Éléments de synthèse 
 

Démographie ▪ Nombre d’habitants : 3.471 (+ 10,4 % par rapport à 1992) (en 2023 : 

3.471) ; 

▪ Bièvre, centre administratif, est la section la plus peuplée (795 habitants) ; 

▪ Naomé est la section la moins peuplée de la commune (347 habitants) ; 

▪ Une micro-région démographiquement peu attractive dont Bouillon et 

Paliseul constituent les deux pôles les plus importants ; 

▪ Un solde naturel globalement positif entre 2010 et 2018 : Plus de 

naissances que de décès, hormis en 2012 et 2017 ; Ensuite, entre 2018 et 

2022, le solde naturel devient négatif 

▪ Un solde migratoire plus aléatoire : Arrivée de nouveaux habitants 

depuis 2017 ; 

Âge ▪ Âge moyen : 41,3 ans (41,9 ans pour l’arrondissement et 41,4 pour la 

Région wallonne) (En 2023 : 42,6 ans) ; 

▪ Déficit des jeunes de 20 à 24 ans, au moment de leur entrée dans la vie 

active ; 

▪ Part des 60 ans et plus (25,4 %) supérieure à celle des moins de 20 ans 

(24,5 %) ; 

▪ Projections démographiques : Vieillissement de la population présagé 

(+ 36,0 % des 65 ans et plus d’ici 2034) ; 

Ménages ▪ Nombre de ménages : 1.424 privés (+ 8,5 % par rapport à 2009) (En 

2023 : 1.495 privés) ; 

▪ Surreprésentation des ménages d’une personne (34,4 %) ; 

▪ Projections démographiques : 1.642 ménages en 2033 (+ 15,3 % par 

rapport à 2019) ; 

Population 

étrangère 
▪ Environ 100 habitants étrangers ; 

▪ Population issue des pays membres de l’Union Européenne ; 

Structure socio-

économique 

▪ 611 travailleurs salariés (41,6 % de la population active) ; 

▪ 446 indépendants (30,4 % de la population active) ; 

▪ Taux d’activité : 70,7 % (70,3 % pour l’arrondissement et 68 % pour la 

Région) (71,7% en 2021) ; 

▪ Taux d’emploi : 64,3 % (62,3 % pour l’arrondissement et 58,5 % pour la 

Région) (65,4% en 2021) ; 

▪ Taux de demande d’emploi en diminution (- 20,4 % depuis 2016) et égal à 

8,2 % (11,5 % pour l’arrondissement et 12,9 % pour la Région) (En 2023, 

on constate une augmentation depuis 2020) ; 

▪ Majorité des demandeurs d’emploi âgés de plus de 50 ans (31,7 %) 

inoccupés depuis moins de 6 mois ; 

▪ Taux de chômage : 9,0 % (11,3 % pour l’arrondissement et 13,8 % pour 

la Région) en diminution (- 22,4 % depuis 2008) 

▪ Revenu moyen par habitant : 15.450 € (16.676€ en 2023) (16.966 € 

pour l’arrondissement et 17.281 € pour la Région) en augmentation (+ 

40,2 % depuis 2005) ; 

▪ Surreprésentation des revenus entre 10.001 et 20.000 € (30,2 %) ; 

▪ 12,1 % de hauts revenus, supérieurs à 50.000 € (14,9 % pour 

l’arrondissement et 15,4 % pour la Région) 

Enjeux, 

perspectives et 

besoins 

▪ Le maintien de la jeune population sur le territoire ; 

▪ Des services à adapter et à pérenniser au regard de la population 

vieillissante ; 

▪ L’appui du Parc naturel de l’Ardenne Méridionale dans le domaine 

de l’action sociale ; 

▪ La mise en place d’un Plan de Cohésion Sociale 2020-2025. 
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11 Le logement 
 

11.1 Parc du logement 
 

 

 

En 2019, le parc immobilier de la commune de Bièvre comptait 2.541 bâtiments36, soit une 

augmentation relative de 16,4 % (+ 358 bâtiments) par rapport à 1995. En 2018, la superficie bâtie 

représente 2,4 % de la superficie totale. 
 

Graphique 18 : Répartition des logements selon leur type - 2019 - WALSTAT 

 
 

Les bâtiments les plus représentés au sein de la commune de Bièvre sont les maisons de type ouvert, 

ferme et châteaux. Ce constat peut également être fait pour les deux autres échelles de référence. La 

proportion communale (51,5 %) est plus importante que celles de l’arrondissement de Dinant (44,3%) 

et de la Région wallonne (30,1 %). Cette situation témoigne du caractère rural de la commune. 
 

Graphique 19 : Répartition des logements selon leur année de construction - 2019 - WALSTAT 

 
                                                      
36 En 2022, la commune de Bièvre compte 2.601 bâtiments, soit 311 bâtiments supplémentaire par rapport à 

2002.  
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Le parc immobilier de Bièvre dispose d’une majorité de bâtiments érigés avant 1900 (24,5 %). C’est 

également le cas pour l’arrondissement de Dinant (30,7 %) et la Région wallonne (27,8 %). La 

proportion communale est inférieure à celles des autres échelles de référence. La vétusté de certains 

bâtiments risque d’engendrer des enjeux importants, notamment énergétiques ou d’utilisation, pouvant 

mettre à mal leur destination actuelle, leur intérêt et leur pérennité.  

Cependant, il importe de noter que la commune dispose de plus de bâtiments construits récemment, 

après 1982, (30 %) que l’arrondissement de Dinant (23,9 %) et la Région wallonne (21 %). Ce constat 

est à mettre en relation avec l’évolution démographique plus positive. 
 

 

11.2 Marché immobilier 
 

En 2017, 19 maisons d’habitation ordinaires (prix moyen : 176.526 €), 6 villas, bungalows et maisons 

de campagne et 2 appartements, flats, studios ont été vendus sur la commune de Bièvre. 
 

11.2.1 Les transactions immobilières de maisons ordinaires 

 

Graphique 20 : Evolution des transactions immobilières et des prix moyens de vente de maisons 

ordinaires - 2010-2017 - STATBEL 

 
 

Depuis 2010, le nombre de ventes de maisons ordinaires évolue de manière irrégulière. Cette évolution 

en « dents de scie » montre une diminution en 2012 et 2014. L’année 2013 est marquée par une 

augmentation significative de transactions immobilières (+ 78,9 % par rapport à 2012). En 2017, la 

commune voit son nombre de ventes baisser. Le nombre moyen de ventes de maisons ordinaires 

s’élève à 23,5 sur la période 2010-2017.37 

Parallèlement, depuis 2010, le prix moyen des habitations oscille entre augmentation et diminution. 

L’année 2014 est marquée par une forte diminution du prix (- 30.631 € par rapport à 2013). Depuis 

2014, le prix est à la hausse (+ 86.451 €). 
 

                                                      
37 En 2020, le nombre de ventes de maisons ordinaires est de 52 pour un prix médian de 147.000 € par bâtiment. 

Sur la période 2013-2020, le nombre moyen de ventes est de 42.  
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Graphique 21 : Evolution des transactions immobilières au sein de la micro-région - 2010-2017 - 

STATBEL 

 
 

En 2017, au sein de la micro-région, Gedinne est la commune comptabilisant le plus de transactions 

immobilières. Aux côtés de Daverdisse, Bièvre se trouve au-dessous de la moyenne des ventes de 

maisons ordinaires. 
 

Graphique 22 : Evolution du prix moyen de maisons ordinaires au sein de la micro-région - 2010-

2017 - STATBEL 

 
 

En 2017, Bièvre fait partie des communes ayant le prix moyen de maisons ordinaires le plus élevé de 

la micro-région. La hausse du prix moyen communal peut expliquer la baisse du nombre de 

transactions immobilières. Vresse-sur-Semois et Bouillon possèdent les prix moyens les plus faibles 

de la micro-région. 
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11.2.2 Les transactions immobilières de terrains à bâtir 

 

Graphique 23 : Evolution des transactions immobilières et des prix moyens de vente de terrains à 

bâtir - 2004-2014 - STATBEL 

 
 

Le nombre moyen de ventes de terrains à bâtir (15) est inférieur à celui des transactions de maisons 

ordinaires (23,5). L’évolution du nombre de ventes de terrains à bâtir est assez irrégulière sur la 

période 2004-2014. Les années 2004, 2011 et 2012 marquent les ventes les plus importantes. Après 

une diminution des ventes de 38,1 % en 2013 (par rapport à 2012), les ventes repartent à la hausse en 

2014. 

Par rapport à 2004, le prix moyen par m² a fortement augmenté, passant de 7,72 € à 21,34 €. 2014 est 

l’année où le prix moyen est le plus élevé. 
 

Graphique 24 : Evolution du nombre de transactions immobilières de terrains à bâtir au sein de la 

micro-région - 2004-2014 - STATBEL 
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Entre 2004 et 2014, la commune de Bouillon détient le nombre de ventes de terrains à bâtir le plus 

élevé. Bièvre se situe dans la moyenne de la micro-région. 

Figure 36 : Évolution du prix moyen par m² au sein de la micro-région - 2004-2014 - STATBEL 

 
 

Avec un prix moyen de 21,34 € par m², Bièvre se trouve dans la moyenne de prix de vente de terrains 

à bâtir de la micro-région. En 2014, Paliseul détient le prix moyen le plus faible alors qu’entre 2011 et 

2013, elle possédait le prix moyen par m² le plus élevé de la micro-région. 
 

11.3 Permis d’urbanisme 
 

Tableau 17 : Evolution du nombre de permis délivrés pour la construction et la rénovation de 

bâtiments résidentiels et d'appartements - 2009-2019 - STATBEL 

 
Construction d’un 

appartement 

Construction d’un 

bâtiment résidentiel 

Rénovation d’un 

bâtiment résidentiel 

2009 0 13 10 

2010 0 21 2 

2011 7 15 6 

2012 0 16 4 

2013 8 18 8 

2014 0 12 9 

2015 10 10 7 

2016 6 11 9 

2017 0 15 3 

2018 8 11 10 

2019 5 16 4 
 

 

Depuis 2009, Bièvre voit son nombre de permis relatifs à la construction de bâtiments résidentiels 

augmenter légèrement (+ 3 unités) et celui concernant la rénovation de bâtiments résidentiels baisser (- 

6 unités) en dix ans38. L’année 2013 est marquée par l’octroi de 18 permis de construire. Les années 

                                                      
38 En 2021, 31 permis ont été délivrés pour de nouvelles constructions résidentielles. Ce nombre est en 

augmentation depuis 2018. Il y a également une augmentation du nombre de permis de rénovation, passant de 44 

en 2019 à 9 en 2021.  
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2009 et 2018 sont celles qui ont connu l’octroi de permis de rénovation le plus important (10 permis). 

En termes de nouvelles constructions d’appartements, la commune a vu son nombre de permis 

octroyés augmenter. 2015 est l’année où Bièvre a compté le plus de permis de construire, avec l’octroi 

de 10 permis. Il s’agit là d’un phénomène récent, plus particulièrement sur le village de Bièvre, où l’on 

voit la construction de petits immeubles à appartements (entre 6 et 8 appartements par immeuble). Ces 

appartements pallient à un manque et visent à répondre à un besoin avéré pour les jeunes, les familles 

monoparentales ou encore les aînés. 
 

Graphique 25 : Evolution de la part d'appartements parmi les nouvelles constructions de logements 

autorisés au sein de la micro-région - 2009-2019 - STATBEL 

 
 

Les données ne sont pas disponibles pour l’ensemble des communes de la micro-région. 

En 2019, la part d’appartements parmi les nouvelles constructions de logements autorisés à Bièvre 

s’élevait à 25 %. Depuis 2015, année pour laquelle cette proportion était la plus élevée de la commune, 

elle est cependant en baisse depuis lors. Jusqu’en 2014, Bouillon était la commune détenant la part 

d’appartements autorisés la plus importante de la micro-région. 
 

11.4 Secondes résidences 
 

En 2020, la commune de Bièvre comptait 354 résidences secondaires, soit une augmentation relative 

de 2,9 % par rapport à 2016 (+ 10 unités). 

 
 

0%

10%

20%

30%

40%

50%

60%

70%

80%

90%

2009 2010 2011 2012 2013 2014 2015 2016 2017 2018 2019

Bièvre Bouillon Paliseul Vresse-sur-Semois Gedinne



Programme Communal de Développement Rural 

Partie 1 : Analyse des caractéristiques socio-économiques 

155 

 

Graphique 26 : Répartition du nombre de résidences secondaires par localité - 2020 - 

Administration communale de Bièvre 

 

 

La localité d’Oizy détient la part de résidences secondaires la plus importante (24,9 %) de la commune 

de Bièvre. Elle est suivie de près par Monceau-en-Ardenne (24,3 %). A l’inverse, la localité de Six-

Planes détient le nombre de résidences secondaires le plus faible de la commune. 
 

Graphique 27 : Evolution du nombre de résidences secondaires - 2016-2020 - Administration 

communale de Bièvre 

 

 

D’un point de vue général, toutes les localités de la commune ont vu leur nombre de résidences 

secondaires augmenter entre 2016 et 2020, hormis Graide et Monceau-en-Ardenne. Six-Planes et 

Gros-Fays connaissent l’évolution la plus importante, avec l’augmentation de 3 résidences 

supplémentaires chacune. 
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11.5 Logements publics 
 

 

Le CPAS dispose de deux logements de transit : un à Bellefontaine (village 24) et un dans l’espace 

culturel et social (rue de Bouillon, 24), deux logements sociaux à Bièvre (Cité-du-Douaire) et à 

Naomé (rue de Graide, 2). Le CPAS loue également un bâtiment à un privé, destiné à une Initiative 

Locale d’Accueil (ILA) pour l’accueil de réfugiés. Il existe également des logements sociaux à 

Monceau-en-Ardenne dans l’ancien presbytère et à Petit-Fays, près de l’école. 

Bièvre dépend de la Société de Logement de Service Public (SLSP) « Ardenne et Lesse ». Elle gère 

les logements locatifs sur les communes de Wellin, Tellin, Sainte-Ode, Rochefort, Libin, Gedinne, 

Bièvre, Houyet, Beauraing et Saint-Hubert. En 2013, 295 logements sociaux étaient recensés sur ce 

territoire d’action dont 4 à Bièvre. 

Elle dépend également de l’Agence Immobilière Sociale (AIS) Lo.G.D.Phi, ayant pour mission de 

promouvoir l’accès au logement salubre. Elle couvre un vaste territoire composé des communes de 

Vresse, Bièvre, Gedinne, Beauraing, Houyet, Dinant, Yvoir, Anhée, Onhaye, Hastière, Florennes, 

Philippeville, Doische, Viroinval, Couvin, Cerfontaine et Walcourt. L’AIS gère 7 logements sur la 

commune de Bièvre : 2 appartements d’1 chambre, 2 appartements de 2 chambres, 1 appartement de 3 

chambres, 1 maison de 2 chambres et 1 maison de 4 chambres. 

Au total, la commune comptabilise 15 logements publics dont 2 logements de transit. 

Selon WALSTAT, en 2018, la part des ménages vivant dans un logement public SLSP s’élevait à 0,29 

%. Comparativement à la micro-région, Bièvre détient l’une des parts les plus faibles, aux côtés de 

Vresse-sur-Semois (0,16 %). Bouillon possède la part la plus importante de la micro-région (4,32 %). 
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11.7 Éléments de synthèse 
 

Parc immobilier ▪ 2.541 bâtiments (2.601 en 2022) (+ 16,4 % par rapport à 1995) ; 

▪ Majorité de maisons de type ouvert, fermes et châteaux (51,5 %) ; 

▪ Majorité de bâtiments érigés avant 1900 (24,5 %) ; 

Marché immobilier  ▪ Nombre moyen de transactions de maisons ordinaires entre 2010 

et 2017 : 23,5 (à la baisse : - 20,1 % depuis 2016) (52 ventes en 

2020) ; 

▪ Prix moyen d’une maison ordinaire : 176.526 € (en hausse : + 86 

451 € depuis 2014) (147.000 € en 2020) ; 

▪ Bièvre en dessous de la moyenne des ventes de maisons ordinaires et 

ayant l’un des prix moyens les plus élevés 

▪ Nombre moyen de transactions de terrains à bâtir : 15 (en hausse : 

+ 38,5 % par rapport à 2013) 

▪ Prix moyen par m² : 21,34 € (en hausse : + 176,4 % depuis 2004) ; 

▪ Situation foncière caractérisée par un accroissement des prix des 

terrains et maisons ordinaires ; 

Permis 

d’urbanisme 

▪ Tendance générale à la construction plutôt que la rénovation ; 

▪ 25 % d’appartements autorisés parmi les nouvelles constructions en 

2019 ; 

Résidences 

secondaires 

▪ 354 résidences secondaires (+ 2,9 % par rapport à 2016) ; 

▪ Oizy et Monceau-en-Ardenne, localités ayant la part de résidences 

secondaires les plus importantes ; 

Logements publics ▪ Centre Public d’Action Sociale (2 logements de transit, 2 logements 

sociaux) ; 

▪ SLSP Ardenne et Lesse (4 logements) ; 

▪ AIS Lo.G.D.Phi (7 logements) ; 

Enjeux, 

perspectives et 

besoins 

▪ Enjeux énergétiques et d’utilisation engendrés par la vétusté des 

bâtiments anciens ; 

▪ Renforcement et diversification des logements en vue de répondre 

aux besoins de la population actuelle et future. 
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12 L’économie et l’emploi 
 

12.1 Les entreprises 
 

 

12.1.1 Les entreprises assujetties à la TVA 
 

En 2018, Bièvre comptabilise 379 entreprises assujetties à la TVA39, soit une augmentation relative de 

7,7 % par rapport à 2008. 
 

Graphique 28 : Répartition des entreprises assujetties à la TVA - 2018 - STATBEL 

 
 

La commune se caractérise par deux grands secteurs d’activités : 

− L’agriculture, sylviculture et la pêche : 97 entreprises, soit 25,6 % des entreprises totales. Il 

est possible de citer les entreprises de matériels agricoles tels qu’Agrimat Élevage SPRL à 

Oizy, l’entreprise Jérémy Modave spécialisée dans la vente, la réparation de tracteurs et 

machines ou encore R&R Forêt à Baillamont. Citons également la pisciculture et pêcherie du 

Chabotais à Oizy. 

− La construction : 75 entreprises, soit 19,8 % des entreprises totales. Plusieurs entreprises 

existent sur le territoire communal, telles que Clarinval Constructions à Bièvre, Benoît 

Cavelier Construction à Baillamont et de nombreux entrepreneurs. 
 

                                                      
39 En 2022, le commune de Bièvre compte 471 entreprises assujetties à la TVA, soit une augmentation de 92 

unités par rapport à 2018. 
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12.1.2 Les entreprises en faillite 

 

Graphique 29 : Répartition des sociétés en faillite par secteur d'activité - 2008-2018 - INASTI 

 
 

Entre 2008 et 2018, 16 entreprises ont été reconnues en faillite.  

Les secteurs de la construction, de l’hébergement et la restauration et celui des activités immobilières, 

spécialisées et de services administratifs sont les plus touchés, avec la perte respective de 4 

entreprises. 

Il importe de noter qu’en 2018, aucune entreprise n’a été reconnue en faillite sur la commune de 

Bièvre. 
 

12.2 Les emplois salariés 
 

 

 

En 2018, la commune de Bièvre possède 611 postes salariés40, soit 41,6 % de la population active41. 

En effet, cette même année, la population active communale s’élève 1.467 habitants. 

Comparativement à l’arrondissement de Dinant (54,0 %) et la Région wallonne (66,7 %) par rapport à 

leur population active, Bièvre détient une part salariale inférieure. 

 
 

  

                                                      
40 Nombre de postes salariés assujetties à la sécurité sociale selon le lieu de travail. En 2020, la commune de 

Bièvre compte 631 emplois salariés, soit une augmentation de 20 unités par rapport à 2018.  
41 « La population des 15 à 64 ans peut être définie comme la population en âge de travailler et donc 

potentiellement active. Il s’agit avant tout d’un cadre de référence, en principe d’un maximum, qui représente la 

composante démographique de la population active. La population active wallonne est composée des personnes 

résidant en Wallonie, qui travaillent en Wallonie ou ailleurs (population active occupée) ou qui sont sans emploi 

et à la recherche d’un emploi (population active au chômage). » (Source : Iweps, données 2018) 
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Tableau 18 : Répartition des emplois salariés selon le secteur d'activité - 2008-2018 - WALSTAT 

 Bièvre 2008 Bièvre 2018 
Arrondissement 

2018 
Région 2018 

Agriculture, 

sylviculture et pêche 
3,6 % 3,1 % 1,4 % 0,4 % 

Construction 5,8 % 13,2 % 6,9 % 5,6 % 

Industrie 32,3 % 15,7 % 7,1 % 13,2 % 

Commerce, 

transports, horeca 
23,7 % 22,4 % 20,1 % 20,3 % 

Information et 

communication 
0,0 % 0,0 % 0,2 % 1,5 % 

Finances et 

assurances 
4,6 % 2,6 % 1,1 % 1,9 % 

Immobilier 0,0 % 0,0 % 0,5 % 0,6 % 

Services spécialisés 

et administratifs 
3,1 % 10,9 % 8,2 %  11,9 % 

Administration, 

défense, 

enseignement, santé 

et social 

21,7 % 25,9 % 49,3 % 41,2 % 

Autres services 5,1 % 6,1 % 5,1 % 3,4 % 
 

 

Les deux secteurs comprenant le plus de salariés sont : 

− L’administration, la défense, l’enseignement, la santé et le social, représentant 25,9 % de 

l’emploi salarial total – part bien inférieure à celles de l’arrondissement de Dinant (49,3 %) et 

de la Région wallonne (41,2 %). Ce secteur a connu une augmentation de 4,2 points par 

rapport à 2008. 

− Le commerce, les transports et l’horeca (hôtellerie, restaurants, cafés), représentant 22,4 % 

de l’emploi salarial total – part légèrement supérieure à celles des échelles de référence. Ce 

secteur a perdu 1,3 point de ses emplois salariés. 

Globalement, une majeure partie des secteurs d’activités ont vu leur nombre d’emplois salariés 

augmenter. Les secteurs de la construction et des services spécialisés et administratifs connaissent les 

évolutions les plus significatives et importantes (respectivement, une augmentation de 7,4 et 7,8 

points). A l’inverse, les secteurs de l’agriculture, la sylviculture et la pêche, de l’industrie et des 

finances et assurances ont connu une baisse de leur part salariale – le secteur industriel rencontrant la 

diminution la plus importante (- 16,6 points) entre 2008 et 2018. 

La commune de Bièvre se caractérise pourtant par son tissu économique composé d’entreprises du 

secteur industriel avec plusieurs entreprises présentes sur le zoning de Baillamont (construction de 

charpentes métalliques, construction de matériels agricoles, etc.) Toutefois, certaines entreprises de ce 

secteur ont connu des difficultés. Il semblerait que l’on assiste à une évolution du tissu économique et 

une réorientation des emplois vers d’autres secteurs. 
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12.3 L’emploi indépendant 
 

 

 

En 2018, la commune de Bièvre compte 446 indépendants42, représentant 30,4 % de la population 

active communale. Cette part est supérieure à celle de l’arrondissement de Dinant (23,3 %) et la 

Région wallonne (19,7 %).  
 

Tableau 19 : Répartition de l'emploi indépendant par branche d'activité - 2008-2018 - INASTI 

 Bièvre 2008 Bièvre 2018 % Arrondissement 

Agriculture 128 125 28,0 % 17,4 % 

Pêche 1 1 0,2 % 0,1 % 

Industrie 114 117 26,2 % 23,1 % 

Commerce 103 98 22,0 % 26,9 % 

Professions 

libérales 
51 75 16,8 % 24,9 % 

Services 36 29 6,5 % 7,3 % 

Divers 2 1 0,2 % 0,4 % 
 

L’emploi indépendant de Bièvre se caractérise par deux grands secteurs : l’agriculture (28,0 %) et 

l’industrie (26,2 %). Suit d’assez près le commerce (22,0 %). 

Parmi les 446 indépendants recensés en 2018, 272 d’entre eux sont indépendants dans le cadre d’une 

activité principale, 114 dans le cadre d’une activité secondaire et 60 sont actifs après la pension. 
 

Graphique 30 : Evolution de la nature de l'activité indépendante - 2008-2018 - INASTI 

 
 

Depuis 2008, le nombre d’indépendants a légèrement augmenté (+ 2,0 %). Cette augmentation peut 

s’expliquer par le nombre d’actifs après la pension. Au sein du territoire de Bièvre, de plus en plus 

d’indépendants restent en effet actifs après leur pension (+ 20 unités). Les activités réalisées à titre 

principal et à titre secondaire ont vu leur nombre d’indépendants légèrement diminué.  
 

12.4 Parcs d’activités économiques 
 

                                                      
42 En 2022, la commune de Bièvre compte 477 indépendants, soit une augmentation de 21 unités par rapport à 

2018.  
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Bièvre dispose d’un zoning communal, situé le long de la N95 « Dinant – Menuchenet » à hauteur du 

village de Baillamont. 

Figure 37 : Plan d'affectation du zoning de Baillamont - Août 2019 

 
 

Figure 38 : Plan masse du zoning de Baillamont - Août 2019 

 

La commune a pour projet d’agrandir le zoning43. En effet, la saturation de la zone actuelle (16,5 Ha) 

et les nombreuses demandes d’implantations économiques ont poussé l’autorité politique à anticiper le 

besoin en terrains à vocation économique.  

                                                      
43 Source : Vivreici.be, Zoning de Baillamont : l’extension validée par le ministère de tutelle, 27 décembre 2019 
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Validé par le ministre wallon de l’aménagement du territoire, l’extension s’étendra sur 17 hectares et 

pourra accueillir une vingtaine d’entreprises supplémentaires. Une voirie sera construite pour 

permettre l’installation de nouvelles entreprises. Les travaux de construction débuteront en 2020. 

Le parc d’activités économiques compte actuellement 18 entreprises, à savoir : 

o Agrimat ; 

o Ferronnerie Istace ; 

o Contrôle Technique Automobile ; 

o José Degrez ; 

o Toiture Louis ; 

o Friterie Bodet ; 

o Garage Chartier ; 

o Cafermi ; 

o Clarinval Constructions, 

o Menuiserie Degeye ; 

o Patrick Masset ; 

o Recovin ; 

o Zorrilla ; 

o Maxime Dumonceaux ; 

o R & R La Forest ; 

o Johan Daniels ; 

o Entreprise Devresse ; 

o Christian André. 

 

Notons que 9 autres entreprises ont acheté une parcelle sur l’extension du zoning à aménager en 2021 : 

o Sébastien Willaime ; 

o Sprl Houthoofdt ; 

o Decodi ; 

o Jean-Yves Martin ; 

o Guillaume Dion ; 

o Atoutefuite Ménagé ; 

o José Castillo ; 

o SA Depierreux ; 

o Renauld-Collard. 

 

12.5 Agence Titres-Services 
 

Bièvre dispose d’une Agence Titres-Services, ouverte les matinées du lundi au vendredi et sur rendez-

vous les lundis et jeudis après-midis. Le Titre-Service est un système subventionné par l’Etat Fédéral 

permettant aux particuliers de disposer d’un travailleur d’une entreprise agréée pour l’exécution de 

tâches ménagères au domicile ou en dehors de celui-ci. D’une valeur de 21,41 € par heure de 

prestation, grâce aux subventions du gouvernement, le Titre-Service a une valeur d’achat de 9 € pour 

le particulier qui profite alors d’une déduction fiscale. 

En 2019, 25 travailleuses ont presté 19.526 heures. 170 personnes ont eu recours aux services de 

l’entreprise Bièvre-Services. 33 nouvelles inscriptions ont été enregistrées au cours de l’année 2019. 

Des activités telles que du nettoyage, du lavage de vitres, de la lessive et du repassage, de la 

préparation des repas et des petits travaux de couture ont été réalisées au domicile des utilisateurs. 
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12.6 Éléments de synthèse 
 

Entreprises ▪ 379 entreprises assujetties à la TVA (+ 7,7 % depuis 2008) (En 2022 : 

471) ; 

▪ Deux grands secteurs d’activités : L’agriculture, sylviculture et la pêche 

(25,6 %) et la construction (19,8 %) ; 

▪ 16 entreprises en faillite entre 2008 et 2018 ; 

▪ Secteurs les plus touchés par la faillite : Construction, hébergement et 

restauration, activités immobilières, spécialisées et services administratifs ; 

Emplois salariés ▪ 611 travailleurs salariés (41,6 % de la population active) (En 2020 : 631) ; 

▪ Secteurs ayant le poids salarial le plus important : L’administration, la 

défense, l’enseignement, la santé et le social (25,9 %) et le commerce, les 

transports et l’horeca (22,4 %) ; 

Emplois 

indépendants 

▪ 457 indépendants (30,7 % de la population active) (En 2023 : 477) ; 

▪ Deux grands secteurs : L’agriculture (28 %) et l’industrie (22 %) ; 

▪ Augmentation du nombre d’actifs après la pension (+ 50% depuis 2008) ; 

Parcs d’activités 

économiques 

▪ Zoning de Baillamont : 18 entreprises ; 

▪ Projet d’extension du zoning en cours : 9 entreprises ont acheté une 

parcelle ; 

Enjeux, 

perspectives et 

besoins 

▪ Ancrage de l’emploi local ; 

▪ Installation future de nouvelles entreprises dans le zoning de 

Baillamont ; 

▪ L’appui de l’Agence de Développement Local afin de soutenir 

l’activité entrepreneuriale ; 

▪ La présence d’une Agence Titres-services, d’une Agence Locale pour 

l’Emploi et d’une Maison de l’emploi. 
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13 Le tourisme 
 

 

13.1 Structures d’hébergement 
 

Les différents établissements d’hébergement touristique sont répartis de la manière suivante : 

− Oizy : 1 gîte rural 2 épis, 1 meublé de vacances 1 clé, 1 meublé de vacances 3 clés, 1 meublé 

de vacances 1 clé 

− Petit-Fays : 1 hôtel 2 étoiles, 1 chambre d’hôtes 2 épis ; 

− Gros-Fays : 1 gîte à la ferme 2 épis ; 

− Bièvre : 1 camping 3 étoiles, 1 gîte rural 3 épis, 1 meublé de vacances 1 clé, 1 meublé de 

vacances 1 clé 

− Baillamont : 1 gîte rural 3 épis, 1 gîte rural 3 épis, 1 meublé de vacances 2 clés 

− Graide : 1 meublé de vacances 3 clés, 1 meublé de vacances 1 clé 

− Bellefontaine : 1 gîte à la ferme 2 épis, 1 gîte à la ferme 2 épis, 1 meublé de vacances 3 clés 

− Monceau-en-Ardenne : 1 chambre d’hôtes 1 épi 
 

Tableau 20 : Offre en hébergements touristiques – Office de tourisme de Bièvre 

 Villages 

Caractéristiques 

Etablissements Chambres 
Capacité 

maximale 

Hôtel Petit-Fays 1 8 23 

Camping Bièvre 

Emplacements 

105 tentes/caravanes ; 5 motor-homes ; 25 caravanes à 

l’année 

Gîtes ruraux 

Oizy 1 4 14 

Bièvre 1 3 15 

Baillamont 2 5 15 

Gîtes à la ferme 
Bellefontaine 2 6 13 

Gros-Fays 1 3 8 

Chambres 

d’hôte 

Petit-Fays 1 4 9 

Monceau-en-

Ardenne 
1 2 5 

Meublé de 

vacances 

Graide 2 4 10 

Bièvre 2 10 24 

Oizy 3 9 18 

Baillamont 1 3 8 

Bellefontaine 1 6 12 

Total 20 6744 174 
12 

Les éléments précédents concernent des hébergements reconnus par le Commissariat général au 

Tourisme. Les hébergements touristiques sont composés d’une majorité de gîtes (ruraux et à la ferme) 

et de meublés de vacances. L’offre touristique de Bièvre apparaît être assez diversifiée, avec 

notamment la présence d’un hôtel, un camping et plusieurs chambres d’hôtes. Il importe de noter que 

la majorité des établissements touristiques ont des « épis », « étoiles » et « clés », traduisant une 

certaine qualité de l’accueil. 

7 autres gîtes ruraux et 1 chambre d’hôtes à Bièvre sont en voie d’instruction (nouvelle demande ou 

renouvellement). 

                                                      
44 Chiffre ne prenant en compte les 105 tentes/caravanes, 5 motor-homes et 25 caravanes à l’année du camping. 
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13.2 Restauration et cafés 
 

L’offre en restauration et de cafés est répartie comme suit :  

2 restaurants : 

− Le Matefaim (Graide-Station) 

− Aux Bonheurs de Sophie « Chez Vincent » (Bièvre) 

1 traiteur : 

− Joël Jourdan (Bièvre) 

4 établissements de petite restauration : 

− La Salière (Bièvre) ; 

− Le Petit Saint-Hubert (Bièvre) 

− Route 95 (Bièvre) 

− Snack « Le Jardin des Hiboux » (Graide) ; 

1 café : 

− Café Lallemand (Gros-Fays). 
 

13.3 Activités et points d’intérêt 
 

Promenades : 

La commune dispose de plusieurs chemins de promenades, notamment 19 promenades pédestres de 2 

à 15 kilomètres, sur 156 kilomètres au total, 4 circuits VTT de 14 à 17 kilomètres et 5 circuits mixtes 

VTT et pédestres variant de 8 à 15 kilomètres. Plusieurs sites sont à visiter, notamment la chapelle de 

Oizy, les paysages, les anciens moulins ou encore la fontaine Saint-Furcy. 

 

Gros-Fays, un des plus beaux villages de Wallonie : 

Labellisé comme l’un des beaux villages de Wallonie, Gros-Fays se distingue par ses maisons 

traditionnelles en schiste. Il est possible d’y admirer son château-ferme, son église, son ancienne 

brasserie, son moulin et la richesse de son patrimoine. Situé à quelques kilomètres d’Alle-sur-Semois, 

le village de Gros-Fays est directement relié à la vallée par les réseaux de promenades balisées et 

circuits thématiques. 
 

Jardin des Hiboux : 

A Graide, le Jardin des Hiboux propose une multitude d’activités durant toute l’année : visite des 

volières, spectacles, initiation à la fauconnerie ou encore des promenades avec les rapaces au poing. 

Fauconnerie de plus de 75 rapaces, le Jardin des Hiboux propose un cadre exceptionnel à ses visiteurs 

où les oiseaux volent en liberté dans la nature environnante. Un apiculteur initie les plus curieux aux 

secrets de la fabrication du miel et à la vie des abeilles. 

Il importe également de préciser que la commune est située au cœur de plusieurs autres sites 

touristiques à savoir la vallée de la Semois (communes de Vresse-sur-Semois et Bouillon), de Bouillon 

et son château-fort, du massif de la Croix-Scaille et la tour du millénaire (commune de Gedinne), du 

village de Redu à Libin ou encore de Han-sur-Lesse avec ses grottes et son parc animalier. 
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Projets en cours : 

La commune de Bièvre a lancé un marché public45 pour la réalisation et la conception d’un parcours 

d’aventure dans le Bois de Graide. Le coût de la réalisation des travaux s’élève à 1 079 265 € 

Dans le cadre de la précédente opération de développement rural, les communes de Bièvre et 

Daverdisse travaillent à la création d’une voie lente entre la gare de Graide-Station et le village de 

Gembes. Le tracé empruntera notamment l’ancien vicinal de la commune de Bièvre, des chemins 

forestiers et un tronçon de pré-Ravel entre Porcheresse et Gembes. Cette nouvelle portion complète la 

ligne 518 du RAVeL, offrant des perspectives en matière de bi-modalité – les promeneurs et cyclistes 

pouvant descendre du train à Graide et rejoindre directement le RAVeL. Les travaux sont actuellement 

en cours de réalisation.46 

La commune de Bièvre est également partenaire du projet Ardenne Cyclo dans le cadre du programme 

européen INTERREG France – Wallonie – Vlaanderen. Ce projet de coopération européenne, 

associant 28 partenaires, prévoit la création de deux véloroutes de longue distance à travers l’Ardenne 

transfrontalière sur 280 kilomètres d’itinéraires balisés. Ce projet permettra à la commune de 

compléter son projet reliant la gare de Graide à la commune de Daverdisse en reliant cette fois la gare 

à la commune de Gedinne. 5 kilomètres d’itinéraires seront aménagés et balisés sur le territoire 

communal. 
 

13.4 Arrivées et nuitées 

 

Tableau 21 : Évolution du nombre d'arrivées et de nuitées - CGT - 2015-2019 

 Arrivées Nuitées 

Années Total Belges Etrangers Total Belges Etrangers 

2015 7.650 6.402 1.248 24.962 21.090 3.872 

2016 8.399 7.026 1.373 25.718 21.186 4.532 

2017 6.940 5.894 1.046 22.458 19.034 3.424 

2018 7.198 6.089 1.109 23.537 20.318 3.219 

2019 7.851 6.186 1.665 27.712 21.659 6.053 
 

 

En 2019, la commune de Bièvre comptabilise 7 851 arrivées et 27 712 nuitées sur son territoire47. Par 

rapport à 2015, elle voit ses indicateurs augmenter avec une hausse de 2,6 % pour les arrivées et une 

hausse de 11,0 % pour les nuitées. La commune connaît une majorité de touristes belges. 
  

                                                      
45 Source : LaMeuse Namur, Bièvre va investir un million d’euros dans un parcours d’aventure, 9 janvier 2020 
46 Source : Vivreici.be, Le RAVeL entre Graide-Station et Gembes est sur les rails, 22 novembre 2018 
47 Selon WALSTAT, en 2022, le secteur touristique de la commune de Bièvre comptabilisait 28.876 nuitées, soit 

une augmentation de 1.164 nuitées par rapport à 2019.  
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Tableau 22 : Évolution moyenne de la durée des séjours - CGT - 2015-2019 

Durée moyenne Bièvre 2015 2016 2017 2018 2019 

Belges 3,3 3,0 3,2 3,3 3,5 

Non-résidents 3,1 3,3 3,3 2,9 3,6 

Total 3,3 3,1 3,2 3,3 3,5 

Durée moyenne Maison du Tourisme 2017 2018 2019 

Belges 2,5 2,4 2,4 

Non-résidents 3,2 3,0 3,3 

Total 2,7 2,6 2,6 
 

En moyenne, en 2019, la durée moyenne des séjours à Bièvre s’élève à 3,5. Elle était de 3,3 jours en 

2015. A l’échelle des communes de la Maison du Tourisme du Pays de Bouillon, en 2019, la durée 

moyenne des séjours est de 2,6 jours. Elle est légèrement inférieure à la durée moyenne de 2017 (mais 

équivalente). Les chiffres ci-dessus indiquent une durée moyenne de séjours touristiques plus longue à 

Bièvre qu’au sein des autres communes de la Maison du Tourisme. 
 

13.5 Éléments de synthèse 

 

Structures 

d’encadrement 
▪ Maison du Tourisme du Pays de Bouillon ; 

▪ Parc naturel de l’Ardenne Méridionale ; 

▪ Office de tourisme ; 

Structures 

d’hébergement  
▪ 20 établissements touristiques (hôtel, camping, gîtes ruraux, chambres 

d’hôtes, meublés de vacances) ; 

▪ Majorité de gîtes ruraux ; 

▪ Offre touristique de qualité : majorité des établissements à détenir 

des « étoiles » et « épis » ; 

Restauration et 

cafés 
▪ 2 restaurants ; 

▪ 1 traiteur ; 

▪ 4 établissements de petite restauration ; 

▪ 1 café ; 

Activités et points 

d’intérêt 
▪ Nombreux chemins de randonnées (à pied, VTT) ; 

▪ Gros-Fays, l’un des plus beaux villages de Wallonie ; 

▪ Activités propres au territoire (Jardin des Hiboux, Fontaine Saint-

Furcy…) ; 

▪ Divers projets en cours (parcours d’aventure, voie lente, Ardenne 

cyclo) 

Arrivées et nuitées ▪ Augmentation des arrivées (+ 2,6 % depuis 2015) ; 

▪ Augmentation des nuitées (+ 11 % depuis 2015) ; 

▪ Majorité de touristes belges ; 

▪ Durée moyenne des séjours (2019) : 3,5 jours ; 

▪ Séjours plus longs à Bièvre que les autres communes de la Maison du 

tourisme ; 

Enjeux, 

perspectives et 

besoins 

▪ Développement du tourisme vert ; 

▪ Appui de plusieurs structures d’encadrement touristiques. 
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14 L’agriculture 
 

L’analyse portant sur la situation agricole de la commune de Bièvre repose essentiellement sur des 

données de la Cellule d’Analyse et de Prospective en matière de Ruralité (CAP Ruralité). Certains 

indicateurs ont été mis à jour, nous permettant d’avoir des données récentes (2018). Pour d’autres, les 

seules statistiques sont disponibles jusqu’en 2009. Bien que celles-ci ne soient pas les plus récentes, il 

nous est apparu important de les traiter afin d’avoir une vue d’ensemble et de comprendre la 

dynamique étudiée. 
 

14.1 Surface agricole utilisée 
 

En 2018, la surface agricole utilisée (SAU) de la commune de Bièvre s’élevait à 2.466 hectares48, soit 

22,5 % du territoire communal49.   
 

Graphique 31 : Evolution de la surface agricole utilisée - 2008-2018 - CAPRU 

 
 

Depuis 2008, la SAU communale a augmenté de 172 hectares, soit une augmentation relative de 7,6 

%. Evoluant de manière irrégulière, les années 2012 et 2016 sont marquées par des hausses de la SAU 

communale. Depuis 2016, Bièvre voit cette dernière en baisse (- 123 hectares). 

Notons que 272 hectares sont destinés à la culture de sapins de Noël (plantations et pépinières).50 La 

part des sapins de Noël s’élève ici à 7,3 % des zones agricoles inscrites au plan de secteur. 

  

                                                      
48 En 2021, le SAU s’élevait à 2.477 hectares, soit une légère augmentation de 11 hectares par rapport à 2018.  
49 Total inscrit au plan de secteur : 10 965 hectares 
50 Source : Production d’une cartographie des surfaces consacrées à la culture de sapins de Noël en Wallonie 

(P.Lejeune – Unité de Recherche BIOSE – Axe Gestion des Ressources Forestières, Gembloux Agro-Bio Tech 

2018) 
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14.2 Situation des exploitations agricoles 
 
 

14.2.1 Les exploitations agricoles 

 

Graphique 32 : Évolution du nombre d'exploitations agricoles - 2000-2018 - CAPRU 

 
 

En 2018, Bièvre compte 55 exploitations agricoles51. Depuis 2000, l’évolution du nombre 

d’exploitations est en baisse (- 42,7 % par rapport à 2000). Depuis 2014, la commune voit une 

stabilisation de celles-ci. 
 

Figure 39 : Répartition des exploitations agricoles par localité - 2017 - ADL de Bièvre et Vresse-

sur-Semois 

 
 

                                                      
51 En 2021, la commune de Bièvre compte 53 exploitations agricoles, soit une perte de 2 exploitation par rapport 

à 2018.  
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Au sein du territoire communal, les entités de Bièvre (26 %) et Monceau-en-Ardenne (21 %) comptent 

le plus d’exploitations agricoles. Suivent ensuite les localités de Naomé (15 %) et Oizy (10 %). 

En 2007, 275 hectares étaient couverts par l’agriculture biologique. En 2009, 5 producteurs étaient 

reconnus officiellement et certifiés « agriculture biologique » sur le territoire communal. 
 

Graphique 33 : Structure de la SAU - 2018 - CAPRU 

 

 

La SAU de Bièvre est composée majoritairement de superficies toujours couvertes d’herbes (72,8 %), 

soit des pâtures et prairies permanentes. 671 hectares sont à des terres arables, notamment pour des 

fourrages (70,9 %) et céréales pour le grain (23,2 %). 
 

14.2.2 Profil des exploitants agricoles 
 

En 2012, une grande majorité des exploitants agricoles étaient des personnes physiques (95 %). 5 % 

d’entre eux étaient des personnes morales. Ne disposant pas de données plus récentes, il peut être 

envisagé que la commune poursuit cette même dynamique. 
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Graphique 34 : Répartition des exploitations agricoles selon l'âge des exploitants - 2009 - CAPRU 

 
 

En 2009, 75 % des exploitants agricoles sont âgés entre 35 et 64 ans. Les chefs d’exploitations de 

moins de 35 ans sont peu nombreux (9,0 %). La question du renouvellement des générations se pose 

alors.  
 

14.3 Main d’œuvre agricole 
 

Selon CAPRU, la main d’œuvre agricole52 communale était de 95 personnes en 2012. Cette dernière a 

diminué de 15 unités depuis 2008. En 2012, la main d’œuvre en unités de travail annuel (UTA) 

s’élevait à 64. 
 

14.4 Productions agricoles 
 

Les exploitations agricoles de Bièvre se tournent essentiellement vers l’élevage bovin (5.052 bovins 

recensés en 2018). La commune compte également des exploitations porcines (3.226 porcins recensés 

cette même année). 

En 2007, 275 hectares étaient couverts par l’agriculture biologique. En 2009, 5 producteurs étaient 

reconnus officiellement et certifiés « agriculture biologique » sur le territoire communal.  
 

14.5 Diversification agricole 
 

Boucherie de la ferme Martin 

Située à Naomé, la ferme Martin propose de la vente directe, avec une boucherie à la ferme. Les bœufs 

et veaux sont élevés à la ferme. Tous les produits sont transformés sur place : boudin blanc ou noir, 

pâté de campagne ou crème, tête pressée, saucisson et autres salaisons telles que le jambon d’Ardenne, 

Cobourg ou noix de jambon. La boucherie est ouverte du lundi au samedi de 8h à 19h et le dimanche 

de 8h à 12h. 
 

                                                      
52 La main d’œuvre agricole totale est la main d’œuvre familiale (exploitant, conjoint, membres de la famille) et 

la main d’œuvre non-familiale occupée régulièrement (temps plein et partiel) et irrégulièrement (saisonnier, 

occasionnel, travailleurs des entreprises de travaux agricoles). 
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Saveurs de fruits 

Installée à Bièvre, Saveurs de Fruits est une entreprise familiale qui produit des vins de fruits et de 

fleurs, des confitures et des gelées. Elle propose également des produits du terroir tels que du miel 

(récolté à Graide), des jus de fruits ou encore des bières artisanales produites par exemple par La 

Caracole à Falmignoul. Il est possible de visiter l’atelier de production. 

Ferme Bamb’Oizy 

La ferme Bamb’Oizy, située – comme son nom l’indique – à Oizy, a développé une safranière. Le 

safran bièvrois est utilisé dans les restaurants locaux tels que l’Auberge de Rochehaut à Bouillon.  
 

Les chambres d’hôtes La Haute Voie 

Situées à Oizy, les chambres d’hôtes La Haute Voie se sont lancées dans la fabrication d’une bière 

artisanale, la Cuvée d’Oizy, disponible en blonde et en brune. Elle est en vente dans plusieurs 

commerces de la commune, notamment dans le magasin Saveurs de fruits, présenté précédemment.  

 

 

Cafermi 

Situé à Bièvre, Cafermi propose des cafés torréfiés artisanalement dans leur atelier, une sélection de 

vins ainsi que des produits du terroir. Il est notamment possible de trouver la Cuvée d’Oizy. Leur 

atelier de torréfaction est situé dans le zoning de Baillamont. 

Apiculteurs  

La commune compte également des apiculteurs sur son territoire. A Monceau-en-Ardenne, Katia 

Stilmant propose de la vente directe tous les jours de la semaine, de 8h à 20h. A Graide, Peter Otte 

propose des visites guidées, suivies d’une dégustation de miel, de ses produits dérivés et boissons 

alcoolisées faites maison. Hors vacances, la ferme apicole est ouverte le lundi, mercredi, vendredi et le 

week-end. Durant les vacances et jours fériés, elle est ouverte tous les jours de la semaine sauf le 

mardi. 

Bière associée à la commune : la Bièvroise 

La commune compte également sa bière, La Bièvroise, brassée par la brasserie artisanale Millevertus à 

Breuvanne (Tintigny). Elle se caractérise par son étiquette représentant un castor, l’emblème de la 

commune.  

Groupement d’Achats Communs Bièvre/Petit-Fays 

L’idée initiale était d’ouvrir une épicerie dans le village. Le projet engendrant trop de frais et posant 

des questions en termes de fraîcheur et de suffisance des produits, une enquête a été réalisée auprès de 

la population. La livraison de colis sur commande semblait être la solution la plus appropriée. Les 

achats sont réalisés directement du producteur au consommateur. Ainsi né d’une initiative citoyenne, 

le GAC a vu le jour par un groupe de bénévoles, qui s’organise pour réaliser des commandes groupées 

de produits locaux livrées 2 fois par mois à la salle Sainte-Barbe à Petit-Fays. Actuellement, 65 

familles du grand Bièvre sont inscrites et bénéficient du GAC.53 

Coopérative fermière d’Ardenne Méridionale (CoFArMe)  

                                                      
53 Source : Bulletin communal de décembre 2019 
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Le Parc naturel de l’Ardenne Méridionale a mis en place une coopérative fermière, mettant à 

disposition différents outils pour valoriser les matières premières agricoles sur le territoire et favoriser 

leur commercialisation. A côté de l’abattoir de Gedinne, un atelier de découpe est mis à destination 

des acteurs de la filière viande (bio ou non) où différentes prestations sont possibles : maturation, 

découpe, prêt à trancher, colis de viande, emballage sous-viande. Une fromagerie est également mise à 

disposition des éleveurs laitiers souhaitant valoriser leur lait. Puis, un entrepôt, équipé de chambres 

froides, est disponible pour les producteurs de l’Ardenne Méridionale pour faciliter la logistique de 

redistribution des produits locaux. Cette plateforme permet de desservir plus facilement les 

collectivités, l’Horeca et autres points de vente. 

Il est par ailleurs possible de retrouver la viande de bœuf CoFArMe au détail, emballée sous vide, au 

sein du Proxy Delhaize à Bohan, au Spar à Alle-sur-Semois, au Carrefour Market à Bièvre et à la 

ferme de la Yauge à Nafraiture. 
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14.6 Éléments de synthèse 
 

Surface agricole utilisée ▪ SAU 2019 : 2.466 hectares (+ 7,6 % depuis 2008) (En 2021 : 

2.477 hectares) ; 

▪ SAU communale composée de superficies toujours couvertes 

d’herbes (72,8 %) et de terres arables (27,2 %) 

Situation des 

exploitations agricoles 

▪ 55 exploitations agricoles en 2018 (- 42,7 % par rapport à 2000) 

(En 2021 : 53) ; 

▪ Stabilisation du nombre d’exploitations agricoles depuis 2014 ; 

▪ Bièvre et Monceau-en-Ardenne comptent le plus d’exploitations 

agricoles ; 

Main d’œuvre et 

productions agricoles 

▪ Exploitants agricoles vieillissants ; 

▪ Faible part des chefs d’exploitation de moins de 35 ans (9 %) ; 

▪ Main d’œuvre agricole : 95 personnes (2012) ; 

▪ Agriculture communale tournée vers l’élevage bovin (5.052 

bovins) et l’élevage porcin (3.226 porcins) ; 

Diversification agricole ▪ Quelques activités de diversification (vente directe, bières 

artisanales) ; 

▪ Groupe d’Achats Communs (Bièvre et Petit-Fays) ; 

▪ Coopérative fermière de l’Ardenne Méridionale ; 

Enjeux, perspectives et 

besoins 

▪ Renouvellement des générations des agriculteurs ; 

▪ Pérennisation des exploitations agricoles sur le territoire. 
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15 La forêt 
 

15.1 Caractéristiques générales 
 

Selon le Département de la Nature et des Forêts (DNF), la superficie boisée totale du territoire de 

Bièvre s’élève à 7.169 hectares, se répartissant en 3.930 hectares de forêts publiques (54,8 %)  et 3.239 

hectares de forêts privées (45,2 %).   

Les forêts publiques sont occupées par 2.248 hectares de feuillus (57,2 %) et 1.682 hectares de 

résineux (42,8 %). Parmi les essences feuillues, les hêtres (42,0 %) et les chênes (39,3 %) dominent. 

Les épicéas (43,9 %) et les douglas (36,5 %) représentent une majorité des essences résineuses. 

La superficie forestière, pour l’exploitation du bois, s’étend sur 3.725 hectares. La sylviculture est 

basée sur les aménagements forestiers, dans le respect de la législation et des directives du DNF (code 

forestier, circulaire biodiversité…). Tronçonneuses, abatteuses-ébrancheuses, débardeuses et chevaux 

de trait sont utilisés pour la récolte du bois. Des activités sont sous-traitées à d’autres entreprises telles 

que la fourniture de plants, les plantations ou les voiries. Les adjudicataires sont divers et désignés en 

fonction de l’offre qu’ils déposent dans le cadre des appels d’offre pour les marchés de travaux. 

Le plan d’aménagement forestier de 2001 est valable pendant 20 ans. Il forme la base de la gestion 

forestière. Il sera bientôt renouvelé.  

Plusieurs exploitants forestiers (Balbois SPRL, Copibois SPRL, R&R Laforêt, etc.) sont recensés sur 

le territoire communal, contribuant au développement de la sylviculture et de l’économie de la 

commune. 

Le SDT approuvé en 2019 mais non encore entré en vigueur indique que la scierie de Bièvre apparaît 

comme un site de première transformation du bois retenu au niveau régional. 

 Revenus liés à la forêt : 

Graphique 35 : Évolution du nombre de recettes et de dépenses liées à la forêt - 2015-2019 - 

Administration communale 

 

En 2019, les recettes liées à la forêt s’élevaient à 907.906,81 € et les dépenses à 149.084,41 €. Depuis 

2015, les revenus ont diminué de 2.162.335,42 € pour les recettes et de 117.978,87 € pour les 

dépenses. Notons que l’année 2018 est marquée par une hausse générale des revenus (+ 115.548,83 € 

pour les recettes et + 143.785,53 € pour les dépenses depuis 2017). 
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15.2 Éléments de synthèse 
 

Caractéristiques 

générales 
▪ Superficie boisée totale : 7.169 hectares, se répartissant en 3.930 

hectares de forêts publiques (54,8 %)  et 3.239 hectares de forêts 

privées (45,2 %) ; 

▪ Les forêts publiques sont occupées par 57,2 % de feuillus (hêtres 

et chênes) et 42,8 % de résineux (épicéas et douglas) ; 

Revenus liés à la forêt 
▪ Recettes 2019 : 907.906, 81 € (- 70,4 % depuis 2015) ; 

▪ Dépenses 2019 : 149.084, 41 € (- 44,2 % depuis 2015) ; 

Enjeux, perspectives et 

besoins 
▪ Valorisation économique et touristique de la forêt. 
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16 La mobilité 
 

16.1 Déplacements automobiles 
 

16.1.1 Réseau routier 
 

La commune de Bièvre est traversée par la route régionale N95, reliant Dinant et Bouillon. D’autres 

axes routiers desservent la commune : 

− N835 « Gedinne – Wellin » ; 

− N914 « Bièvre – Vresse-sur-Semois » ; 

− N945 « Baillamont – Vresse-sur-Semois » ; 

− N819 « Alle – Rochehaut ».  

Concernant l’accessibilité des pôles, au départ de l’administration communale de Bièvre, le profil de la 

commune est le suivant : 

− Gedinne : 9,5 kilomètres – 9 minutes ; 

− Wellin : 22,4 kilomètres – 22 minutes ; 

− Bertrix : 23,7 kilomètres – 20 minutes ; 

− Beauraing : 23,8 kilomètres – 21 minutes ; 

− Libramont-Chevigny : 33,3 kilomètres – 26 minutes ; 

− Marche-en-Famenne : 49,8 kilomètres – 52 minutes ; 

− Namur : 76,7 kilomètres – 63 minutes ; 

− Arlon : 79,8 kilomètres – 55 minutes ; 

− Luxembourg : 104 kilomètres – 73 minutes ; 

− Bruxelles : 134 kilomètres – 100 minutes. 

La commune reste néanmoins un territoire éloigné des axes de communication majeurs et des pôles. 

Les pôles plus importants tels que Beauraing, Bouillon ou Bertrix sont accessibles via la N95. 

L’autoroute E411 est accessible en moins de 30 minutes. 

Notons que la voirie régionale N913, la rue de la Gare, est classée comme une voirie à haut potentiel 

cyclable par le Schéma Directeur Cyclable pour la Wallonie. 
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Figure 40 : Réseau routier 
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16.2 Déplacements en commun 
 

16.2.1 Réseau SNCB 
 

La ligne de chemin de fer « Namur – Libramont » dessert la commune de Bièvre, avec la gare de 

Graide. La commune est desservie toutes les heures, à partir de 6h00 du matin jusque 21h00 en 

direction de Libramont, et à partir de 05h00 du matin jusque 21h00 en direction de Namur. 

Des trains circulent également les week-ends (samedi et dimanche). 
 

16.2.2 Réseau TEC 
 

La commune est desservie par plusieurs lignes de bus : 

− La ligne 44 « Bièvre – Menuchenet ». Les bus ne circulent pas pendant les vacances scolaires, 

les week-ends et jours fériés. Cinq arrêts se trouvent sur le territoire communal, notamment à 

Bièvre. Il s’agit d’une ligne scolaire. Certains bus circulent uniquement en période d’examens 

scolaires vers Orchimont. 

− La ligne 141 « Dinant – Beauraing – Gedinne – Graide ». Les bus ne circulent pas les week-

ends et jours fériés. La ligne dessert les sections de Graide et Bièvre. 

− La ligne 67 « Gedinne – Paliseul – Bouillon », desservant les sections de Naomé et Graide. 

Certains bus circulent uniquement en période d’examens scolaires vers Gedinne. 

− La ligne 30 « Bellefontaine – Paliseul », desservant les sections de Monceau-en-Ardenne, 

Bellefontaine, Petit-Fays, Six-Planes, Gros-Fays, Cornimont, Oizy et Baillamont. Il s’agit 

d’une ligne scolaire. Certains bus circulent uniquement en période d’examens scolaires vers 

Bellefontaine. 

Les transports en commun sont majoritairement orientés vers les déplacements scolaires. 

Afin de pallier les problèmes d’accessibilité rencontrés, le CPAS a mis en place un service de 

covoiturage. Bièvre adhère également à la plateforme « Carpool » facilitant les contacts entre les 

personnes désireuses de pratiquer le covoiturage.  

  



Programme Communal de Développement Rural 

Partie 1 : Analyse des caractéristiques socio-économiques 

181 

 

Figure 41 : Réseau de transports en commun 
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16.2.3 Déplacements lents 
 

Le vocable « déplacements lents » regroupe différentes catégories d’usagers : les piétons, les cyclistes, 

cavaliers, patineurs… Ils sont généralement qualifiés d’ « usagers faibles » mais parmi eux, certains le 

sont plus que d’autres : jeunes enfants, à pied ou en vélo, personnes âgées, jeunes parents avec 

poussette, personnes à mobilité réduite… Une attention particulière doit être accordée à certains 

endroits : centres des villages, abords des commerces de proximité, abords des écoles, quartiers 

résidentiels… 

Les déplacements effectués par les « usagers faibles » peuvent être classés en deux catégories : 

− Les déplacements utilitaires : ils permettent de rejoindre différents pôles tels que les écoles, 

les arrêts de bus, l’administration communale, les commerces de proximité, les infrastructures 

culturelles et sportives… 

− Les déplacements de loisirs : ils concernent les promenades, généralement en dehors des 

centres. 

Ces deux types de déplacement ne répondent ni aux mêmes objectifs, ni aux mêmes impératifs. Pour 

favoriser les déplacements utilitaires, il sera nécessaire d’assurer une bonne sécurité physique 

(accotement en bon état, traversées sécurisées…) et psychologique (éclairage, contrôle social…) et de 

limiter la distance entre les « pôles » (relief peu accentué). Par contre, les promeneurs recherchent des 

points de vue attractifs, une ambiance calme (si possible, à l’écart de la circulation automobile) alors 

que les questions de sécurité deviennent moins prépondérantes : les chemins peuvent être moins 

praticables (mais entretenus), le contrôle social est moins nécessaire… Seuls les tronçons empruntant 

les voies de circulation plus fréquentées doivent offrir des conditions de sécurité équivalentes. 
 

Déplacements utilitaires 

Chaque année, la commune dédie un budget pour l’entretien et la rénovation de voiries. Le Plan 

d’Investissement Communal (PIC) permet également d’obtenir des subventions spécifiques pour la 

rénovation et l’aménagement de voiries. 

En 2019, les rues «  de la Violette » (Graide), « de la Retraite » et « des Châteaux » (Bièvre) étaient 

inscrites pour être rénovées. En 2020, la commune a inscrit les rues du village de Bellefontaine pour 

une rénovation. 
 

Déplacements de loisirs 

Plusieurs chemins de loisirs balisés existent sur le territoire communal :  

− 19 promenades pédestres de 2 à 15 kilomètres, sur 156 kilomètres au total ; 

− 4 circuits VTT de 14 à 17 kilomètres ; 

− 5 circuits mixtes VTT et pédestres variant de 8 à 15 kilomètres.  

Comme il est précisé dans la partie relative aux activités et points d’intérêt de la commune (chapitre 

portant sur le tourisme), Bièvre est actuellement engagée dans des projets de voies lentes, à savoir la 

création d’une voie lente entre la gare de Graide-Station et le village de Gembes ou encore 

l’aménagement de 5 kilomètres balisés dans le cadre du projet Ardenne Cyclo. 
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16.3 Éléments de synthèse 

 

Déplacements 

automobiles 

▪ Plusieurs routes régionales : N95, N835, N914, N945 et N819 ; 

▪ Autoroute E411 à environ 30 minutes ; 

▪ Voirie régionale N913, la rue de la Gare, est classée comme une 

voirie à haut potentiel cyclable par le Schéma Directeur Cyclable 

pour la Wallonie. 

Déplacements en 

commun 
▪ Une ligne de chemin de fer : Ligne 162 « Namur – 

Luxembourg » ; 

▪ Plusieurs lignes de bus : 44, 141, 67, 30 ; 

▪ Réseau TEC majoritairement orienté vers la desserte scolaire ; 

▪ Des initiatives de covoiturage existantes (service proposé par le 

CPAS et Carpool) 

Déplacements lents 
▪ Déplacements utilitaires concentrés sur Bièvre ; 

▪ Budget communal annuel dédié à l’entretien et la rénovation de 

voiries ; 

▪ Déplacements de loisirs : 19 promenades pédestres, 4 circuits VTT 

et 5 circuits mixtes ; 

Enjeux, perspectives et 

besoins 

▪ L’accessibilité du territoire ; 

▪ La desserte du territoire communal par le développement de 

l’offre en transports collectifs. 
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17 L’aménagement du territoire 
 

17.1 Structure consultative 
 

La commune de Bièvre ne dispose pas de Commission Consultative d’Aménagement du Territoire et 

de la Mobilité (CCTAM). 
 

17.2 Schéma de Développement du Territoire 
 

Datant de 1999, le Schéma de Développement de l’Espace Régional (SDER), devenu Schéma de 

Développement du Territoire (SDT) en 2017, est un instrument de conception de l’aménagement du 

territoire wallon. Il s’agit d’un document transversal et évolutif. Il oriente les révisions des plans de 

secteur et sert de référence pour les décisions concernant l’habitat, le cadre de vie, les déplacements, 

l’implantation des activités économiques, l’urbanisme ou encore la conservation des milieux naturels. 
 

Figure 42 : Projet de structure spatiale pour la Wallonie - 1999 - SDT 

 

Le projet de structure spatiale défini par le SDT ne mentionne aucune indication spécifique pour la 

commune de Bièvre. Quelques points méritent cependant d’être mentionnés : l’appartenance à la 

région agro-géographique de l’Ardenne, la proximité des deux pôles d’appui en milieu rural (Bertrix et 

Beauraing) et d’un pôle d’appui touristique (Bouillon). De plus, la commune est traversée par la ligne 

de chemin de fer Athus-Meuse considérée par le SDT comme une « voie ferrée à trafic marchandise 

intense ». 

Le SDT précise pour la région agro-géographique de l’Ardenne que « L'Ardenne est généralement 

présentée comme emblématique de l'espace rural wallon. Elle offre une faible densité d'urbanisation, 

de vastes superficies de pâturages et de bois, des sites d'intérêt écologique et des paysages 

spécifiques. La vocation touristique de cette région n'est plus à démontrer. La richesse et les 
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contrastes du milieu naturel, la présence de pôles historiques et de loisirs doivent pouvoir s'appuyer 

sur quelques pôles ruraux pour lesquels il convient de poursuivre l'amélioration de la qualité du cadre 

de vie et des espaces publics. » 

Les pôles d’appui en milieu rural tels que Bertrix et Beauraing « doivent davantage jouer le rôle de 

centre pour les communes rurales qu'ils polarisent. Il faut dès lors y assurer la présence de 

commerces, de services et d'équipements répondant à cette fonction. Il faut également y promouvoir 

des emplois adaptés aux spécificités locales. » 

Concernant les pôles d’appui touristique, comme Bouillon, le SDT précise qu’ « un certain nombre de 

pôles ont manifestement un rôle à jouer sur le plan touristique en raison de leurs caractéristiques 

propres sur le plan culturel et patrimonial et de leur situation au sein d'une zone touristique. (…) Il 

s'agit dans ce cas de valoriser cet atout par des équipements, des services et des activités de qualité 

destinés aux touristes, tout en se souciant des attentes et des besoins des habitants. » 

Le SDT approuvé en 2019 mais non encore entré en vigueur ne mentionne pas d’information 

spécifique. Il indique cependant que la scierie de Bièvre apparaît comme un site de première 

transformation du bois retenu au niveau régional, dont il importe de s’appuyer. 
 

Figure 43 : Les ressources naturelles et primaires wallonnes - 2019 - SDT (non entré en vigueur) 

 

En effet, le SDT identifie l’objectif suivant « Inscrire l’économie wallonne dans la société de la 

connaissance et dans l’économie de proximité, et (re)former sur son territoire les chaînes de 

transformation génératrices d’emploi ». Dans une perspective de développement durable et humain, 

l’économie de la Région wallonne entend renforcer son ancrage territorial en valorisant ses ressources 

naturelles et primaires – leur transformation se concentrant à proximité de la ressource – dont les 

forêts et sites de première transformation du bois. La commune de Bièvre apparaît sur la carte ci-

dessus comme site de transformation au niveau régional. 
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17.3 Plan de secteur 
 

17.3.1 Généralités 
 

La commune de Bièvre est reprise au plan de secteur n°13 « Beauraing – Gedinne (arrêté du 

29/01/1981). 

Tableau 23 : Répartition des affectations par plan de secteur 

Zones Superficie % 

Zones d’habitat à caractère rural 441 4,0 % 

Zones de services publics et d’équipements communautaires 5 0,0 % 

Zones de loisirs 37  0,3 % 

Zones d’activités économiques mixtes 18  0,2 % 

Zones d’activités économiques industrielles 23  0,2 % 

Zones de dépendances d’extraction 6 0,1 % 

Zones urbanisables 530 4,8 % 

   

Zones d’aménagement communal concerté 13 0,1 % 

   

Zones agricoles 3.700 33,7 % 

Zones forestières 6.547 59,7 % 

Zones d’espaces verts 137 1,2 % 

Zones naturelles 23  0,2 % 

Plans d’eau 12 0,1 % 

Zones non-urbanisables 10.419 94,9 % 

Zones blanches 3 0,0 % 

Total 10.965 100,00 % 
 

Les zones non-urbanisables représentent 94,9 % du territoire communal. Les zones forestières (6.547 

hectares) occupent près de 60 % de la superficie communal et les surfaces agricoles (3.700 hectares) à 

33,7 %. 

Notons préalablement que la mise en œuvre de l’extension du zoning communal va modifier la 

balance entre les différentes zones urbanisables avec une augmentation de la surface dédiée aux 

activités économiques compensées par le déclassement notamment de zones de loisirs et de 

dépendances d’extraction. 
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Figure 44 : Plan de secteur 
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17.4 Affectations 
 

Zones d’habitat à caractère rural : 

Selon l’article D.II.25. du CoDT, « La zone d’habitat à caractère rural est principalement destinée à 

la résidence et aux exploitations agricoles ainsi qu’à leurs activités de diversification. Les activités 

d’artisanat, de service, de distribution, de recherche ou de petite industrie, les établissements 

socioculturels, les constructions et aménagements de services publics et d’équipements 

communautaires de même que les équipements touristiques ou récréatifs peuvent également y être 

autorisés pour autant qu’ils ne mettent pas en péril la destination principale de la zone et qu’ils soient 

compatibles avec le voisinage. Cette zone doit aussi accueillir des espaces verts publics.» 

Les zones d’habitat à caractère rural s’étendent sur 441 hectares, soit 4 % du territoire communal. 

Tous les villages et hameaux y sont inscrits. 
 

Zones de services publics et d’équipements communautaires : 

Selon l’article D.II.26. du CoDT, « La zone de services publics et d’équipements communautaires est 

destinée aux activités d’utilité publique ou d’intérêt général. Elle ne peut comporter que des 

constructions ou aménagements destinés à satisfaire un besoin social assuré par une personne 

publique ou une personne privée à laquelle les pouvoirs publics ont confié la réalisation d’un projet. 

Elle peut également comporter des constructions ou aménagements qui ont pour finalité de 

promouvoir l’intérêt général. » 

Les zones de services publics et d’équipements communautaires s’étendent sur 5 hectares. La majorité 

est de petite taille, variant de 0,10 hectares à 0,28 hectares, et comprend des équipements religieux. La 

zone la plus importante se trouve au centre de Bièvre (maison de repos). 
 

Zones de loisirs : 

Selon l’article D.II.27. du CoDT, « La zone de loisirs est destinée aux équipements récréatifs ou 

touristiques, en ce compris l’hébergement de loisirs. Le logement de l’exploitant peut être admis pour 

autant que la bonne marche de l’équipement l’exige. Il fait partie intégrante de l’exploitation.  

Pour autant qu’elle soit contiguë à une zone d’habitat, à une zone d’habitat à caractère rural ou à une 

zone d’aménagement communal concerté mise en œuvre et affectée en tout ou partie à la résidence, la 

zone de loisirs peut comporter de l’habitat ainsi que des activités d’artisanat, de services, des 

équipements socioculturels, des aménagements de services publics et d’équipements 

communautaires. » 

Les zones de loisirs s’étendent sur 37 hectares, soit 0,3 % du territoire communal. Plusieurs zones 

figurent au plan de secteur à savoir le long du ruisseau de Graide où il est possible de louer chalets et 

gîtes, au niveau du camping Les 3 sources à Bièvre, à Oizy et à Petit-Fays près du gîte de la Grange. 
 

Zones d’activités économiques mixtes : 

Selon l’article D.II.30. du CoDT, « La zone d’activité économique mixte est destinée aux activités 

d’artisanat, de service, de distribution, de recherche ou de petite industrie. Les halls et installations de 

stockage y sont admis.» 

Les zones d’activités économiques mixtes s’étendent sur 18 hectares, soit 0,2 % du territoire 

communal. Les zones principales se situent au niveau du zoning de Baillamont. Une zone de plus 

petite ampleur se trouve à Monceau-en-Ardenne. 
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Zones d’activités économiques industrielles : 

Selon l’article D.II.30. du CoDT, « La zone d’activité économique industrielle est destinée aux 

activités à caractère industriel liées à un processus de transformation de matières premières ou 

semi-finies, de conditionnement, de stockage, de logistique ou de distribution. Elles peuvent 

s’exercer sur plusieurs sites d’activité.  
 

Y sont admises les entreprises de services qui leur sont auxiliaires ainsi que les activités économiques 

qui ne sont pas à caractère industriel et qui doivent être isolées pour des raisons d’intégration 

urbanistique, de mobilité, de sécurité ou de protection environnementale. La vente au détail y est 

exclue sauf lorsqu’elle constitue l’accessoire d’une activité économique visée aux alinéas 1er et 2.  

 

Peuvent être autorisés pour une durée limitée dans les zones d’activité économique industrielle, les 

dépôts de déchets inertes ; dans les zones d’activité économique industrielle situées le long des voies 

d’eau navigables, les dépôts de boue de dragage. » 

 

Les zones d’activités économiques industrielles s’étendent sur 23 hectares, soit 0,2 % du territoire 

communal. Elles se situent au zoning de Baillamont et à Bièvre, et près de Graide-Station. 
 

 

Zones de dépendances d’extraction : 

Selon l’article D.II.33. du CoDT, « La zone de dépendances d’extraction est destinée à 

l’exploitation des carrières et de leurs dépendances ainsi qu’au dépôt des résidus de l’activité 

d’extraction dans le respect de la protection et de la gestion rationnelle du sol et du sous-sol.  
 

Le regroupement de déchets inertes pour une durée limitée ou la valorisation de terres et cailloux peut 

y être autorisé aux conditions et selon la procédure déterminées par le Gouvernement.  

 

Dans les zones ou parties de zone de dépendances d’extraction non encore exploitées, d’autres actes 

et travaux peuvent être autorisés pour une durée limitée pour autant qu’ils ne soient pas de nature à 

mettre en péril l’exploitation future du gisement. » 

 

Les zones de dépendances d’extraction s’étendent sur 6 hectares, soit 0,1 % du territoire communal. 

Deux zones sont inscrites à Bièvre, entre Oizy et Baillamont. 
 

 

Zones d’aménagement communal concerté : 

Selon l’article D.II.42. du CoDT, « La zone d’aménagement communal concerté est destinée à toute 

affectation déterminée :  

− soit en fonction de la localisation, du voisinage, de la proximité de zones d’initiatives 

privilégiées, de la proximité aux pôles urbains et ruraux, de la performance des réseaux de 

communication et de distribution, des coûts induits par l’urbanisation à court, à moyen et à 

long terme, ainsi que des besoins de la commune et de l’affectation donnée à tout ou partie de 

toute zone d’aménagement communal concerté située sur le territoire communal concerné et 

sur les territoires communaux limitrophes si elle existe ;  

− soit en fonction des indications du schéma de développement pluricommunal ou communal.   

 

La mise en œuvre de tout ou partie de la zone est subordonnée à l’adoption par le conseil communal, 

soit d’initiative, soit dans le délai qui est imposé par le Gouvernement, du schéma d’orientation local, 

et à son approbation par le Gouvernement.  Toutefois, lorsque la mise en œuvre de tout ou partie de la 

zone porte exclusivement sur une ou plusieurs affectations non destinées à l’urbanisation, le schéma 

bénéficie d’un contenu simplifié défini par le Gouvernement.  
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À défaut pour les autorités communales de satisfaire dans le délai fixé, ainsi qu’en cas de refus du 

schéma d’orientation local soumis à son approbation, le Gouvernement peut s’y substituer pour 

adopter ou réviser le schéma d’orientation local. » 

 

Les zones d’aménagement communal concerté s’étendent sur 13 hectares, soit 0,1 % du territoire 

communal. Une seule zone figure à Graide. 
 

 

Zones agricoles : 

Selon l’article D.II.36. du CoDT, « La zone agricole est destinée à accueillir les activités agricoles 

c’est-à-dire les activités de production, d’élevage ou de culture de produits agricoles et horticoles, en 

ce compris la détention d’animaux à des fins agricoles ou le maintien d’une surface agricole dans un 

état qui la rend adaptée au pâturage ou à la culture sans action préparatoire allant au-delà de 

pratiques agricoles courantes ou du recours à des machines agricoles courantes.  Elle contribue au 

maintien ou à la formation du paysage ainsi qu’à la conservation de l’équilibre écologique.   

Elle ne peut comporter que les constructions et installations indispensables à l’exploitation et le 

logement des exploitants dont l’agriculture constitue la profession. Elle peut également comporter des 

activités de diversification complémentaires à l’activité agricole des exploitants.  

Dans la zone agricole, les modules de production d’électricité ou de chaleur, qui alimentent 

directement toute construction, installation ou tout bâtiment situé sur le même bien immobilier, sont 

admis pour autant qu’ils ne mettent pas en cause de manière irréversible la destination de la zone.   

Elle peut également comporter une ou plusieurs éoliennes pour autant que :  

− elles soient situées à proximité des principales infrastructures de communication ou d’une 

zone d’activité économique aux conditions fixées par le Gouvernement ;  

− elles ne mettent pas en cause de manière irréversible la destination de la zone.  

Elle peut être exceptionnellement destinée aux activités récréatives de plein air pour autant qu’elles 

ne mettent pas en cause de manière irréversible la destination de la zone.  Pour ces activités 

récréatives, les actes et travaux ne peuvent y être autorisés que pour une durée limitée sauf à 

constituer la transformation, l’agrandissement ou la reconstruction d’un bâtiment existant.   

Les refuges de pêche ou de chasse et les petits abris pour animaux y sont admis pour autant qu’ils ne 

puissent être aménagés en vue de leur utilisation, même à titre temporaire, pour la résidence ou 

l’activité de commerce. Peuvent également y être autorisés des boisements ainsi que la culture 

intensive d’essences forestières, les mares et la pisciculture. » 

Les zones agricoles s’étendent sur 3.700 hectares, soit 33,7 % du territoire communal. Elles se 

concentrent autour des villages et au centre du territoire communal. 
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Zones forestières : 

Selon l’article D.II.37. du CoDT, « La zone forestière est destinée à la sylviculture et à la 

conservation de l’équilibre écologique.  Elle contribue au maintien ou à la formation du paysage. La 

culture de sapins de Noël y est admise aux conditions fixées par le Gouvernement. Elle ne peut 

comporter que les constructions indispensables à l’exploitation, à la première transformation du bois 

et à la surveillance des bois. La production et la valorisation d’électricité ou de chaleur au départ de 

la biomasse issue principalement des résidus d’exploitation forestière et de la première 

transformation du bois y sont admises en tant qu’activité accessoire à l’activité forestière.   

Elle peut également comporter une ou plusieurs éoliennes pour autant que :  

− elles soient situées à proximité des principales infrastructures de communication aux 

conditions fixées par le Gouvernement ;  

− elles ne mettent pas en cause de manière irréversible la destination de la zone.   

Les refuges de chasse et de pêche y sont admis, pour autant qu’ils ne puissent être aménagés en vue de 

leur utilisation, même à titre temporaire, pour la résidence ou l’activité de commerce. La pisciculture 

peut également y être autorisée.   

Le Gouvernement détermine les conditions de délivrance dans la zone forestière du permis relatif aux 

constructions indispensables à la surveillance des bois, à leur exploitation et à la première 

transformation du bois, aux unités de valorisation énergétiques de la biomasse, à la pisciculture et 

aux refuges de chasse et de pêche.   

La zone forestière peut exceptionnellement comporter, à la lisière des peuplements, des activités 

d’accueil du public à des fins didactiques, d’initiation à la forêt, d’observation de la forêt, récréative 

ou touristique, à l’exclusion de l’hébergement, pour autant que les élévations des équipements et 

constructions soient réalisées principalement en bois.  L’hébergement de loisirs, dont la liste est fixée 

par le Gouvernement, peut être autorisé pour une durée limitée pour autant qu’il ne mette pas en 

cause de manière irréversible la destination de la zone et que le projet s’inscrive dans le cadre du 

projet régional de valorisation touristique des massifs forestiers développé par la Région wallonne ou 

d’un projet de valorisation touristique des forêts développé par la Communauté germanophone.  

La zone forestière peut exceptionnellement comporter des activités de parc animalier zoologique pour 

autant que les élévations des constructions, notamment d’accueil du public et d’abris pour les 

animaux, soient réalisées principalement en bois. Ces activités sont admissibles pour autant qu’elles 

soient situées à proximité d’une voirie publique suffisamment équipée en eau, électricité et égouttage, 

pourvue d’un revêtement solide et d’une largeur suffisante compte tenu de la situation des lieux ainsi 

que d’une ou plusieurs aires de stationnement des véhicules proportionnées à la capacité d’accueil de 

ces activités.   

À titre exceptionnel, le déboisement à des fins agricoles peut être autorisé en zone forestière pour 

autant qu’il soit contigu à la zone agricole.  Ce déboisement ne peut entraîner la suppression de bois 

et bosquets isolés dans une plaine agricole. » 

Les zones forestières s’étendent sur 6.547 hectares, soit 59,7 % du territoire communal. Elles se 

concentrent sur l’ensemble du territoire, et plus particulièrement aux limites communales. 
 

Zones d’espaces verts : 

Selon l’article D.II.38. du CoDT, « La zone d’espaces verts est destinée au maintien, à la protection et 

à la régénération du milieu naturel.  Elle contribue à la formation du paysage ou constitue une 

transition végétale adéquate entre des zones dont les destinations sont incompatibles. » 



Programme Communal de Développement Rural 

Partie 1 : Analyse des caractéristiques socio-économiques 

193 

 

Les zones d’espaces verts s’étendent sur 137 hectares, soit 1,2 % du territoire communal. Elles 

soulignent principalement les plans d’eau. 
 

Zones naturelles : 

Selon l’article D.II.39. du CoDT, « La zone naturelle est destinée au maintien, à la protection et à la 

régénération de milieux naturels de grande valeur biologique ou abritant des espèces dont la 

conservation s’impose, qu’il s’agisse d’espèces des milieux terrestres ou aquatiques. Dans cette zone 

ne sont admis que les actes et travaux nécessaires à la protection active ou passive de ces milieux ou 

espèces. » 

Les zones naturelles s’étendent sur 23 hectares, soit 0,2 % du territoire communal. Trois zones sont 

situées au nord du territoire, le long des ruisseaux de la Scierie et des Rives. 
 

Plans d’eau : 

Les plans d’eau s’étendent sur 12 hectares, soit 0,1 % du territoire communal. Ils se trouvent sur 

l’ensemble du territoire. 
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17.5 Potentiel foncier 
 

Le tableau et les cartes ci-dessous illustrent le potentiel foncier par village de la commune de Bièvre. 

Ces données sont à nuancer puisqu’elles sont théoriques. 
 

Tableau 24 : Disponibilités foncières par village 

Villages Zone d'habitat (ha) Disponibilité (ha) % 

Baillamont 26,30 10,73 40,81 % 

Oizy 36,45 17,57 48,20 % 

Cornimont 18,27 8,11 44,41 % 

Gros-Fays 17,31 6,68 38,58 % 

Six-Planes 19,00 8,04 42,29 % 

Monceau-en-Ardenne 51,83 24,62 47,50 % 

Bièvre-Centre 81,46 18,46 22,66 % 

Bièvre (zone 1)  86,74 19,87 22,90 % 

Bièvre (zone 2) 4,47 1,09 24,41 % 

Bièvre (zone 3) 0,82 0,32 38,98 % 

Graide-Station 41,14 13,26 32,22 % 

Naomé 46,12 11,88 25,76 % 

Bellefontaine 21,93 8,19 37,37 % 

Graide 43,91 10,70 24,38 % 
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Figure 45 : Disponibilité foncière de Bièvre Nord 
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Figure 46 : Disponibilité foncière de Graide 
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Figure 47 : Disponibilité foncière de Graide-Station Nord 
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Figure 48 : Disponibilité foncière de Graide-Station 
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Figure 49 : Disponibilité foncière de Bellefontaine 
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Figure 50 : Disponibilité foncière d’Oizy  
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Figure 51 : Disponibilité foncière de Cornimont 
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Figure 52 : Disponibilité foncière de Gros-Fays 
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Figure 53 : Disponibilité foncière de Monceau-en-Ardenne 
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Figure 54 : Disponibilité foncière de Baillamont 
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Figure 55 : Disponibilité foncière de Naomé 
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17.6 Schéma de Développement Communal 
 

La commune ne dispose pas actuellement de schéma de développement communal (SDC). Ce dernier 

constitue un outil de base intéressant pour aménager et gérer le territoire d’une commune. Il donne 

l’occasion aux autorités communales de réfléchir à l’avenir de leur territoire, d’arrêter une stratégie en 

matière d’aménagement et de gestion de celui-ci et de mettre en œuvre des moyens pour la réaliser. 

Enfin, il vise à permettre une cohérence dans les décisions prises par la commune. 

 
 

 

17.7 Schéma d’orientation local 
 

Le territoire communal compte plusieurs schémas d’orientation locaux dont des anciens plans 

communaux d’aménagement (PCA) et schémas directeurs (SCD) : 

− Le PCA n°1 « Les Fontaines » approuvé le 04/02/2008 visant l’extension du zoning en 

dérogation au plan de secteur. L’arrêté ministériel prévoit que les compensations à la création 

des nouvelles zones urbanisables se feront par la désaffectation de la zone de loisirs d’Oizy. 

Une demande de révision a été approuvée le 19/12/2019 pour une nouvelle extension du 

zoning communal. Plusieurs compensations ont également été intégrées. 

− Le PCA « Bièvre centre » approuvé le 23/04/2015 permet d’encadrer le développement d’un 

nouveau quartier d’habitat en lieu et place des anciennes infrastructures de football. 

− Le SCD « Champs Egot » à Oizy a été approuvé le 04/04/1978 et a permis de mettre en œuvre 

une zone d’extension de l’habitat au sein du lieu-dit « Champs Egot ». 

− Le SCD « Spèche des Filles et Derrière la Spèche des Filles » à Graide a été approuvé le 

15/10/1976 et a permis une zone d’extension d’habitat au sein des lieux dits « Spèche des 

filles » et « Derrière la Spèche des filles ». 
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Figure 56 : Schémas d'orientation locaux 
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17.8 Sites à réaménager 
 

Selon la définition donnée par l’article D.V.1.1° du Code du Développement territorial (CoDT), un 

site à réaménager (SAR) est un « bien immobilier ou un ensemble de biens immobiliers qui a été ou 

qui était destiné à accueillir une activité autre que le logement et dont le maintien dans son état actuel 

est contraire au bon aménagement des lieux ou constitue une déstructuration du tissu urbanisé ; … ». 

A titre d’exemple, les sites d’activité économique désaffectés et sites où ont eu lieu des activités 

sociales, installations sportives, culturelles, à caractère public ou à destination publique peuvent être 

qualifiés de SAR. 

Le Collège communal a établi la liste suivante concernant les sites à réaménager : 

− Albert Est Rue de Bellefontaine (Bièvre) ; 

− Albert Ouest, Rue de Bellefontaine (Bièvre) ; 

− Brasserie Sterpin, Rue d’Houdrémont, 4 (Bièvre) ; 

− Carrière de Baillamont (Baillamont) ; 

− Carrière du Bois de Roches (Oizy) ; 

− Ancien entrepôt du MET, Rue de la Gare, 17 (Bièvre) ; 

− Le Nolvelty, Rue de Bouillon, 146 (Baillamont) ; 

− Construbel, Rue de Bouillon, 132 (Baillamont) ; 

− Garage Camille Compère, Rue de la Station, 16 (Graide) ; 

− Ferme Armand Douny, Rue du Moulin, 6 (Naomé) ; 

− Bâtiment Menuiserie Martin, Rue de Bellefontaine (Bièvre) ; 

− Ancien GB, Rue de Bouillon, 25/27 (Bièvre) ; 

− Le Prairial, Rue de Bouillon, 150 (Naomé). 

Les carrières de Baillamont (Baillamont) et du Bois des Roches (Oizy) sont propriétés communales. 
 

17.9 Périmètres de reconnaissance économique 
 

La commune de Bièvre compte près de 11 hectares dédiés à l’activité économique. L’arrêté du 21 

janvier 2003 les affecte à l’usage de zone d’activité économique mixte. 
 

17.10 Guide régional d’urbanisme 
 

Suite à l’entrée en vigueur du CoDT en 2017, la terminologie et la valeur des outils d’aménagement du 

territoire ont été modifiés en Wallonie. Le guide régional d’urbanisme (GRU) devient le seul outil 

d’orientation en matière d’urbanisme à l’échelle régionale. Adopté par le gouvernement, il regroupe 

des normes (valeur réglementaire) et des indications (valeur indicative) urbanistiques. Il compile 

divers règlement généraux, notamment le Règlement Général sur les Bâtisses en Site Rural (RGBSR). 

Aucun GRU de ce type n’est recensé sur le territoire communal. 
 

17.11 Guide communal d’urbanisme 
 

Le Guide Communal d’Urbanisme (GCU) est l’un des outils d’orientation en matière d’urbanisme à 

l’échelle communale. Les Règlements Communaux d’Urbanisme (RCU) et les Règlements 

Communaux de Bâtisses (RCB) sont assimilés à des GCU. Ceux-ci possédaient auparavant une valeur 

règlementaire. Dans le CoDT, le GCU ne comporte que des indicateurs (valeur indicative) compilées 

dans un document unique. Le contenu est défini de manière similaire à celui du GRU. 
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La commune de Bièvre compte un GCU. Selon l’arrêté ministériel du 03/06/1983, il prévoit le 

règlement communal relatif à la prévention des incendies dans les dancings et autres lieux où l’on 

danse. 
 

17.12 Éléments de synthèse 
 

Schéma de 

Développement du 

Territoire 

▪ Appartenance à la région agro-géographique de l’Ardenne ; 

▪ Proximité des deux pôles d’appui en milieu rural Beauraing et Bertrix ; 

▪ Proximité du pôle d’appui touristique Bouillon ; 

▪ SDT (2019) : La scierie de Bièvre apparaît comme un site de première 

transformation du bois au niveau régional ; 

Plan de secteur ▪ Superficie communale : 10.965 hectares ; 

▪ 94,9 % de zones non-urbanisables dont 59,7 % de zones forestières ; 

Potentiel foncier ▪ 159,52 hectares disponibles ; 

▪ Monceau-en-Ardenne et Bièvre (zone 1), localités ayant le plus de 

potentiel foncier ; 

Schémas 

d’Orientation 

Locaux, sites à 

réaménager 

▪ Deux anciens plans communaux d’aménagement et deux anciens 

schémas directeurs ; 

▪ 13 sites à réaménager ; 

▪ 11 hectares dédiés à l’activité économique (périmètre de 

reconnaissance économique) ; 

▪ Un guide communal d’urbanisme ; 

Enjeux, 

perspectives et 

besoins 

▪ Potentialités à la mise en place de programmes stratégiques tels 

qu’un Schéma de Développement Communal. 
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18 Les équipements 
 

18.1 Réseau d’égouttage 
 

La commune de Bièvre fait partie de deux sous-bassins hydrographiques : la partie nord se trouve dans 

celui de la Lesse et la partie sud dans celui de la Semois-Chiers. Les Plans d’Assainissement par Sous-

bassin Hydrographiques (PASH) ont été approuvés en 2005. L’assainissement des eaux usées est géré 

par l’Intercommunale Namuroise de Services Publics (INASEP). 

Il existe trois types de zones d’assainissement : 

− La zone à régime d’assainissement collectif : ce sont des zones dans lesquelles il y a ou il y 

aura des égouts qui doivent être reliés à des stations d’épuration collectives. 

− La zone à régime d’assainissement autonome : ce sont des zones dans lesquelles les 

habitants doivent assurer eux-mêmes, individuellement ou en petites collectivités, l’épuration 

des eaux usées. 

− Les zones transitoires qui n’ont pas pu encore être classées pour différentes raisons mais 

auxquelles seront attribuées soit le régime collectif, soit le régime autonome. 

La majorité du territoire communal est reprise en zones d’assainissement autonome, avec quelques 

portions inscrites en zones d’assainissement collectif, notamment les centres-villages. Actuellement, 

deux stations d’épuration sont effectives sur le territoire : 

− La station d’épuration de Graide (450 EH) mise en service en 1997 ; 

− La station d’épuration de Bièvre (1.670 EH) mise en service en 1982. 

Trois autres stations d’épuration sont à réaliser dans les sections de Naomé, Monceau-en-Ardenne et 

Gros-Fays. 
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Figure 57 : Plan d'Assainissement par Sous-bassin Hydrographique 
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18.2 Distribution d’eau 
 

Le réseau de distribution d’eau est géré par la commune de Bièvre. Le territoire dispose alors d’une 

majorité de captages publics sur l’ensemble du territoire. Quelques captages privés sont recensés à 

Graide, Bièvre, Naomé, Bellefontaine, Monceau-en-Ardenne, Petit-Fays et Cornimont. 
 

18.3 Distribution d’électricité et de gaz 
 

La distribution de l’électricité et de gaz est assurée par l’Opérateur des Réseaux Gaz et Electricité 

(ORES). 

Une ligne électrique haute-tension, venant de Gedinne, traverse la commune de Bièvre en passant 

entre les sections de Baillamont et Oizy. 
 

18.4 Télécommunications 
 

Au total, 8 antennes GSM sont situées sur le territoire 

communal. 

Selon l’Institut Belge des Services Postaux et des 

Télécommunications (IBPT), la couverture de Bièvre 

par les différents réseaux de télécommunication est 

assez bonne. Proximus semble offrir la meilleure 

couverture mobile. Le sud du territoire communal 

semble connaître plus de dysfonctionnements, à 

Cornimont notamment, avec les réseaux Orange et 

Telenet/Base. La couverture est également moins 

bonne à Bellefontaine. 

Il importe de noter qu’en 2016, le Gouvernement 

fédéral a repris la commune de Bièvre parmi celles les 

moins couvertes en Wallonie. En effet, 39 communes 

wallonnes dont Bièvre se situent dans les zones 

blanches de la région. Alexander De Croo, alors 

ministre des télécommunications54, avait fixé l’objectif 

d’optimiser la couverture du haut débit, à travers 

l’apport d’une vitesse de 30 Mbps à l’ensemble des 

habitations belges pour 2020, et d’1 Gbps pour 50 % 

des foyers belges.55 
 

18.5 Pompes agricoles 
 

La commune de Bièvre possède également 7 pompes agricoles : 

− Rue de Jominot à Baillamont ; 

− Rue de Monceau à Bièvre ; 

− Rue de la Station, au lieu-dit « Scierie » à Graide ; 

                                                      
54 Alexander De Croo a été Ministre des Télécommunications d’octobre 2014 à décembre 2018. Le ministre 

actuel est Philippe De Backer. 
55 Source : Les 39 communes belges les moins bien couvertes se situent en Wallonie, Geeko Le Soir, 20 octobre 

2016 

Figure 58 : Couverture mobile - IBPT 
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− A la ferme Lallemant à Gros-Fays ; 

− Rue de Miraufontaine à Monceau-en-Ardenne ; 

− Rue du Moulin à Naomé ; 

− Rue de la Nowe à Petit-Fays. 
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Figure 59 : Localisation des principales infrastructures techniques 
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18.6 La gestion des déchets 
 

La collecte et la gestion des déchets sont assurées par le Bureau Économique de la Province de Namur 

(BEP) Environnement. 

La commune de Bièvre dispose d’un parc à conteneurs, celui de La Maltournée à Oizy, ouvert du 

mardi au samedi. Des collectes en porte à porte sont organisées pour les déchets organiques résiduels 

par sacs, les papiers-cartons et encombrants. Plusieurs bulles à verre sont mises à disposition des 

habitants sur le territoire communal. 
 

Graphique 36 : Répartition des déchets - 2019 - Administration communale de Bièvre 

 
 

En 2019, la production totale des déchets s’élevait à 893.883 kilogrammes, soit environ 266 

kilogrammes par habitant. Les déchets ménagers représentent les déchets les plus importants (49 %). 

Suivent ensuite les papiers-cartons (18 %) et le verre (13 %). 
 

18.7 La gestion énergétique 
 

 Guichet Energie Wallonie : 

Afin d’offrir à ses habitants un accès facile à toutes les informations pour réaliser des économies 

d’énergie, la commune de Bièvre s’est associée au Guichet Energie Wallonie de Dinant et 

Philippeville.  

Sous forme de « guichet itinérant », les consultants assurent une permanence les matinées de tous les 

4èmes jeudis du mois et les après-midis sur rendez-vous pour sensibiliser à l’utilisation rationnelle de 

l’énergie, d’informer et de conseiller les ménages dans les domaines touchant à l’énergie au sein de 

leur habitat. 

Plusieurs sujets peuvent être abordés, à savoir le projet d’une nouvelle construction, les travaux de 

rénovation ou d’isolation, choix d’un système de chauffage ou encore l’utilisation des énergies 

renouvelables. 
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 Dynamique énergétique communale : 

Fin 2019, la commune s’est engagée dans une nouvelle dynamique énergétique, par le remplacement 

de 232 points lumineux dans les villages de Baillamont, Bellefontaine, Cornimont, Gros-Fays, Oizy et 

Six-Planes par un éclairage type LED, moins énergivore, dont l’intensité diminue entre 22h et 5h du 

matin. L’ensemble des candélabres de la commune sera équipé de cette technologie fin 2021.56 

La commune de Bièvre délivre une prime énergétique, la prime à la force motrice, aujourd’hui peu 

sollicitée. L’intervention est fixée comme suit : 

− Coût des travaux hors TVA jusqu’à 2 478,94 € : néant ; 

− Coût des travaux supérieurs à 2 478,94 € hors TVA : la commune intervient à raison de 

123,95 € par tranche accomplie de 247,89 € au-delà des 247,89 € précités et ce, à concurrence 

d’un maximum de 1 239, 47 €. 

Notons également que la commune de Bièvre a signé la Convention des Maires, désireuse de lutter  

contre le changement climatique et de mettre en œuvre une politique énergétique durable. La 

Convention des Maires fonctionne sur la base de l’engagement volontaire des communes signataires 

qui ont pour ambition de : 

− Atteindre et dépasser les objectifs européens de réduction des émissions de CO2 (- 40% à 

l’horizon 2030), grâce à l’amélioration de l’efficacité énergétique ; 

− Développer des énergétiques renouvelables sur leur territoire ; 

− Réaliser une évaluation de la vulnérabilité du territoire communal aux changements 

climatiques et proposer des mesures d’adaptation à ces changements climatiques. 

Néanmoins, la commune de Bièvre n’a pas réalisé le plan d’actions, rendant alors sa signature à la 

Convention des Maires caduque. Cela illustre cependant la volonté communale de s’engager vers une 

politique énergétique durable. 
 

 Parc éolien Pont Mack : 

La commune dispose d’un parc éolien qui s’étend à l’est du « Pont Mack » entre les lieux-dits 

« Rougne Navais » et « Grand Moulin », au nord de la ligne de chemin de fer. Il est constitué de 7 

éoliennes Vestas V90 d’une puissance nominale de 2 MW pour un total de 14 MW installés. Il permet 

de produire 26.000.000 kWh, représentant la consommation électrique hors chauffage de près de 7 500 

ménages. Le parc est opérationnel depuis septembre 2010.57 
  

                                                      
56 Source : Bulletin communal de décembre 2019 
57 Source : Parc Eolien de Bièvre, WindVision 
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18.8 Éléments de synthèse 
 

Réseau d’égouttage ▪ Plan d’Assainissement par Sous-bassin Hydrographique de la Lesse ; 

▪ Plan d’Assainissement par Sous-bassin Hydrographique de la 

Semois-Chiers ; 

▪ Majorité du territoire reprise en zone d’assainissement autonome ; 

▪ Quelques portions inscrites en zones d’assainissement collectif 

(centres-villages) ; 

▪ Deux stations d’épuration effectives : Graide (450 EH) et Bièvre 

(1.670 EH) ; 

▪ Trois stations à réaliser : Naomé, Monceau-en-Ardenne, Gros-

Fays ; 

Distribution d’eau, 

d’électricité, de gaz 

et 

télécommunications 

▪ Réseau de distribution d’eau géré par la commune ; 

▪ Réseau d’électricité et de gaz assuré par ORES ; 

▪ 8 antennes GSM ; 

▪ Commune classée en zone blanche en 2016 ; 

Collecte et gestion 

des déchets 

▪ Collecte et gestion des déchets assurées par le BEP Environnement ; 

▪ Collectes en porte-à-porte pour les déchets ménagers, papiers et 

cartons, encombrants ; 

▪ Parc à conteneurs à Oizy ; 

▪ 266 kg de déchets produits par citoyen en 2019 ; 

Gestion énergétique ▪ Guichet Énergie Wallonie ; 

▪ Remplacement des points lumineux par un éclairage LED (moins 

énergivore) ; 

▪ Prime énergétique à la force motrice ; 

▪ Parc éolien Pont Mack de 7 éoliennes (consommation énergétique de 

près de 7 500 ménages) ; 

Enjeux, perspectives 

et besoins ▪ Engagement communal vers des économies d’énergie. 
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19 Les services 
 

19.1 Le commerce 
 

La commune tient à jour un annuaire des commerçants, indépendants et professions libérales. 246 

professionnels y sont recensés. 

A Bièvre, les commerces sont principalement concentrés le long de la rue de Bouillon ainsi que le long 

de la rue du Centre. On retrouve plusieurs commerces d’alimentation (boulangerie, boucherie, etc.) 

ainsi que des magasins à rayons multiples (épicerie et moyenne surface alimentaire). On dénombre 

également plusieurs commerces d’équipement de la personne et de la maison (vêtements, chaussures, 

fleuriste, etc.). Les services à caractère commerciaux (banques, assurances…) sont également bien 

représentés. Les services médicaux et les professions libérales (médecins, géomètre, pharmacie, 

vétérinaires…) ne sont pas en reste. Enfin, il y a également lieu de mentionner la présence de quelques 

garages automobiles. 

Pour les autres villages, l’activité commerciale est fort peu développée voire même inexistante : 

boucherie à Graide et à Naomé, épicerie à Oizy, etc. Certains villages (Bellefontaine, Gros-Fays…) ne 

comptent d’ailleurs aucun magasin de première nécessité, ce qui implique que les habitants doivent 

obligatoirement se déplacer vers Bièvre.  

Le secteur de l’Horeca est quelque peu développé avec la présence de restaurants, cafés, gîtes… Ces 

activités sont réparties sur l’ensemble de la commune et constituent parfois la seule activité 

commerciale de certains villages. 

Des grandes surfaces commerciales se trouvent à Bertrix, Libramont-Chevigny et Beauraing.  
 

19.2 L’enseignement et l’éducation 
 

Bièvre dispose d’une école communale avec plusieurs implantations sur le territoire. Chaque 

implantation scolaire propose un enseignement en école maternelle et primaire. 
 

Tableau 25 : Nombre et évolution des élèves inscrits à l'école communale de Bièvre - 2011-2018 - 

Administration communale 

 Nombre d’élèves (2018-2019) Évolution (2011-2018) 

École primaire École maternelle École primaire École maternelle 

Bièvre-Centre 82 56 + 43,8 % + 30,2 % 

Graide-Station 36 17 + 38,5 % + 6,2 % 

Graide-Village 25 23 - 50,0 % + 91,7 % 

Oizy 14 12 - 6,7 % + 50,0 % 

Petit-Fays 25 11 + 66,7 % + 57,1 % 

Naomé 15 26 - 6,2 % + 225 % 
 

 

A la rentrée 2018-2019, l’école communale comptait 197 élèves en école primaire, soit une 

augmentation relative de 10,0 % par rapport à 2011. Cette même année, elle comptait 145 élèves 

inscrits en école maternelle, soit une augmentation relative de 54,3 % par rapport à la rentrée de 2011. 
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Graphique 37 : Evolution du nombre d'élèves inscrits en école primaire - 2011-2018 - 

Administration communale 

 
 

L’implantation scolaire de Bièvre-Centre comptabilise le plus d’élèves inscrits en école primaire. Aux 

côtés de celles de Graide-Station et de Petit-Fays, elles ont vu leur nombre d’élèves inscrits augmenter 

– Petit-Fays connaissant l’évolution la plus importante entre 2011 et 2018 (+ 66,7 %). A l’inverse, les 

implantations de Graide-Village, Oizy et Naomé ont vu leur nombre d’inscriptions diminuer – Graide-

village connaissant la baisse la plus importante (- 50 %). 
 

Graphique 38 : Evolution du nombre d'élèves inscrits en école maternelle - 2011-2018 - 

Administration communale 

 
 

Bièvre-Centre comptabilise également le plus d’élèves inscrits en école maternelle. Toutes les 

implantations scolaires ont vu leur nombre d’inscriptions augmenter entre 2011 et 2018 – Naomé 

voyant son nombre d’élèves fortement augmenter de 225 %. 

Les écoles communales détiennent des services bien spécifiques. L’enseignement maternel se 

caractérise par les services suivants : 
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− Puériculture ; 

− Cours de psychomotricité ; 

− Guidance et orientation par le centre PMS ; 

− A travers le jeu, initiation aux mathématiques, à la lecture et à l’écriture ; 

− Voyages scolaires, activités culturelles (théâtre, musées…) ; 

− Sorties « nature et découvertes » dans les villages ; 

− Activités basées sur la créativité et l’expression ; 

− Développement du sens artistique et de l’habileté manuelle. 

L’enseignement primaire détient les services suivants : 

− Enseignement axé sur une pédagogie fonctionnelle, par projets, qui donne à l’enfant l’envie 

d’apprendre, qui suscite la recherche et la résolution de défis ; 

− Évaluations externes ; 

− Éducation physique et national, journées sportives ; 

− Nombreuses activités extra-scolaires (spectacles, voyages scolaires) ; 

− Classes de dépaysement ; 

− Éveil aux nouvelles technologies ; 

− Dès la première année, néerlandais et initiation à l’informatique. 

Certaines implantations scolaires sont équipées de tableaux numériques telles que Graide-Station, 

Oizy et Petit-Fays. 

Il faut noter que la commune dispose d’une classe inclusive au sein de l’implantation de Bièvre, 

accueillant des élèves avec déficience intellectuelle et avec autisme. Les classes inclusives sont reliées 

à des écoles d’enseignement spécialisé, dans lesquelles les enfants en situation de handicap sont 

inscrits et dont ils bénéficient d’une aide à l’intégration.58 
 

19.3 Les services sociaux 
 

 Centre Public d’Action Sociale : 

Bièvre dispose d’un Centre Public d’Action Sociale ayant pour mission d’assurer aux personnes et aux 

familles l’aide due par la collectivité dans le but de leur permettre de mener une vie conforme à la 

dignité humaine. L’aide peut être matérielle, sociale, médicale, médico-sociale ou psychologique.  

Rappelons qu’un Plan de Cohésion Sociale définit des actions spécifiques pour les années 2020-2025. 
 

 Des services d’aides à domicile : 

La commune de Bièvre peut également solliciter les services de l’Aide à Domicile en Milieu Rural 

(ADMR). Dans ce cadre, les aides à domicile accompagnent les personnes âgées et/ou en situation de 

handicap dans les actes essentiels de la vie quotidienne (préparation et prise de repas, tâches 

ménagères, courses, accompagnement administratif, etc.) 

Elle peut également bénéficier du Service Provincial d’Aide Familiale (SPAF), lequel a pour mission 

d’organiser l’aide et/ou le maintien des personnes âgées, en situation de handicap, souffrant de la 

maladie d’Alzheimer, vivant une situation sociale difficile ou se sentant seules. 
  

                                                      
58 Source : Gamp.be, Classes inclusives année 2017-2018 
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19.4 Les services aux aînés 
 

 Résidence Saint-Hubert : 

Bièvre dispose d’une maison de repos, la Résidence Saint-Hubert, qui peut héberger 35 personnes 

provenant de Bièvre et des communes avoisinantes). La gestion de cette dernière est réalisée par 

l’ABSL intercommunale Résidence Saint-Hubert, aussi composée des communes de Gedinne et 

Vresse-sur-Semois. Située au cœur du village, elle donne un accès facile aux commerces de proximité 

et aux services publics, à savoir la bibliothèque, le centre culturel et l’administration communale. Une 

unité de 7 lits courts séjour est ouverte depuis 2014. 

Il importe de noter l’inauguration en mars 2020 du nouveau bâtiment de la Résidence Saint-Hubert. Le 

bâtiment, en forme d’étoile à trois branches, comprend 84 lits. Dans le cadre du plan papy-boom, le 

Gouvernement Wallon a octroyé un subside de 2 000 000 € à la Résidence Saint-Hubert.59 
 

 Des services d’aides à domicile : 

Comme il est précisé dans la sous-partie précédente, relative aux services sociaux, Bièvre peut 

bénéficier de services d’aide à domicile avec l’ADMR et le SPAF. 
 

 Université du Troisième Âge de Namur (UTAN) : 

Un mardi par mois, une conférence est organisée au Centre culturel dans le cadre de l’Université du 

Troisième Âge de Namur (UTAN). Les sujets des conférences du début de l’année 2020 portaient par 

exemple sur « le Léman – de France et de Suisse » ou encore « l’Origine et évolution de la première 

fonction communale – bourgmestre ». Des cours de wallon sont organisés tous les mardis du mois de 

mars 2020. 
 

19.5 Les services aux enfants et aux jeunes 
 

 Maisons communales d’accueil des enfants : 

La commune de Bièvre dispose de deux maisons communales d’accueil des enfants : 

− Les Fripouilles ; 

− Les Petites Frimousses. 

Ces maisons communales accueillent les enfants dès la naissance jusqu’à l’âge des trois ans. Ouvertes 

du lundi au vendredi, les structures sont agréées par l’Office de la Naissance et de l’Enfance (ONE). 

En 2018, 395 ont fréquenté la crèche de Bièvre dont 218 d’entre eux habitent la commune. En 2019, 

364 enfants ont fréquenté la structure dont 228 habitent la commune. 

De plus, deux gardiennes d’enfants agréées sont recensées sur la commune, à Bièvre et Graide. 
 

 Accueil Temps Libre : 

Subsidié par l’ONE, l’Accueil Temps Libre (ATL) s’adresse aux enfants de 3 à 12 ans et organise les 

stages durant les vacances scolaires, les garderies scolaires et les garderies « journées pédagogiques ». 

Plusieurs objectifs sont poursuivis, à savoir l’épanouissement global de l’enfant, la cohésion sociale, la 

facilitation de la vie familiale et la qualité de l’accueil. 

En 2018-2019, plusieurs actions ont été menées par l’ATL : 

                                                      
59 Source : BEP, Une nouvelle maison de repos à Bièvre, 19 octobre 2017 
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− La mise en place d’une formation autour du thème de la bienveillance, la gestion des conflits 

et l’aménagement des cours de récréation. En effet, la cour de récréation est considérée 

comme un espace d’apprentissage (citoyenneté, créativité, vivre-ensemble) mais peut aussi 

donner lieu à des conflits ou des rejets. Accueillants et enseignants ont ainsi travaillé sur le 

nouvel aménagement de la cour de récréation, en créant un plan avec trois zones et règles 

associées. 

− L’organisation d’un stage culinaire Little Top Chef durant le congé de Carnaval : Encadré par 

un traiteur local et les accueillantes extrascolaires, l’évènement a accueilli 30 enfants durant 3 

jours où ils ont été amenés à préparer leurs repas de midi et leurs goûters. Le défi de la 

semaine était la fabrication de pains de manière autonome. 

L’ATL met en œuvre un programme de Coordination Locale pour l’Enfance (CLE), visant le 

développement d’initiatives existantes et, en fonction des moyens, la création de nouvelles initiatives 

qui rencontrent les besoins révélés par l’état des lieux. Les besoins cités des habitants sont d’élargir  

des horaires de l’accueil extrascolaire de l’implantation de Bièvre, d’aménager un local destiné à 

l’accueil extrascolaire de l’implantation de Graide-Station, d’aménager et d’équiper les locaux des 

implantations de Naomé et de Petit-Fays, et d’organiser de nouvelles activités sportives. Pour les 

années 2020-2025, il importera aussi d’assurer la continuité et d’améliorer ce qui a été mis en place, à 

savoir : 

− L’organisation des formations des accueillantes ; 

− La formation Croix-Rouge ; 

− La diffusion d’informations (création du guide pratique de l’extrascolaire, inventoriant 

l’ensemble des accueils et activités sportive, culturelle et ludique ; amélioration la 

connaissance publique de la page Facebook « Service ATL-Bièvre ») ;  

− L’organisation de stages thématiques durant le congé de Toussaint et de Carnaval ; 

− L’achat de fournitures pour les 6 implantations ; 

− L’organisation des activités du mercredi après-midi ; 

− Le partenariat avec la Bibliothèque communale ; 

− L’organisation de la journée « Place aux Enfants ». 

Notons également qu’une employée communale a été embauchée afin de mettre en œuvre le Plan de 

Cohésion Sociale de Bièvre et d’organiser des actions pour la jeunesse de la commune (15-25 ans). 
 

19.6 Les autres services publics 
 

 Bpost : 

Un bureau de poste est situé à Bièvre, ouvert du lundi au vendredi. Un point colis (envoi de paquets, 

point d’enlèvement) se trouve à l’Epicerie du centre. 
 

 Police : 

Aux côtés de Beauraing, Gedinne et Vresse-sur-Semois, Bièvre fait partie de la Zone de Police 

« Houille-Semois ». L’antenne locale se trouve à Bièvre, ouverte les matinées du mardi et vendredi, et 

la journée du mercredi. 
 

 Incendie : 

Le service Incendie de Bièvre est concerné par la zone de secours Dinaphi (arrondissement de 

Dinant/Philippeville). Étant l’une des trois zones de la province de Namur, la zone Dinaphi assure les 

services de secours pour 22 communes, dont Bièvre. 
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 Informations communales : 

Les informations communales sont assurées par divers moyens de communication : 

− Le site internet de l’administration communale (www.bievre.be) ; 

− La page Facebook de l’administration communale (@Commune de Bièvre) ; 

− Le bulletin communal d’informations qui paraît trimestriellement. 

Des informations relatives à la commune sont aussi communiquées dans la presse locales, les sites 

internet et pages Facebook des associations et infrastructures communales, à travers les toutes-boîtes 

ou encore sur la page Facebook « BIEVRE – Toute l’actu » à l’initiative du média L’Avenir.net. 
 

19.7 La santé 
 

19.7.1 L’offre en soins de santé 
 

Selon l’administration communale, l’offre de soins de santé de Bièvre recense : 

− 5 médecins généralistes ; 

− 2 dentistes ; 

− 5 kinésithérapeutes ; 

− 11 infirmiers indépendants ; 

− 1 sage-femme ; 

− 3 logopèdes ; 

− 4 spécialistes de la pédicure ; 

− 1 podologue ; 

− 2 psychologues ; 

− 1 diététicien ; 

− 2 psychanalystes.  
 

 Établissements : 

Une partie du corps médical situé ci-dessus se trouve dans la Maison Médicale de Bièvre, ouverte du 

lundi au vendredi. Cette dernière est à l’initiative de plusieurs projets : les « balades santé » afin de 

découvrir la région tout en sensibilisant la population à la santé et à l’environnement, la bibliothèque 

partagée dans les salles d’attente, les séances « piscine sans complexe » pour les personnes en 

surpoids, ou encore l’organisation de cycles de conférences. 

Bièvre dispose d’un Poste Médical de Garde. Les gardes se font en semaine dès 19h00 et les week-

ends (du vendredi à 20h00 au lundi à 8h00). Des gardes sont également assurées les jours fériés (la 

veille dès 20h00 au lendemain 8h00). La première étape est la prise de contact au numéro 1733 afin de 

permettre aux médecins d’évaluer le degré d’urgence de l’intervention.  

Bièvre compte également une pharmacie et une maison du diabète. Il importe de noter que la Croix-

Rouge organise chaque trimestre une collecte de sang. 

L’hôpital le plus proche est le Centre Hospitalier de l’Ardenne, situé à Libramont-Chevigny. 
 

19.7.2 Profil local de santé 
 

Les données ci-dessous proviennent du Profil local de santé de Bièvre de février 2019 réalisé par 

l’Observatoire de la santé de la Province de Namur. 
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Tableau 26 : Indicateurs de santé - 2019 - Observatoire de la santé de la Province de Namur 

Indicateurs Bièvre 
Province de 

Namur 
Région wallonne 

Espérance de vie à la 

naissance (2012-2016) 

Hommes 77,2 76,2 76,5 

Femmes 81,6 82,0 82,1 

Taux de natalité (2013-2017) 12,4 10,4 10,6 

Indice de vieillissement (2018) 0,79 0,79 0,79 

Indice de mortalité 
Hommes 99,1 101,0 100,0 

Femmes 100,3 100,0 100,0 

Prévalence diabète (2016) 6,9 6,9 7,8 

Dépistage cancer du sein : femmes de 50 à 69 

ans (2016) 
47,5 54,1 53,9 

Maladies chroniques (2017) 10,9 11,0 11,6 
 

 

L’espérance de vie apparaît être un bon indicateur démographique des conditions de vie et de santé de 

la population. Entre 2012 et 2016, à Bièvre, les femmes présentent une espérance de vie plus élevée 

que celle des hommes, avec une différence d’un peu plus de 4 ans entre les deux sexes. Les hommes 

peuvent espérer vivre 77,2 ans, ce qui est un peu plus élevé qu’en Province de Namur et en Région 

wallonne. L’espérance de vie des femmes à Bièvre s’élève à 81,6 ans, ce qui est inférieur mais proches 

des valeurs provinciale et régionale. 

Entre 2013 et 2017, le taux de natalité de la commune de Bièvre s’élève à 12,4 naissances pour 1 000 

habitants. La natalité y est un peu plus élevée qu’en province de Namur (10,4) ou en Wallonie (10,6). 

En 2018, l’indice de vieillissement des trois échelles sont similaires (0,79). 

La mortalité des habitants de Bièvre avec celles de la Province de Namur et de la Région Wallonne 

sont assez similaires, ne présentant pas de différences statistiquement significatives. L’indice des 

hommes de Bièvre apparaît inférieur aux deux autres échelles de référence alors que l’indice féminin 

est légèrement supérieur mais équivalent. 

Les indicateurs relatifs à l’état de santé de la population révèlent une situation proche à Bièvre de 

celles observées en Province de Namur et en Wallonie. En effet, en 2016, à Bièvre, 6,9 % des 

habitants de la commune de Bièvre sont identifiés comme étant diabétiques. Cette proportion est 

identique à celle de la Province et inférieure au taux régional (7,8 %). Cette même année, moins de la 

moitié des femmes effectuent un examen de dépistage du cancer du sein (mammotest ou 

mammographie diagnostique), ce qui est plus faible qu’en Province de Namur (54,1 %) et en Région 

Wallonne (53,9 %). Enfin, en 2017, 10,9 % de la population communale souffre de maladies 

chroniques, ce qui est similaire à la Province et légèrement inférieur à la proportion régionale. 
 

19.7.3 Indicateur synthétique d’accès aux droits fondamentaux 

 
 

L’indicateur synthétique d’accès aux droits fondamentaux (ISADF) reflète l’accès de la population de 

chaque commune wallonne aux droits fondamentaux, complété par un facteur de risque par rapport au 

maintien de la cohésion sociale sur le territoire de la commune. 

 

Les droits fondamentaux sont déclinés en neuf dimensions : 

− le droit à un revenu conforme à la dignité humaine, 

− le droit à une alimentation suffisante, adéquate et de qualité, 

− le droit au meilleur état de santé physique et mental susceptible d’être atteint, à l’aide 

médicale, 



Programme Communal de Développement Rural 

Partie 1 : Analyse des caractéristiques socio-économiques 

225 

 

− le droit à la sécurité sociale, à l’assurance santé, à la protection sociale, à l’aide sociale, aux 

prestations familiales, 

− le droit à l’éducation et à l’enseignement, 

− le droit à un logement décent et adapté, à l’énergie et à l’eau, 

− le droit à un environnement et à un cadre de vie sain et adapté, 

− le droit à la mobilité, 

− le droit au travail, à des conditions de travail justes et favorables, à la formation 

professionnelle. 

Le facteur de risque prend en considération trois publics cibles : les ménages monoparentaux, les 

personnes isolées âgées de 65 abs et plus et les demandeurs d’asile. 

 

Afin de permettre à chaque commune de visualiser aisément sa position par rapport aux droits 

fondamentaux et au facteur de risque dans le cadre du plan de cohésion sociale, l’IWEPS a élaboré des 

polygones appelés « radars » sur la base des indicateurs de chaque commune. 

 

Graphique 39 : Indicateur synthétique d'accès aux droits fondamentaux - 2018 - IWEPS 

 
 

 

Les indicateurs relatifs à l’alimentation et à la sécurité sociale de la commune sont similaires à ceux de 

la Région wallonne. Les indicateurs portant sur le travail, l’éducation, l’environnement, le logement et 

le revenu de Bièvre dépassent le niveau régional. A l’inverse, les indicateurs communaux relatifs à la 

santé et la mobilité sont inférieurs à ceux de la Région wallonne. 

 

Rappelons que la commune dispose d’un Plan de Cohésion Sociale (PCS) 2020-2025, identifiant les 

actions suivantes pour les années 2020-2025 : 

− Apporter de l’aide à la réalisation des travaux scolaires ; 

− Organiser un salon de l’emploi afin d’informer, aider à identifier son projet personnel et 

orienter vers les services adéquats ; 

− Lutter contre le gaspillage alimentaire en faisant profiter d’autres personnes (donnerie) ; 

− Susciter les échanges entre générations différentes (hors liens familiaux) à travers des ateliers 

et activités de partage intergénérationnel (informatique, histoire locale…) ; 

− Impliquer les citoyens à la vie citoyenne en organisant et animant des conseils consultatifs. 
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19.8 Éléments de synthèse 
 

Commerce ▪ 246 professionnels recensés dans l’annuaire des commerçants ; 

▪ Commerces concentrés à Bièvre ; 

▪ Activité commerciale peu développée dans les autres villages ; 

Enseignement et 

éducation 

▪ 1 école communale dont plusieurs implantations scolaires dans les 

villages de Bièvre, Graide (Station et village), Oizy, Petit-Fays et Naomé ; 

▪ 197 élèves inscrits en primaire (+ 10,0 % depuis 2011) ; 

▪ 145 élèves inscrits en maternelle (+ 54,3 % depuis 2011) ; 

▪ Classe inclusive à Bièvre ; 

Services sociaux ▪ Centre Public d’Action Sociale ; 

▪ Des services d’aides à domicile ; 

▪ Agence Titres-Services ; 

Services aux 

aînés 

▪ Résidence « Saint-Hubert » 

▪ Université du Troisième Âge de Namur ; 

Service aux 

enfants et aux 

jeunes 

▪ 2 maisons communales d’accueil des enfants : Les Fripouilles, Les 

Petites Frimousses ; 

▪ Accueil Temps-Libre 

Autres services 

publics 

▪ Un bureau de poste à Neufchâteau ; 

▪ Sécurité : Zone de police « Houille-Semois » ; 

▪ Incendie : Zone de secours « Dinaphi » 

▪ Informations communales relayées par divers moyens de communication 

(Site internet, Facebook, bulletin communal…) 

Santé ▪ Offre de soins diversifiée ; 

▪ Maison Médicale de Bièvre ; 

▪ Poste Médical de Garde ; 

▪ Hôpital le plus proche : Libramont-Chevigny 

▪ ISADF : Indicateurs relatifs à la santé et à la mobilité inférieurs à la 

Région wallonne ; 

Enjeux, 

perspectives et 

besoins 

▪ Des services à adapter et à pérenniser au regard des mutations socio-

économiques. 
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20 La culture, le sport et les loisirs 
 

20.1 Les infrastructures 
 

 Bibliothèque communale : 

Bièvre compte une bibliothèque communale, ouverte du mardi au samedi. La bibliothèque propose 

plus de 10 000 ouvrages sur un large choix de documents (romans, documentaires, bandes-dessinées, 

livres audio et revues) pour tous âges. 

En 2018, elle comptait 487 lecteurs actifs (dont 63 collectivités) ayant emprunté au moins une fois sur 

l’année, soit une augmentation absolue de 90 lecteurs par rapport à 2017. 346 d’entre eux habitent la 

commune. 

La bibliothèque de Bièvre compte un centre de documentation historique, collectant tous les 

documents disponibles sur la commune et archives familiales. Il compte 6 397 documents (contre 6 

020 en 2017). Près de 25 % de ces derniers sont disponibles en ligne sur la base de données ICA-

ATOM. 

Afin de promouvoir la lecture et le livre, plusieurs animations sont menées par la bibliothèque 

communale. En 2018, de nombreuses activités ont été menées : 

− Stage « M’arts mots » à destination des enfants âgés entre 3 et 6 ans, mis en place en 

partenariat avec le Centre culturel de la commune ; 

− Visites de classes : visite dans les locaux de la bibliothèque pour l’entité de Bièvre et visite en 

classe pour les autres ; 

− 2 séances de contes (une pour les 0-4 ans et une pour les 4 – 99 ans) ont été organisées ; 

− 10 animations « Heure du Livre » ont été organisées à la crèche ; 

− Accueil du dépistage visuel mis en place par l’ONE : une sélection d’ouvrage et plusieurs jeux 

sur le thème de la vue ont été mis en place par les bibliothécaires ; 

− Participation au Prix Versele en délivrant des prix littéraires pour la jeunesse ; 

− Réalisation d’une balade contée dans le cadre du week-end « Courtis’art » ; 

− 8ème édition de « Je lis dans ma commune » ; 

− Expositions : Réalisation d’une exposition sur l’histoire des écoles des villages de la commune 

et d’une exposition sur l’atelier d’écriture. 

− 8 réunions du club de lecture ; 

− Accueil de l’auteur Jacques Nicolas dans le cadre de la présentation de son nouvel ouvrage 

« Se perdre dans la lumière » et lecture-spectacle de Xavier Dumont. 
 

Pour compléter les services de la bibliothèque, le Bibliobus du Service de la Culture de la Province de 

Namur est mis à disposition dans différents villages de la commune un vendredi par mois. Le BDbus, 

aussi assuré par la Province de Namur, stationne sur le parking de la maison communale chaque 

premier samedi du mois, à l’attention des lecteurs de bandes dessinées. 
 

 Centre culturel : 

La commune dispose d’un centre culturel ayant pour objectif de valoriser les particularismes 

territoriaux et culturels de Bièvre. Il propose de nombreuses activités dont des spectacles grand public 

et en famille, ainsi qu’un panel d’ateliers (yoga, arts martiaux, module de nutrition, cours d’anglais,  

tango argentin, chants, guitare, peinture, sculpture et poterie, etc.) 
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 Centres sportifs : 

Par le biais de la Régie Communale Autonome (RCA) « Sports Pour Tous en Centre Ardenne », la 

commune de Bièvre est associée à celle de Paliseul afin d’assurer la gestion de la piscine de 

Carlsbourg et des halls sportifs.  

La commune dispose également de deux centres équestres : le manège « la Licorne » à Bièvre et 

l’écurie de l’Avrainchenet » à Graide. 

Les salles communales sont équipées de terrains sportifs. En effet, la salle « La Bounante » à Graide-

Station dispose d’une grande salle polyvalente, principalement destinée aux activités sportives 

(vestiaires avec douche et matériel de sport). La Maison de village d’Oizy dispose également d’un 

terrain de mini-foot, de deux grands terrains de pétanque et d’un espace d’exercices physiques. 

Il faut aussi noter les nouvelles infrastructures de football à Bièvre, les terrains de football à Graide et 

Monceau-en-Ardenne ainsi que les terrains de tennis (3 extérieurs et 1 intérieur) à Bièvre. La salle La 

Bounante à Graide permet d’organiser différentes activités sportives (gymnastique, tennis de table, 

etc.) 
 

 Salles et espaces : 

Plusieurs salles communales sont présentes sur le territoire et sont disponible à la location : 

− La salle « Saint-Furcy » à Bellefontaine – Maison de village dont les travaux ont été subsidiés 

dans le cadre du précédent PCDR ; 

− La salle du Patro Saint-Hubert à Bièvre ; 

− Les salles du Centre culturel (salle polyvalente, salle de spectacle, salle d’exposition) à 

Bièvre ; 

− La salle « Al Bounante » à Graide-Station ; 

− La salle « Aimé Gérard » à Graide-Village – Maison de village dont les travaux ont été 

subsidiés dans le cadre du précédent PCDR ; 

− La Maison de village à Gros-Fays ; 

− La salle « Le Timon » à Monceau-en-Ardenne ; 

− La salle des fêtes communale à Naomé ; 

− La salle du Patro Saint-Hubert à Oizy ; 

− La Maison de village d’Oizy – dont les travaux ont été subsidiés dans le cadre du précédent 

PCDR ; 

− La salle communale « Sainte-Barbe » à Petit-Fays. 
 

20.2 Les associations et les activités 
 

20.2.1 Les associations 
 

La commune de Bièvre compte plusieurs associations, pouvant être répertoriées en plusieurs 

catégories, par village. 

Bièvre : 

− Loisirs : Chorale Saint-Hubert, Atelier Théâtre du Centre Culturel, ASBL Patro Saint-Hubert, 

Les Trotteurs Ardennais, Cercle d’orchidophilie, CPAS (Espace détente), ASBL Centre 

Culturel, Office du Tourisme, Bibliothèque communale, UTAN, Conseil consultatif des 

affaires européennes ; 

− Jeunesse : Comité de jeunesse de Bièvre ; 
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− Sport : Tennis Club de Bièvre, Régie Communale Autonome avec Carlsbourg, Manège la 

Licorne, Vitamine (piscine) ;   

− Divers : Association Père Victor, Fabrique d’Église de Bièvre, les Apéros Bièvrois ; 

Haut-Fays : 

− Loisirs : Patro Saint-Hubert de Bièvre ; 

Graide : 

− Loisirs : ASBL Ecole de Brousse au Sénégal ; 

− Jeunesse : Comité de jeunesse de Graide ; 

− Sport : RSCF Bièvre, Entente Sportive Ardennais, Tennis de Table Club, Ecurie de 

l’Avrainchenet ; 

− Divers : Fabrique d’Église de Graide ; 

Graide-Station : 

− Sport : Salle de sport de Graide-Station (Step, FAC, Pilates, Jogging, Tennis de Table) ; 

− Divers : Ensemble avec Bastien ; 

Monceau-en-Ardenne : 

− Loisirs : Club canin ; 

Petit-Fays : 

− Loisirs : GAC Petit-Fays, l’Atelier ASBL ; 

− Jeunesse : Comité de jeunesse de Petit-Fays ; 

− Divers : Fabrique d’Église de Monceau-en-Ardenne et Petit-Fays ; 

Gros-Fays : 

− Jeunesse : Comité de jeunesse de Gros-Fays et Six-Planes ; 

Naomé : 

− Jeunesse : Comité de jeunesse de Naomé ; 

− Divers : Fabrique d’Église de Naomé ; 

Oizy : 

− Jeunesse : Comité de jeunesse de Oizy ; 

− Divers : Fabrique d’Église de Oizy, Baillamont et Gros-Fays ; 

Bellefontaine : 

− Jeunesse : Comité de jeunesse de Bellefontaine ; 

− Divers : Fabrique d’Église de Bellefontaine. 

Il importe de noter le partenariat entre la commune de Bièvre, l’ASBL Ecole de Brousse au Sénégal, 

l’Institut wallon de Formation en Alternance et des indépendantes et Petites et Moyennes Entreprises 

(IFAPME), la ville de Fissel au Sénégal et le Ministère Sénégalais de la Formation Professionnelle 

pour la réalisation d’un projet de développement d’une école de métiers et d’appui à la formation 

professionnelle dans la commune de Fissel. L’objectif est d’améliorer les capacités techniques des 

jeunes en vue de faciliter leur insertion dans la vie économique locale. Le soutien apporté par la 

commune de Bièvre se traduit par une aide financière, des contacts réguliers avec les autorités de 

Fissel, la visite de sénégalais à Bièvre ou encore par le suivi et le maintien du partenariat. 



Programme Communal de Développement Rural 

Partie 1 : Analyse des caractéristiques socio-économiques 

230 

 

Il faut aussi noter le jumelage de Bièvre avec une commune de chaque pays de l’Union Européenne. 

Ce jumelage appelé « Charte des Communes Rurales d’Europe » rassemble 27 communes rurales. Une 

rencontre d’été est organisée chaque année, à tour de rôle dans l’un des pays signataires. Variant entre 

3 et 5 jours, les participants échangent autour de thèmes bien définis (développement économique, 

local, emploi…) et participent à différentes activités culturelles. En juillet 2014, la commune de 

Bièvre a accueilli les délégations de chaque pays signataire. D’autres rencontres ont lieu dans le cadre 

de ce jumelage. En effet, des bourgmestres et représentants des comités de jumelages se rencontrent 

pour initier des projets communs. Des rencontres entre jeunes de différents pays et des échanges inter-

écoles sont organisés.   
 

 Comités de jeunesse : 

Plusieurs comités de jeunesse sont actifs dans les villages de la commune et sont à l’initiative de 

plusieurs activités (kermesses, grand feu, etc.), afin de dynamiser la jeunesse locale.  
 

20.2.2 Les activités 
 

Au regard du nombre d’associations présentes sur le territoire communal, il est possible de réaliser de 

nombreuses activités sportives ou culturelles. 

Comme il est précisé dans la partie relative au tourisme, des activités sont propres à la commune 

comme le Jardin des Hiboux, le village de Gros-Fays classé comme l’un des plus beaux villages de 

Wallonie. 

La commune dispose de plusieurs chemins de promenades, notamment 19 promenades pédestres de 2 

à 15 kilomètres, sur 156 kilomètres au total, 4 circuits VTT de 14 à 17 kilomètres et 5 circuits mixtes 

VTT et pédestres variant de 8 à 15 kilomètres. Plusieurs sites sont à visiter, notamment la chapelle de 

Oizy, les paysages, les anciens moulins ou encore la fontaine Saint-Furcy. 

A noter que la commune est engagée dans divers projets, à savoir un projet de création de voies lentes 

et un projet de parc d’aventure dans le Bois de Graide. 
 

20.3 Les conseils consultatifs 
 

La commune de Bièvre dispose d’un conseil consultatif pour les affaires européennes. Il assure la 

gestion des relations et activités induites par le jumelage « Charte des Communes Rurales d’Europe ». 

Un Conseil communal des enfants a été mis en place en 2021 afin de permettre aux enfants de 

participer de façon active à la vie de la commune en réalisant des projets d’intérêt collectif.  

Le PCS 2020-2025 identifie l’action « Organiser et animation de conseils consultatifs (ainés, enfants, 

personnes handicapées…) » afin de favoriser l’accès à la participation citoyenne et démocratiques, aux 

technologies de l’information et de la communication. 
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20.4 Éléments de synthèse 
 

Infrastructures ▪ Bibliothèque communale ; 

▪ Centre culturel ; 

▪ Régie Communale Autonome « Sports Pour Tous en Centre Ardenne » pour 

la gestion de la piscine de Carlsbourg et des halls sportifs ; 

▪ Diverses infrastructures sportives : centres équestres, terrains sportifs 

(football, tennis…) ; 

▪ Plusieurs salles disponibles à la location ; 

Associations et 

activités 

▪ Plusieurs associations (loisirs/culture, jeunesse, sport) ; 

▪ Partenariat avec le Sénégal pour la réalisation d’une école de métiers et 

d’appui à la formation professionnelle à Fissel ; 

▪ Jumelage « Charte des Communes Rurales d’Europe » 

▪ Plusieurs comités de jeunesse ; 

▪ Activités propres au territoire : Le Jardin des Hiboux, Gros-Fays… 

▪ Nombreux chemins de promenade ; 

Conseils 

consultatifs 

▪ Conseil consultatif pour les affaires européennes ; 

▪ Conseil consultatif des enfants mis en place en 2021 ; 

Enjeux, 

perspectives et 

besoins 

▪ Maintien du tissu associatif ; 

▪ Ouverture culturelle à travers les partenariats internationaux de la 

commune. 
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21 Données complémentaires 

21.1 Ressources financières de la commune 
 

21.1.1 Résultats budgétaires et comptables 
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21.2 Ressources humaines de la commune 

 

21.2.1 Le Collège communal – Attributions 

 
 

Michaël Modave – Bourgmestre 

 

• Aménagement du 

territoire/politique foncière, 

urbanisme/rénovation urbaine 

• Bibliothèque 

• Commerce/économie/PME, 

industrie 

• Affaires générales - 

Secrétariat/administration - 

Affaires électorales/milices 

• Emploi              

• Energie            

• Infractions environnementales 

• Etrangers            

• Relations publiques/information 

• Informatique / 

ICT (Technologie de 

l'information et de la 

communication)     

• Marchés          

• Pensions          

• Personnel        

• Sécurité           

• Etat civil - Population 

• Police - Politique de prévention 

• Service d'incendie      

 

M. André Copine – 1ère 

échevin 

• Agriculture 

• Cimetières 

• Service Technique 

• Egouts - Epuration des 

eaux de distribution 

d'eau 

• Environnement espace 

verts/parcs/plantations 

agriculture/horticulture 

- pêche nature et forêt 

chasse - Politique des 

déchets 

• Adjudications - 

marchés publics 

• Conservation des 

monuments 

• Travaux publics 

circulation/infrastructu

res routières/mobilité 

• Associations 

patriotiques 

• Plaine de jeux 

• Bien-être animal 

 

Mme Vinciane Rolin – 

2ème échevine 

• Cultes 

• Enseignement 

• Jeunesse 

• Petite enfance 

• Accueil extra-

scolaire 

• Titres-service 

• ALE (Agence 

Locale pour 

l'Emploi) 

 

 

Mme. Annie Martin – 3ème échevine 

• - Sports 

• Fêtes/réceptions - Centre 

culturel - Loisirs 

• Salles de village - Kermesses 

• Jumelage - Relations 

extérieures affaires européennes 

(Bièvre, Commune d'Europe) 

• Politique des handicapés 

• Tourisme 

 

 

M. Thierry Leonet- 

Président du C.P.A.S. 

• Œuvres sociales et 

noces jubilaires  

• CPAS  

• Finances 

• Bulletin communal  

• Personnes âgées  

• Santé  

• Logement 
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21.2.2 Le Conseil communal : composition 

Monsieur David CLARINVAL 

Monsieur Francis MARTIN  

Madame Jeannine PONCELET-DOUNY 

Madame Lucie CATIAUX 

Monsieur André GÉRARD 

Madame Mélissa PONCIN 

Madame Christine COMES 

Madame Aline DIDIER 

21.2.3 Administration communale 

Mis à jour en février 2023.  

Notons que depuis février, il y a eu quelques changements :  

- Un nouvel agent au service urbanisme : Mr Amaury PEETERS 

- Monsieur Frédéric JACQUEMART remplacé par Madame Isabelle WERY.  
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22 Synthèse AFMO des chapitres étudiés 
 

L’analyse socio-économique de Bièvre a permis d’identifier les atouts, faiblesses, menaces et 

opportunités (AFMO) se dégageant du diagnostic précédent. 
 

ATOUTS FAIBLESSES 

− Environnement naturel et paysager : 

Natura 2000, Parc naturel de l’Ardenne 

Méridionale, sites de grand intérêt 

biologique, réserves naturelles… 

− Présence d’une population jeune 

intéressante pour une nouvelle dynamique 

démographique 

− Tissu économique bien présent et ancré sur 

le territoire 

− Gros-Fays, classé comme l’un des plus 

beaux villages de Wallonie 

− Forêt, richesse pour la commune 

− Diversité de services proposés, 

notamment au niveau de la santé 

− Un tissu associatif important 

− Nombreux équipements culturels et 

sportifs à destination de la population 

(bibliothèque, centre culturel, maisons de 

village, etc.) 

− Territoire éloigné des axes de 

communication majeurs et des pôles 

importants 

− Transports en commun peu développés 

malgré la présence d’une gare à Graide 

− Faible dynamique immobilière : Baisse 

des transactions, prix moyen élevé 

− Evolution peu favorable de l’agriculture 

traditionnelle et peu d’initiatives de 

diversification 

MENACES OPPORTUNITÉS 

− Coût du maintien des services offerts à la 

population au regard du nombre d’habitants 

− Nouvelle dynamique immobilière sur le 

centre de Bièvre 

− Des indicateurs d’emplois favorables 

− Projet d’extension du zoning de 

Baillamont : nouvelles entreprises à venir 

− Présence de structures 

d’accompagnement économique et 

d’encadrement touristique (ADL, etc.) et 

de plans de développement local (PCS)  

− Engagement dans divers partenariats 

supracommunaux visant à mobiliser des 

ressources plus larges (Parc naturel, piscine 

de Carlsbourg, etc.) 

− Aux portes de la vallée touristique de la 

Semois et inclus au sein d’un vaste massif 

forestier à vocation touristique 

− Initiatives pour un tourisme durable de 

qualité valorisant les ressources locales 
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23 Annexes 
 

Synthèse de l’analyse, à soumettre en consultation lors des réunions faisant appel à la 

participation de la population 

 

  


